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Une chance inestimable: l'eau au cœur du Sahel

pag« i-4 / //

Le Sahel est traversé par de longs neuves qui s'étirent sur des centaines de kilomètres OlJ
ils répandent et entrcticnnent la vic. Le fleuve Niger, le plus grand. s'étend ainsi de la Guinée
au Nigeria. et arrose successivement le Mali. le Niger et le Burkina Faso, Chose
exceptionnelle. le fleuve Niger a la particularité cie contenir deux deltas: l'un intérieur ct
l'nutrc 111:11 it irnc 1,(' nrltn I"trrir"r d" Nigr,. ,'.If " /d {;,i.l· /11/(' \'// i[<lh/,' .l"tJ/ll CI' dt' biot/i"n ,Iif,'

ct de prodltc{iJ.'ité, et--ttfîfëillpart contre /a désertification qui IIlCJètlce ;'fi dr:tféiiilmt la zone
sahélienne. .

Un constat: nécessité de réseaux intégrés

La recherche fondamentalc peut jouer lin rôle important dans le processus cil'
développement (éradication de la pauvreté. sécurité alimentaire. amélioration cil'
lcnvironnerncnn. si elle prend en considération son utilisation potentielle dans la société.
Pour cela, le schéma classique linéaire formé par la succession recherche de base / recherche
appliquée / innovations / vulgarisation est à remettre en cause. La recherche
em'ironnementale pour le développement doit s'apparellter dal'alltage aux écosystèmes
(;tu(/iés, avec des fonctions mllitiples et des interactions complex".) entre les diffé"cllfs
oartcnaircs : scicntifiquc s. pouvoirs publ ics. développeurs. ONG. acteurs économique,", L'I

. ociaux. Elle repose ~.:ub sur une activité sy., c.uatique de mise en reseau dans laquelle le
c.mtcnu de ce qu'il fau; savoir ct la nature des .u.rovations à élaborer se uéterrnincnt dans le
même mouvement. ct celui-ci saccornpagnc de la mise en place d'un collectif qui rassemble
les différents partenaires.

Une proposition: identification et cadrage pour un projet de développement

Comprendre le fonctionnement de l'écosystème du Delta Intérieur du Niger pour
apprendre à gérer ses ressources naturelles de façon durable, voilà le défi qu'un groupe de
chercheurs maliens ct français (CERDIN) sc sont lancés en novembre 1996 à Bamako. La
Gestion Intégrée des Ressources Naturelles (ou INRM, Integrated Natural Resources
Management soutenu par le CGIAR) est par définition interdisciplinaire et hautement
participative. Elle est donc forcément complexe car concerne de multiples acteurs. Le groupe
l'ElUJIN, soutenu pal les pluJd~ de 1l:c1ICIc1lè UlJIREX ct ZAlJIN, a cu pour objcctil de
mobiliser les potentialités maliennes (scientifiques, institutionnelles, gouvernementales)
concernant la GIRN dans le Delta Intérieur du Niger. Il a obtenu le label scientifique français
dc Zone Atelier par Ic GIP-Hydrosystèmes (Paris) (seule zone atelier internationale)et est
intégré au volet Z01/es Humides du Programme Hydrologique International de "UNESCO.

Cf' t/oclImellt de projet est llll document d'identification et cadrage pour la réalisation
d'un projet de db'eloppement C(Jl/ce,."e",t /0 licJtio1l intégrée de.fi ressources naturelles dans
le' e!t'Ira il/thil'lCr dit Niger, Il fait la synthèse de propositions issues de 3 années de réflexion
et études préliminaires. qui constituaient un préalable nécessaire à J'uniformisation dc
l'information environnementale disponible, il la mobilisation des acteurs et à la construction
des outils nécessaires pour la structuration d'un tel projet de développement.

rédacteur : Didier URANGE (/RD) octobre /99<)
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Ail invaluable chance: the water ill the heart of Sahel

IJaRe i.s , Il

The Sahel is fed by long rivcrs stretched over hundrcds of kilorneters allowing and
maintaining life. The Niger river. the longest, makes its way from Guinea to Nigeria, watering
Mali. Niger and Burkina Faso. The Niger river has the particularity to possess two deltas: one
inland and the othcr at the mouth of the river. The illiand delta of the Niger river is at tlze
.H/me time a cOl/stant source of/lio-diversit}' alld produclivitv, as }Vell as a protection against
~lÎc(/tiol/. to which the Sahel is greatLv ex]J.B5eth

;>

An observation: necessity of integrated networks

Fundamcntal rescarch can play an important role in the proccss of development
(eradication of povcrty, food sccurity, environmcntal protection), if it takes its potential
utilisation for the society into accouru. To achievc this, the classical linear approach of a
succession of fundamental rescarch, applied research, innovations, and extension, should be
questioncd. Environmental research for development should have more in cornmon with
the eco-sYstems that are studied with multiple raies and interactions betwcen the different
partners in development : rescarchcrs, governrnent, development agencics, NGO's. economie
and social actors. Research is then systematically integrated into a networl in which
knowledgc and the nature of innovations arc dcterrnined through the saille rncchanisrn,
invoving ..:: the different partners.

A proposai: identification and guidelines for a development project
1

"Undcrstanding the functioning of the eco-system of the inland delta of the Niger river
in ordcr to learn how to manage its natural resources sustainably" is a challenge that a group
of malian and curopian researchers (CERDIN) haye taken up in Novembcr 1996 in Bamako.
The Integrated Natural Resources Management (lNRM as sustained by the CGIAR) is by
definition inter-disciplinary and highly participative. In addition. it concerns a complex
system bccause of the multitude of processes and actors. The group CERDIN, with the

support of the projccts GIHREX and ZADIN. has as its objective to mobilise potential malian
strcngths (scientific. institutional. governmental) conccrning INRM in the inland delta of the
Niger river. The group has obtaincd the scientific label "Zone Atelier" ("Worshop Zone") of
the GIP-Hydrosystems (Paris) and is integrated in the "Humid Zones" component of the
lnternational H.....drological Programme of UNESCO.

This project document is illtl'lIded ta identi{y and guide tire implementatioll of a
deveiopment project concemillg the illtegrated natural resources management in the inland
(~e1tai'1Jhejfigr.t.J:_~e!.This svnthcsis is issucd from thrcc vears of learning and prcli minary
-tudres. wluch were nccessary for the standardisation or environmental information. for the
mobilivation of actors and for the conception of tools ncccssary for the structuration of this
dcvclopmcnt project.

rédacteur : Didier ORAW;f: ORlJ) octobre J999
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~Préambüle :

philosophie pour une recherche utile au développement

ft UI rationalité économique du développement du rahie doit se concevoir sur le long terme et dans l'optique
d'une gestion rationnelle des ressources dr crs érosvstèmes. f){/1/Ç cettr perspective, l'objet central tir ta
t rchrrchrnrpcut 1'1",\ étrr l'érosvstè nu: 0" une rcssou u c nuturrllc l'(II''CIII/(~!'l'' 1/sagit bien dl' rcclicrchct
comment les dvnanuques sociales tpratiques jdmilialcs. culturelles. économiques) interfèrent sur les attrilnu»
\'itallx tporamètres des structures ou de fonctionncment ï des svstèmes rc%gi(/Ilcs et inversement comment (1'11,­

,.; pruvent dctrrmtncr des changements sociaux 1'1 productifs. »

Antoine CORNET, Aménagcmcnt ct Nature, 129 (13-18), 1998

Vers lin développement durable et une Gestion Intégrée des Ressources Naturelles

Après les concepts de développement économique. la tendance internationale est au
développement durable. Ce concept ne relève pas d'un simple phénomène de mode, mais
d'une préoccupation profonde et universelle : "répondre aux besoins du présent "ails
compromettre la possibilité pour les générations futures de satisfaire les leurs".

A travers le monde. une réelle sensibilisation est née. appuyée par la médiatisation des
grandes conférences sur l'environnement. dont la plus significative reste la Conférence de Rio
en lQQ2, ('1 par 1:1 larp.e' ndhévion :111'( prnp,r:llllIlH'<'; d';wtioll prérurscurs (Agcnd:l 21) (lll qui

découlèrent de ces conférences internationales et qui permirent de déterminer des sentiers
d'action vers des systèmes plus efficaces ct durables, Ainsi. peut-on se réjouir de voir émerger
de nombreuses mesures politiques, programmes d'action et initiatives collectives, élaborés
tant au niveau r"~:Y1a1 que régional, Ill::',',"; si néanmoins le chc.i..» à parcourir reste .?li~uiL

long.

Jusqu'à présent. trop peu d'attention était donnée aux implications anthropiques sur
l'environnement. Il est, indéniable que maintenant' est acquis. sur la scène politique
internationale. un consensus sur la nécessité de se mobiliser et d'entreprendre des actions en
faveur d'une gestion plus rationnelle des ressources naturelles, Pour avoir une chance de
succès, les programmes d'allégement de la pauvreté doivent aller de paire avec j'amélioration
de la gestion des ressources. La notion de Gestion Intégrée des Ressources Naturelles est née.

A tous les niveaux, des actions peuvent et doivent être prises. Les utilisateurs sont,
avant t01t1. préoccupés par la lutte quotidienne pour leur survie et ne perçoivent r:1" la
conscrvauon des ressources comme un besoin immédiat. Pourtant. il faut pouvoir contrôler les
impacts environnementaux des projets de développement et de la gestion des ressources
naturelles, dans une perspective de long terme. L'Etat a un rôle déterminant à jouer. en
orientant les activités humaines vers une plus grande responsabilisation et en créant un cadre
incitatif favorable à leur réalisation (politiques sectorielles. incitations économiques.
subventions, formes institutionnelles. législation. décentralisation). Dans de nombreux pays,
dont le Mali. des Plans Nationaux d'Action Environnementale (PNAE). des Plans Nationaux
de Gestion de l' Information Environnementale (PNGIE) et des Stratégies Nationales de
Développement Durable ont été mis en œuvre.

Les acteurs concernés étant nombreux, la cohérence et la coordination des différentes
initiatives sont primordiales. Or. il faut noter que les utilisateurs des ressources, les
gestionnaires. les administrateurs. les décideurs et les scientifiques ont une appréciation
différenciée du besoin d'utilisation durable. Aussi. la phase de conception et de test des outi Is
néce..saires sont encore du ressort de 1a recherche,

réducteur : Didier OR,\NGE (lRD) octobre 1999



CERVIN / t/OCIIlllcnt de vrojet, identification et cl/drage (version 1) page i-7 / Il

La recherche: pour l'information utile ail service du développement durable

Source de connaissances, la recherche a un rôle essentiel à jouer en amont des prises de
décision. D'une part, comprendre l'ensemble des processus impliqués ainsi que les enjeux
économiques, sociaux et environnementaux qui en dérivent, d'autre part, apprendre à gérer et
mettre à disposition l'ensemble de l'information environnementale existante afin d'apporter
dl"" élélllL"nt" de réponse utile .... aux différents acteurs. coustitucnt le délï que la recherche doit

relever.

Mais celte avancée de la science n'est rien. s'il n'est pas mis en place un système
efficace de diffusion des connaissances. La communication des données ct des résultats, mis
en 11Ioli.èt'c'·par la recherche, permet aux acteurs d~êCisionssur la connaissance,
plutôt que sur des hypothèses ct des rumeurs. Puree qu'inégal, l'accès à l'information constitue
un véritable pouvoir ("information is power"), L'amélioration de la diffusion de l'information
peut renforcer les acteurs qui souffrent d'un déséquilibre d'accès à l'information et ainsi
accroître l'efficacité et la durabilité de leurs décisions,

Par ailleurs. le milieu scientifique affiche aujourd'hui une volonté certaine de se
rapprocher des utilisateurs, de s'assurer que leurs recherches sont utiles et utilisées. Leur
priorité est moins de travailler dans le but de faire progresser la Science, que de répondre à
des besoins exprimés par de futurs utilisateurs. Ils sont de plus en plus disposés à travailler en
concertation avec d'autres chercheurs, d'autres utilisateurs. si ces collahorations peuvent
PCIIIIC(IIC UIIC <I\'<II1U':C dc:-- ClJlIll,l1:--:--auccs, au ~CI VICC des acteurs du dcveloppemcut.

Un projet de recherche pluridisciplinaire, pour une gestion intégrée et durable

C'c-t à partir de ce consta' q.re, réunis dans un grovj-eiuntulé CERDIN. (1·ç: chercheurs
maliens ct français ont décidé de mettre en commun leurs efforts de recherche. Leur terrain
d'étude est tin écosystème deltaïque complexe (le Delta Intérieur du fleuve Niger), où tous les
frocesslIs physiques, naturels et humains, sont imbriqués et dépendant de la disponibilité en
cau liée ;1 la cnte fluviale.

Cc groupe de scientifiques a pour ambition de réaliser conjointement avec d'autres
professionnels du développement, et en concertation avec les populations locales et les
structures régionales, un ensemble d'opérations de recherche nécessaires à la réalisation d'un
observatoire utile pour la gestion intégrée des ressources naturelles dans le della intérieur du
Niger. prénommé l'OSED (Oh,l'l'fWl!o;rr Socio-Ecologique du Dr/ta). L'{dcnti licution ct le
cadrage d'un tel projet de développement. intitulé ici EIDES-DIN, est la motivation de ce
document. Les grands objectifs scientifiques y sont identifiés. L'objectif final est de fournir
des outils d'aide à la décision. destiné à tous les uti 1isateurs et gestionnaires des ressources
naturelles.

redacteur ' l ïulirr ORA,v(;F. (/RIJ) octobre 1999
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Une unité de gestion intégrée: l'hydrosystème delta

Lcs hydrosystèmes ont une fonction socio-éconorniquc centrale car ils sont le lieu
commun de nombreuses activités et services concurrents. Il faut donc apprendre à les gérer.
Sinon, l'cau et les ressources de lhydrosystème seront de plus en plus l'objet de conflits
d'usages. Ausxt. mettre en place une gestion durable des grands hydrosystèmes constitue un

défi scientifique. technologique et politique majeur.

Afin de faciliter cette prise de conscience commune pour le partage d'une ressource trop
convoitée et la nécessité d'agir ensemble pour son exploitation rationnelle, l'objet
hydrologique géographique constitué par le bassin versant est une opportunité. Ainsi, le delta
intérieur du Niger représente un cadre stratégique éèo-biophysique et socio-écononuque
particulièrement favorable pour y développer des réflexions et recherches novatrices. qUI
contribueront d'une part. à la maîtrise cie l'information utile vers une gestion durable des
ressources naturelles, et d'autre part. à la reconnaissance du delta intérieur comme une unité
de gestion intégrée.

Le groupe scientifique CERDIN (Crue et décrue, Edification et partage de la Ressource
dans le Delta Intérieur du Niger), réunissant plusieurs instituts de recherche et directions
nationales maliens, est engagé dans cette réflexion depuis novembre 1996 en collaboration

avec le projet de recherche GIHREX de ]' IRD tGestion Intégrée Hydrologie, RCSWJl/Il' f 's,
svstèmes d'EXploitatioll) et a obtenu en 1998 pour deu.; ans (1999-2000) le label de Zone
Ate'icr par le (,11'-; :)<..iiosystèllles. Il se PI(JI,U:-l d'utilise, un enSCIL,\j;'; .iouuls géuéralcrnc.;
regroupés sous lex n.uues d'observatoire et lie modélisation intégrée .dite aussi de sy~tè111e,

complexes), pour réaliser le renforcement de la coopération en matière d'échange ct
d'élaboration de l'information environnementale entre chercheurs. décideurs et acteurs.

1

La modélisation intégrée

La modélisation intégrée a pour objectif majeur de représenter des relations spatiales et
temporelles entre les différents niveaux d'organisation d'un système complexe, iCI
l'écosystème naturel du delta intérieur du Niger. Elle permet d'une part, d'anticiper le,
dynamiques des xystèmcs étudiés, afin, par exemple, de contrôler les impacts d'une politique
de gestion (simulation), puis d'autre part. d'impliquer les différents acteurs et en particulier
d'emporter la conviction des décideurs (stratégie et décision). Elle apparaît donc être un outrl

propice à la traduction de la recherche en actions de développement par la nécessaire mise Cil

l'ohérclIlT dl"' 11I1"llté, cl dcs Ihème, dïlltélêl L:Oll1ll1ll11 quc l!c i u u il iquc . Elle agit l(JllllllL:

une plate-forme stimulant l'approche participative et permettant de ':

renforcer la dynamique de recherche,

mohi 1iser les communautés concernées,

orienter les politiques et Intégrer les actions.

rédacteur : Didier ORtlM;E (lRO) octobre /9CJCJ
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Ce projet est largement justifié par la politique actuelle de désengagement de l'état
malien préco n isant une décentralisation administrative et économique (formulée dans le
schéma directeur de mise en valeur des ressources en eau au Mali, plan quinquennal 1996­
2001). Ce la se traduit par une volonté du renforcement du rôle de l'état dans la plani fication,
la coordination, le suivi, le contrôle et l'évaluation des actions, la législation, l'étude et la
gestion des ressources en eau, la formation et l'information. Par conséquent, ce projet

.xintcrrogcru sur J'efficacité d'une approche globale .participative mobilisant les chercheurs,
les population.' b énéfic iaires et les insu m ions concernées (gouvernementales ou non), fH" ':' la
lutte contre lc : ode rurale, la structuration de l'espace rural par la création de pô le , de
développeme nt. lcxploitatio n rationnelle des ressources (pêche, culture, fourrage, bétai l), la
répartition équil ibrée des bénéfices, l'au tosuffisance alime ntaire, l'amélioration du niveau .Ic
VIC des population." rurales, la paix soci ale, e tc ...

Enfi n. notuns que la phase davant-projet en cours correspond d'une part, à une uh \, c
dé laborut iou d è S recherches cl des lienx. c t duutre part. il la ré ul is at i on d'une maqu e t tc d l: la
modélisation finale envisagée et ù la s tru c tu ra t io n de l'observatoire nécessaire à cette ges u on
intégrée des ressources naturelles LIu delm intérieur du Niger, La structure observatoire 0 " '" ('

rr dactcur : t ïid icr OR/IN(;F. {/RDJ octobre 1999
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III lJItUlUt'lte de modélisatioll illtégrée sera le support de hase des discussions et échanges
entre tous les partenaires de cc projet de développement et sera dans ce premier temps le
moyen efficace pour concrétiser la contribution de la recherche aux demandes des décideurs,
populations. gestionnaires. bailleurs de fonds ....

octobre 1yeN



1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1

CERDIN 1 document de projet, identification et cadrage (version 1)

PARTIE 1:

Le contextema~'-

rit/acte", : f)id,u OR.·IN(;/-: (IRD)

page 1-1 115
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Les chiffres présentés dans ce chapitre proviennent du "Rapport sur le développement
dl/lIS /e 1//()f/(/e" de la ';1114UC Mondialc (1 yy~) èL dll "Bilall du diat:l1o:"u; du développement
humain durahle (Ill Mali" \ 1995) par le Commissallat au Plan, le PNUD ei. ; UNICEF. Ce sont
dcs estimations qu'il faut considérer seulement comme des ordres de grandeur.

Un îlot de verdure et de cours d'eau, en zone aride sahélienne

Le Delta Intérieur du fleuve Niger (OIN) est situé au centre du Mali où il désigne un
cnsemble de vastes plaines inondables et de lacs, alimentés par le Niger et ses affluents, entre
Ségou ct San au sud, ct Tombouctou au nord (fig. 1.1). Le Delta Intérieur, ou Delta Central,
est ainsi qualifié par opposition au Delta maritime nigérian. Cette zone d'une superficie
d'cnviron 30000 km 2 est aussi désignée sous le nom de cuvette lacustre ou cuvette intérieure

Le DIN est caractérisé par des dépôts d'alluvions, apparaissant habituellement à
l'embouchure d'un fleuve. Cette forte accumulation sédimentaire, ['étendue des plaines

inondahles. la multiplication des ramifications du neuve en chenaux. la dissémination des
marcs ot Lies lacs, ct le comblcmcnt de cuvettcs sont à l'origine d'une richesse naturelle
inestimable en région soudano-sahélienne.

En effet. cette immense plaine alluviale genere, par le biais de l'inondation (cycles
annuels de cme et décrue), une grande biodiversité de la faune et de la nore, ce qui représente,
sur le plan écologique ct socio-économique, un potentiel de ressources exceptionnel dans
celte zone aride. Elle abrite plus de 50% du cheptel malien, conserve une agricultur
productive malgré la sécheresse (70% du potentiel irrigable du pays) et fait vivre entre
200.000 cl 300.000 personnes du secteur de III pêche.

octohre 1999
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Une richesse à préserver et à gérer durablement

Les aClivités productrices du Delta liennent une place prépondérante dans l'éconol1îlc
, du pays. Ce potenliel est fortement sollicité polir wutenir les efforts de développement

national. Un risque de surexploitation ou. du moins, d'exploitation non rationnelle e... t à
craindrc.

Le fleuve Niger est encore relativement peu aménagé. comparativement aux autres
neuves du monde de même envergure. Les risques d'impacts désastreux sur l'environnement
el les productions. engendrés par des aménagements inadaptés, aussi bien en amont que dans
le delta. peuvent être importants. Par conséquent, la prudence s'impose.

La volonté affichée de s'engager dans une voie de gestion environnementale pour un
lIé\,('lo[lp('n1ellt durahle, c'est-à-dire' lIl1 développement dC's :wtivilé'i écol1omiql1cs rcspcctltC1IX

de l'homme et de la nature, pose les questions décisives, à long terme, de la maîtrise de J'cau
et de l'arbitrag~ entre le développement socio-économique et la pré$ervation du patrimoll1c
naturel.

Un carrefour moteur de richesses

LI présence de l'eau est à l'origine de ces multiples richesses. Elle contribue, pour une
grandc partie. à l'édification de l'ensemble des ressources présentes dans le DIN. L'alternance
de cycles de crue 1 inondation 1 décruc régénère annuellement le patrimoine naturel. Ce
phénomène constitue une véritable source dc vie au cœur de la zone sahélienne.

Ainsi. depuis des siècles. le pays du neuve est réputé pour la richesse de son milieu. Il
est le lieu de convergence de nombreuses civilisations: les habitants d'Afrique noire et ceux
du Moyen-Orient s'y rencontrent et échangent leurs marchandises. De ce fait, celte zone est un
véritablc carrefour des populations. auirées par cette relative abondance locale.

Cette el fcrvesccnce démographiquc est associée à J'essor de la région, devenue un pôle
_~<; incontournable dans toute la sous-r~aÎne. Trois principaux systèmes

~ de production exploitent ses ressouréés la pêche, l'agriculture et l'élevage.
Traditionnellement. chacun de ces systèmes productifs a été pris en charge par un groupe
ethnique (la pêche par les Bozo, l'élevage par les Peuls et l'agriculture par les Marka). D'autrcs
clhnies peuplent et exploitent également cette zone.

Dans la réalité. la division du travail décrite ci-dessus se révèle moins schématique.
SoumIse aux divers aléas qui frappent la région. chaque ethnie essaie de diversifier de plus en
plus ses activités. Des règles de partage et d'exploitation des ressources sont clairement
établies. mais les conflits fonciers ne peuvent être écartés en permanence, du fait de
l'existence d'une réelle compétition pour la ressource. Ces règles séculaires étaient efficaces
quand l'abondance était la norme et que les crises étaient passagères, Aujourd'hui. sous des
pressions de toute nature. les ressources sont devenues relativement moindres et la
l"Ill1lPl-lilioll L· ... t dl' Vl'IllIC la nortlll',
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1
Chapitre 2 La pol itiQue de r.E.nwo.onement.au-n44:l1

Les ressources lIa/llrelles

2.1. Etat des lieux général

Dans le cas du Mali. tous ces indicateurs ne sont pas disponibles. Cependant, un premier
hilan de l'état de l'environnement ct des actions entreprises pour le préserver est possible. Il
perlllettra de saisir les enjeux. les besoins cl les contrai lites. observés sur cc territoire.

nrlohre 1999rù/acteur: f)idier ORANGE (fRDJ

Sur l'ensemble de la superficie du Mali. seule une faible proportion (1.6%) est couverte
r;lr les caux (neuves ct lacs l. cc qui souligne le caractère aride du territoire national.

On constate une diminution progressive des forêts et terrains boisés. ct plus largement
dc lu cnuverlurc végéwlc. cc qui traduit. cn grundc partie. les conséquences de ['accroissement
démographiquc rapide et des activités qui en découlent.
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L'utilisation des terres

Les terres restent sous-utilisées et les superficies irriguées (en augmentation) occupent
moins de 10% des terres cultivées"

Alors qu'une proportion constante des terres (25%) est consacrée aux prames et
pâturages, les terres non propices à l'agriculture et à l'élevage tiennent une place de plus en
plus importante.

La sécheresse et la déforestatio/l : dcux maux combattus

I.e I\l;di C ... \ Ull vu:-\c pa~l:lé élHouvé l'al la sécllelt::-se èl ladé!.Y1~'
des deux dernières décenl1ies. Des actions de lutte contre ces fléaux ont été menées,
Cependant. dans l'ensemble. les résultats 'n'ont pas été à la hauteur des espoirs. Aujourd'hui.
des actions sont entamées par le service forestier et d'autres institutions. dans le cadre du
reboisement ct de l'aménagement des forêts classées. qui représentent 1,3 millions d'hectares.
ct sont principalement situées dans le sud ct au centre du pays (actions de défense et de
restauration des sols, actions de conservation des caux ct des suL\. sensibilisation ct
information de la masse paysanne).

La production de bois a augmenté de plus de 50% entre 1970 et aujourd'hui. Plus de
l)()9'c du bois coupé est utilisé comme bois de chauffage ou pour la fabrication de charbon de
l'lois. ce qui constitue incontestablement une menace sérieuse pour la couverture forestière el,

par conséquence, une source supplémentaire de désertification du pays.

• Les principaux nrohlèmes rele\'Ps p<lr la Ranque IVlondia!'" concernant la
(J.;gnuJutioJl cJlvironnemf'n\.ale, sont dans ;'ordrr~:

la dégradation des sols et des ressources en eau,

l'appauvrissement de la biodivers,ité.

la pollution urbaine ct la présence de parasites en zones rurales.

la pollution atmosphérique.

• De son côté, le gouvernement malien est particulièrement préoccupé par
difTérenl'i éléments qui compromettent le développement agricole:

Les problèmes spécifiques relevés sont:

l'érosion des sols,

ta perte progressive de fertilité et de matière organique. dlle <Ill r:lCC'Onrcissement rks
lachères.

1111 nil'eau de plus ell plus faible des nJ'wres, ce qui implique Ull impact évident sur
l'irrigation, les pâturages en saison sèche et les activités de pêche,

l'importante déforestation autour des principaux centres urbains (le hais de chauffage
comptant pour l)O% du combustible utilisé pour les besoins domestiques).

"Programme tic la Coopérallon Mali - Banque Mondiale" (1<)<)3)
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2.2. Les politiques environnementales

- une baisse générale des eaux souterraines (en quantité et en qualité) : seulement 55% de la
-p-opulation-urbail1~ct 35-%-de-J.a-p<Jpulaüçm nJ.l:alc-OnHlGGè-s-à-une eau-'Aeni'JeHuéc,

la moindre diversité, notamment la disparition ces deux dernières décennies, de la plupart
des mammifères sauvages.

• Le Mali adhère déjà à plusieurs conventions internationales:

COl\ve'llion inlerna' ,",,~Jle sur la Désertllïca~iu .. (CID)
Convention sur la Di-..c ..sité Biologique (CDB)

- Convention sur le Commerce International des espèces de faune ct de flore sauvat:c,
menacées d'extinctIon (CITES)

, Convention sur la Conservation des Espèces Migratrices (Convention de Bonn)
- Convention de RA:VISAR sur la conservation dcs zones humides

Conscient que ses ressources s~mt soumises à d'importantes pressions, découlant des
conditions climatiques sévères et des activités humaines toujours plus consommatrices, le
Mali s'est engagé dans une politique de gestion rationnelle de ses ressources naturelles
lIationales, dans lUI but de développement durable. Mais, cette volonté politique peut

_~~isdifficilement conciliable avec les_~~clel'Etat.

En effet. l'Etat doit contribuer à l'émergence d'un environnement économique national
ravora~~le au développement des activités. afin de lutter efficacement contre la pauvreté ct
d'améliorer les conditions de vie de tous. En particulier. il doit favoriser l'expansioll des
filières de production, de manière à répondre au mieux aux besoins des populations,

Cependant. il est aussi garant du patrimoine naturel. Il doit s'assurer de la présen-atip!l
des ressources nationales et pour cela, doit encourager une exploitation maîtrisée de,
rc" ..tl\lr~'c", Il dllit 1I1'-o1:lIll"el Ull climal de pai" '-o(lciale cl Illé"etlil tnut culillit elllle les usage,..,

1\ doit éveiller la conscience nationale et responsabiliser les individus dans j'effort pour Lt
protection de cc patri moine.

octo!Jre 1C)C)')
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• 1:en~a~cmcnt au niveau national

Plusieurs lexIes nationaux concernent 1:1 gestion des ressources naturelles. Les code..,
forestier. de la pêche cl de la chasse, sont régulièrement révisés.

Des grands pro grammes nationaux de gestion des ressources naturelles sont mis e Il

œuvre depuis plusieurs années, comme le Programme de Gestion des Ressources Naturelles
(PGRN), le Programme National de Lutte Contre la Désertification (PNLCD), l'Observatoire
du Foncier, la Stratégie de l'Energie Domestique (SEO), le Système d'Information

Environnementale '(SIE), des programmes de plantation et d'aménagernent des formation,
naturelles, d'aménagements piscicoles ct fauniques. En 1998, le Ministère de
l'Environnemenl a été créé et prend en charge une grande partie de la gestion de ce,
programmes nationaux. Le PNAE est devenu le STP/CIGQE (Secrétariat Techniqur'
"('rm(I1I('1It dl/ Cadre Institutionnel de la Gestio/l des Questions EfI\'ÎroJ/f/e111eI11ales).

Différentes structures publiques SOllt impliquées à tous les niveaux de la mise en œU\Tè

dl' ce" pro~ramme, Citnn". en particulier. le" Dircction" Nationalc'" q\li <1ppnrtent leur s;lvnir-
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faire technique. leur logistique humaine et matérielle. Par ailleurs. l'Etat malien apporte aussi
son sOUlien aux IIlslilll\lOnS 1I1lernallon,\Ies ~ lravaillanlllans ce sens.

Signalons également les Etats Généraux du Monde Rural qui ont eu lieu en décembre
1991. Un nouveau Schéma Directeur du Développement Rural a été adopté par le
Gouvernement en 1992. Les différentes orientations prises ont permis de définir une Polilique
de Geslion des Ressources Naturelles. dont une expression fut le Plan National d'Aclion
Environnementale (PNAE) devenu le CIGQE.
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• Le cas particulier de la gestion des ressources en eau

Le PNAE a donné naiss,mce à plusieurs Programmes d'Action Nationaux. dont le PLlIl __
Nalional de l11ailrise des RCSMm~(PNRE).Notons également l'existenccêI'lïl1'
document de référence dans le secleur : le Schéma Directeur de mise en valeur des
Ressources en Em/ est devenu le principar instnllnent de planification, dans ce domaine. en
définissant les stratégies adoptées pour la période 199 J-200 l, Il contribue à orienter les
décisions en malière d'utilisation des ressources en eau, en fonclion des exigences posées par
le développement socio-économique, A l'été 1999, le gouvernement malien a mis en place
la structure administrative nécessaire à la création d'une Agence de Bassin pour le
"eUH Niger. dont les missions correspondent aux axes de cc rrojet de développement. à
savOl r :

approfondissement et mise à dIsposition des connaissances.

gC'i[ Ion et modalités des aménagements.

geslion et prévision.

;'t'crH'( . ,,J .. llciè'n'.

Au ~lall. les eaux de surface sont relativement abonùantes (avec notamment lIcu\
grands neuves. le Niger et le Sénégal). mais leur mise cn valeur est limitée aux abords
immédiats des fkuves. Leur exploitation pourrait être réalisée à grande échelle. J partir <iè
grands aménagements hydrauliques qui compléteraient les barrages existants (Sélingué et
t"tarkala sur le J',;igcr. Mananlali sur le Sénégal).

• La stratégie nationale retenue

La stralégie nationale est intersectorielle et basée sur les probables liens entre ies
proolèmes démographiques, les limites posées à la production agricole et la dégradation des
ressources naturelles.

Le gouvernement s'est donné pour objectif de lutter contre ce qu'il estime être les causes
directes de la détérioration ooservée. de la manière suivanle :. .

~ Par nell1plc. le- ClLSS : Comité permanent Inter-étals ùe Lulle conlre la Sécheresse au Sahel. Le~ IlCul' Da~;
",cmt'!rco; "onl: I\urkllla l'mm. Cap Ven. Gallloie. Guin~e-Dissau. Mali. MaUritanie, Niger. Sénégal cl Tchad
r\grhymct co;t un de sco; Instituts de recherche. ~récialisé entre nutres dans la télédétection et la méléorolo.l'Ic
, l'f. annc'(e

- développer les techniques qui permettent de résister à l'érosion et maintenir une ccrtalllè
fertilité des lerres agricoles,

- aider \cs ménages cn zone foreslière en révisant les droits ù'exploitation forestiers. en
améliorant l'efficacité du bois utilisé comme combustible (fourneau), en prônant de~
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solutions alternatives (promotion des sources d'énergie nouvelles et renouvelables) et en
réévaluant les pri x de.;, combusti bles en" menant . de" ..pd itique~_.. dp_œfores>tatiop. CP.

concertation avec les populations (scion leurs besoins et leurs capacités d'entretien),

installer des infrastructures de traitement des caux ct des effluents en zones urbaines,

prendre des mesures protectrices plus crficaces en les accompagnant d'activités de
conservation impliquant les populations locales,

1
1
1
1

CTRDIN / dOC/il//elll de projet, identification el cadrage (versioll /) paRe /-9/ 15

Le gouvernement entend aussi lutter contre cc qu'il estime être les causes indirectes de
la dé,l!radation environnementale en prenant le, mesures suiv,lIltes .

prendre en compte. dans ses stratégies de Cl'Olssance des ressources naturelles. les effets de
détériorations possibles engen~'TJressions démographiques, qui sont~~·­
plus fortes sur les terres arat)J(;,

- encourager l'intensification agricole ct la diversification de l'économie rurale,

... cnsibiliser l'opinion publique aux questions environnementales. ct en particulier aux
conséquences de leurs activités sur l'environnement.

protéger les terres communautaires (forêt:-.. pâturages, jachères), grùl'c à une légisialion
"impie. dressée en concertation avec les eomlllunautés concernées,

lransférer le contrôle des ressources naturelles aux communautés locales. rurales et
urnaines. pUIsque leur survie dépend d'une gestion de long tcrme adéquate,

<assurer que les technologies utilisées sont appropriées,

I~dlllre le... ',ulJVL',ltlons Ù l'exportation '11I1 encouragent une ,urproduclloll et LIlle
d~gradation de l'ell\'irollllelllelll,

accélérer la déccntra';~'ltion ct la prise de (\':::: ..;ion au niveau loca!. :~dt en menant dc~

politiques encourageant la constitution d'épargnc et les activités commerciales.

2.3. L'assistance internationale dans le delta

Plusieurs organisations internationales on! travaillé dans le Delta Intérieur du Niger, SOlI
pour des fins de recherche, soit pour des fins de développement. Elles ont toujours collabmé
avec les structures étatiques qui ont été le plus ~ouvent les attaches institutionnelles ou

• Plutôt (IU'une haUerie de mesures, le gouvernement énonce là des intentions,
\lême s'il proclame clairement sa volonté de mettre en place des actions concrètes de
lutte contre ces différents prohlèmes, les Faits témoignent du manque de moyens mis en
!Cune pour atteindre des niveaux satisfaisants d'intervention.

Pour l'heure. le gouvernemènt en est donc à la phase des déclarations d'intention, En
attendant qu'il puisse mobiliser suffisamment de moyens au niveau national, il est important
de signaler que. parallèlement aux politiques gou vernet'nentales, des acteurs sont déterminés ù
(clIncr dans le même sens ct qu'ils sont souvent déj~l très actifs sur le terrain,
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Plusieurs aetivités très sectorielles et à très pctites échelles sont menées dans le Delta
Intélleur du Niger: leur incidence n'est pas toujours évidente ni sur les populations ni sur la
conservation des diversités biologiques du milieu.

Cette ONG est à l'unglllc de la conventIon de la consel~vation biolugique de 3 sites

Ram<;ar. Depuis 1998. Wetlands /lltemationa/ mènc des activités de recherchc développement
... UI 1;1 hlodivClslté des oiseaux d dcs poissons. L'CUl.' UNU est sous la tutelle du Millistère de

" En \'ironnement.

Dans le domaine de la recherche, l'IrAN a réalisé depuis 1cs années 1946 des
recherches halieutiqucs ;l Diafarahé. Se succédèrcnt cnsuite l'IRAT puis l'ADR!\O jusqu'cn
19R6. Le principal artisan mal ien de recherches était l' 1ER (Institut d'Economie Rurale) créé
en I..2JiO-av@€--f}kt~ll::tïrssources de financement (nationales~sJ.

Parmi les ONG, c'cst surtout l'UICN (198-+-1992) qui est intervenu dans le milieu

dc\r:'lqu<: <:1 plus pnrticulièremrnt dans le cerclr cie YOl1warou. Ces interventions ont porté sur
deux points fondal:lentaux ayant comme ohjet global la "cmlservarion de fa hiodil'ersit!" :

utilisatiod de la fmu,..; et de la flore pour ceJil,nl,uer au dévelo[h1emull l.mdé sur lin

cnvironnement sain aLl Sahel,
création ct dévcloppement de réserve dans le Delta Intérieur du !\li~e;'.
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organismes de tutelles. Parmi les organisations ayant intervenu dans le Delta Intérieur du
Niger. la.princi,pale a été la Baoque Mondiale il traver...

• l'ODEM de 1976 à 1992 sous la tutelle du MDRE
4

. L'ohjectif fondamental de ce projet
L'taJl le développemcnt uc l'élevage ell 5""'" région ù travers l'amélioration de la santé animale
et des hùurg6tlt ières : '

• puis l'ORM relevant aussi du MDRE, avait pour mission essentielle la mise en valeur
de casiers rizicoles.

L'ORSTOM (devenu IRD en 1999) a effectué des recherches halieutiques dans le Delta
Intérieur du Niger depuis avant les indépendances cn collahoration avec J'1ER, Ces recherches

couvrirent heaucoup d'aspects: sociaux, hydrologiques, piscicoles, biologiques etc .... Le
pmgrallllllc Il' plus inlen"if a éll' Ic Programme "Pt~('h(' dtl1l.\' Il' Odftl lt'/lf,.ul Nigel''' (dL' 1()X()

;1 1l)l)Y). De plus. traclltionncllcmcnt. /'ORSTOf\1 rut Ic partenairc de la DNIIE' ct de la
DNi\t(' pour. respectivement, le suivi des réscaux hydrologiques et météorologiques au Mali.
Lr n programme important de rccherche en hydrologie et qualité des eaux du Niger eut licu de
1992 à 1996 (programme EQUAN/S).
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3.1. Qui sont-ils?

Le groupe CERDIN est avant tout un groupe de scientifiques; il est informel (ce n'est
pas une association. « ml y entre, on en sort »). Il est sous ]' autorité du CNRST7 ; il est lié aux
objectifs scientifiques des projets de recherche GIHREX ct ZADIN; il est organisé autour
d'un Comité Scientifique et d'un Comité Directeur, et les coordinateurs du projet ZADIN
(J.c. OUVRY. T. NIARE, C.H. DIAKITE, D. ORANGE, B. SICARD, M.F. COUREL, P. :vtORAND)

en sont mcmbres de fait.

Le Comité Scie1ltijiqlle est cOllstitué de 10 chercheurs maliens: Tiéma Nr/\RE (IER,
coon.llnatcur scientifique du groupe CERDIN). Adama MARIKO \ENI), Amadou BALLO

(ENSupl. Abdoulaye BAYOKO (CNRST), Samuel DIARRA (DNHE), Wamian OIARRA

". des chercheurs de toutes disciplilles

De'. contacts informels existaient déjà depuis It1ngtemps mettant en é\ldence des
besoins réciproques de collaboratirm (échanges de donnée,; et de résultats, prêts ù: matériel,
ctc.), cn vue dc faciliter l'avancée des travaux Je chacun. Aujourd'hui encore. des chercheurs
restés isok. l.l'ntinuent de rejoindj( cc groUPL qui, de son (ulé, essaie aussi de fa\,m~~r les
rapproc hemcl\ls.

La complexité évidente du fonctionnement du Delta découle de la multItude des
phénomènes en jeu, de la diversité (l~s échelles pertinentes (spatiales et temporelles) et Ge
l'interdépendance entre les processus de toute nature. Ainsi. la pluridisciplinarité s'e~t imposée
aux. chercheurs. D'une pluridisciplinarité restreinte. centrée sur les sciences phy:-;iques, le
champ s'est élargi à des sciences de plus en plus éloignées: des sciences naturelles aux
.IO(';""cr.l' ,0cinll'.".

Face à une problématique commune ...

A l'origine se trouve un groupe de chercheurs. appartenant à des institutions diverses.
malienncs et françaises. et tous préoccupés par une même problématique:

Mieux comprendre l'ensemble des processus observés dans une zone particulière,
cefie du Oelta Intérieur du Nige~terles choix des acteurs et des dé~--
impliqués dans la gestion des ressources naturelles. -

Forts de cette préoccupation collective. soucieux d'échanger leurs données et leurs
résultats. poussés par la volonté de mettre en commun leurs connaissances du milieu, pour
"(aire progresser le développement par la cOllnaissance scientifique", ils ont créé lin groupe
de réflexion scientifique constituant une plate-forme de recherche pluridisciplinaire nommée
CERDIN : Cnte et décrite, Ed~rica(i()ll et partll!-Je des Ressources da1ls le Delta Intérieur du
Niga.

(J( lohre 1999
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une plate.forme de recherche pluridisciplinaire
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les Représentants des Organisations de Développement
U,.~a/li.SCltivlIs t1ltenwtiOlw!es cie n'cherche et de développelllellt (1RlJ,

C/RAD, VIeN, Wetlands. Terra NOl'{/, Vololltaires du Progrès, IRA M, etc.)

oelobre 1999
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M FAST. FLASH. ENI. IPR·IFRA. ENSup, ISFRA....

(CNRST), Amadou Komo (1ER), Diama TOGOLA (ENSup), Aboubacar MAÏGA (DNAER),
Abdou Yeya MAÏGA (1ER).

Le Comité Directeur, sous la présidence du CNRST, rassemble les institutions
constitutives du groupe, àsavoir:

les R~prés~ntRnts des hlsti(uliol1s de Recherche
Université du Ma!t'l. 1ER

les Représentants des Dire~tions Nationales
DNHE, DNM, DNAER, DNAMR, DNCN. DNCT

les Représentants des Organisations Paysannes
Commissions RéE:i01wles des Utilisateurs
Chambres Régionales {/'J1Kriwllllre

les Représen~aires et Décideurs
Ministère de l'Ellvir:01l11eme1lt
Ministère du Développement Rural et de l'Eau
Ministère des Traw/lIx Publics et des Tra1lJports
Comités Régionaux de Dé\'e!oppemellt

3.2. Historique
Septemhre 1994 : Première lettre d'intention pour lIne Zone All'lier adressée par P. MORAND

ct J.c. QUVRY au GIP-HYL\rosystèmes (France) classée recevable. L'idée d'nne
zone aldier sur le della intérIeur du Niger est née.

1995-96: Plusieurs versions d'un projet de Zone Atelier sont successivement soumises au
GIP-Hydrosystèmes (France) sans succès car) 'intégration des disciplines et des
institutions n'est pa~ réalisée. Le groupe n'existe pas.

Nm'emhn' 1996 : Première réunion d'un groupe scientifique pluri-institutionnel au CNRST
animé par J'IRD, remobilisation et coordination pour un projet de Zone Atelier,

J(I/ll'Îer 1997 : Une délégation franco-malicnnc vienl à Paris présenter son projet au GIP­
Hydrosystèmes. Le groupe prend le nom de CERDIN. Des recommandations sont
cxprimées par le GIP-Hydrosystèmes pour améliorer le projet: la zone atelier
prend naissance.

A\'ril/997: Un document d'orientation voit le jour. Ce cadre sera désormais la référence, à
la base de toutes les activités de recherche du groupe CERDIN.

Mlli 1997: Le conseil scientifique du GIP-Hydrosystèmes accueille favorablement les
orientations de recherche définies par CERDIN.

Septembre 1997: Validation par !'IRD du projet de recherche pluridisciplinaire GlliREX.

Mai 1998: Le conseil administratif du GIP-Hydrosystèmes valide le label de Zone Atelier
accordé à CERDIN pour ses orientations de recherche. Une convention de
financement est signée.
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ritiacUII'.- i>itlier OR..INUE (lRD)

. .. - ,
'- _. " • .:......:~....;;;:- _r• _...::. ~ .-/

Mars 1999: Le contrat est finalement signé avec l'ûRSTOM (lRD) et l'argent mis à
disposition de CERDIN, via le CNRST. La durée du contrat couvre la période du

- -.- "- .

1janvier 1999 au 31 décembre 2000, avec un budget de 140.000 FF en 1999 et de
60.000 FF en 2000, dont l'objet est de permettre l'écriture d'un document de
projet, d'organjj!er des rencontres et d'aider le groupe à obtenir uJ1~financement

pour ses opé[;tions de recherche.

- _"_"- --.'--.:._-_.-.--

La vocation de cette plate-forme pluridisciplinaire et pluri-institutionnelle est de mettre
en place une structure capable .simultanément, de promouvoir la reche~+i, de
favoriser lacorn~in de la communauté scientifique et4tâciliter la diffusion
des résultats de la recherche v~rs les utilisateurs de cette information.

Ainsi. CERDIN a pour ambition dc catalyser les efforts de la recherche malienne, puis
de faciliter la restitution de ses résultats auprès des acteurs ct des décideurs impliqués dans la
gC'ilillll des Il'SSlHIICC.'i IIl1lul'cllcs. Cc gruupc clllclld lIus.'ii ravulisci lu Illise ell place d'outils

d'aide à la décision selon les modalités de la figure 3.1.

3.3. La vocation de CERDIN
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Figure 3.2 : Circulatio1l de l'illformation entre les trois groupes d'acteurs
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DECIDEURS

Connaissances

Formulation dc~ Dcsoins

CHERCHEURS

PRODUCTEURS

CERDIN / document de projet, idelllification et cadrage (version J)

réc/ac1t'IIr: Vit/in ORANGE (lRD)

3.4. A travers une démarche participative et interactive
-Sur-l'ex.emple oë TIEJ(>. la v6lon(é de" CERDIN est d'aboutir à un dispositif favorisant

les interrelations entre les trois groupes clés (les chercheurs, les producteurs et les décideurs).
Cette stratégie est basée sur une démarche participative, où les trois groupes ~ont amenés à
s'exprimer pour définir des objectifs communs, selon une procédure itérativé qui permet de
réajuster les objectifs, en fonction des résultats obtenus et de la définition de nouveaux
besoins (fig. 3.2),

.. d. les cunclusiuns de r Atelier National de Validation du Plan Stratégique Révisé de la Recherche Agricole,
Bamako. déccmhrc 199R.

CERDIN veut promouvoir la recherche, mais pas n'importe quelle recherche. La
formulation de leurs besoins par les producteurs et les décideurs a pour but d'orienter la
recherche pour qu'elle soit la plus utile et )a plus efficace possible.

La concertation entre les chercheurs et les futurs utilisateurs des résultats de leurs
recherches a pour objet de réaliser l'adéquation entre la demande exprimée par ces utilisateurs
ct les désirs des chercheurs (ce qui les intéressent et ce qui appartient au domaine du
possible). Ces échanges permettent de fuer des objectifs de recherche pertinents pour tous.

Les efforts de CERDIN se concentrent alors sur la communication au sein de la
communauté scientifique. facteur essentiel pour la progression des activités de recherche, pui~
sur la diffusion des résultats auxquels ont abouti les opérations de recherche.

Le~ ulllt~ateuis Je ces résullalS les cval uClIl cn 1onction Jes objeclils initialement établis
ct définissent de nouveaux besoins, en matière de recherche, qu'ils adressent aux scientifiques.

La concertation reprend entre les trois groupes, en intégrant les nouveaux éléments, et
de nouveaux axes de recherche sont définis .
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10 Rot-crl Arr., Vincent B~nech, Gil M.. hé. Pierre Mornnd. Jean-Claude Olivry, Didier Ornn~e. Yveline Ponce!

fi a participé à "animalion du groupe CERDIN et a été un acteur important de la
labélisation du projet ZADIN. Ce dernier, val idé en 1998 pour 2 ans (1999-2000) a permis
une animation scientifique de type avant-projet décrite en partie 3 de ce document.

Cette procédure correspond à l'intention de CERDIN de mettre en place un mécanisme
'-4Ui -~R.se -Y-Re ~@fGhe --uttle "'f<~-ellc 1él",,"d -à -des --be'Srrins--c/n:Ù tillent tdemifiés») el

efficace (" elle est régulièrement évaluée et réorientée»).

,,'; r/!..:..:,
~.
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3.5. Les projets de recherche GIHREX et ZADIN

La constitution du groupe de rénexion CERDIN s'est accompagnée de la proposition
d'lin projet de recherche réunissant 7 chercheurs 'IJ oc l'JRO (ex ORSTOM) au sein du
programme « GRANDS BASSINS TROPICAUX: DYNAMIQUES ET USAGES » (GP621. responsable:
Pascal Kosunl) de l'unité de recherche « GESTION J>ES RESSOURCES EN EAU ET J>ES MILIEUX

AQUATIQUES TROPICAUX » (UR2, responsable: Jean-Marie FRITSCH), Ce projet de recherche
intitu~{Gestion Intégrée Hydrologie Resso~1CeS d'EXploitation,
côOi1linateurs: Jean-Claude OUVRY et Didier ORANGE)a été validé par l'IRD en septembre
1997. Ce projet s'est inscrit dans la continuité des précédents programmes de recherche
qu'étaient les projets DCN (coordinateur: J. QllENSIERE) et EQUANIS (coordinateur: J.c.
OUVRY).

rrt/(lClt'lIr: /}it/in ORAN(;F. (IRI)

3.6. Les conditions institutionnelles de réalisation du projet

La recherche au Mal i est supervisée par le CNRST (Centre National de /a Recherche, '
Scientifique et de la Tec1l11%gie, du Ministère de l'Enseignement Supérieur et de la
Recherche). Le groupe CERDIN est présidé par le CNRST ; les opérations de recherche du
projet EIDES-DIN devraient donc être pilotées sous le couvert du CNRST.

Finalement, ces deux projets ont constitué les moyens d'application des objectifs
affiché.. par le grflupe CEROIN, il savoir: parliciper ;, la d~fi"il;,m ('1 ;, ln pm•.râhilifp df'
réalisation d'un projet de dheloppement pOlir la mise à disposition de l'information
em'ironnementale concernallt ln Gestion Intégrée des Ressollrces Naturelles dans le Delta
Intérieur du Niger (le projet EIDES-DIN).
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.PARTIE 2:

,~~incipes

du projet
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Chapitre 4 Justifications

!}(IRe 11-2/31

1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1

4.1. Le rôle de la recherche dans le développement
Une zone socio-économique stratégique

Le Delta Intérieur du Niger est une région stratégique de par ses caractéristiques
économiques et écologiques. Situé au cœur d'une zone aride aux ressources limitées et
régulièrement frappée par des aléas climatiques. il contribue à la santé socio-éconOTllIque du
Mali. Il représente un moteur potentiel de développement. mais qui est de plm l'Il plu"
fragili"é :-ou" le pOIds de diverses pressions (économiques. démographiques. climatique..;).

----------- -----------~.

lA recherche utile aux populations rurales

Les applications de la recherche pour le développement sont cruciales pour les
populati(}n~ Elles permettent d'améliorer les techniques ue prOlluction grâce aux a\ ancécs
technologiques et à une meilleure compréhension des phénomènes naturels. Elles soutiennent
leurs crfort~ pour intensifier les productions et diversifier les activités. Elles fournissclll aussi
de l'information décisive pour la gestion et l'organisation des activités productives. dans le
temps et dans l'espace. D'une manière générale, elles apportent des réponses face à
l'incertitude et des méthodes pour gérer au mieux le risque.

lA recherche utile allx décidellrs

La recherche a aUSSI pour rôle d'informer les décideurs sur les réalités pr:d ÎClues
ohservées loc,tlenent. En vue d'une gc<;tion durable des ressourct;s, el;e peut leur fouITir des
informalion:- nécessaires pour élablir des plans d'aménagement ou cles l'LlI1s de
développement.

Eh effet. grâce à la modéli.;ation intégrée. couplée à une' structure d'ohservatoire, on est
cn IlIC~UIC dl: 10aliser lks 0ludc" d'llIIpact préalables Ü lout projet d'aménagement. ,t1i1:,i que
des simulatlOlls sur l'évolution des paramètres pertinents essentiels. Ainsi, l'État [JCllt être
alerté en cas de dégradation d'une composante de l'écosystème, afin qu'il puisse prendre les
dispositions nécessaires. En règle générale, les informations fournies peuvent permettre
d'attirer l'attention des décideurs ct leur permettre de mettre en place [es réglementations et la
législation nécessaires (préserver l'environnement, lutter contre les nuisibles, régler les
prohlèmes fonciers. etc.). L'État étant parallèlement engagé dans un proce:;sus de
décentralisation, les organisations paysannes sont directement associées aux prises de
décisions concernant les opérations de développement et d'aménagement, aux côtés des
collectivités locales.

Une recherche intégrée pour une information orientée

l.a l'l'cherche produit des informations essentielles ponr 1curs utilisateurs. l ,C~ ciél'isions
"'Ollt prlSCS il partir de toutes ces IIlforlllations. Il faut donc absolument s'assurer <lU préalable
que les ré<;ulwts de la recherche sont fiables avant de les diffuser, par la confrontation
si mulat ions/ohservat ions. Pu is. ces infonnations doi vent être orientées. c'c<;t -à-di re
transforméc" ct personn'llisées. pour pouvoir être diffusées et utilisées. Les résultats Je la
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recherche ont parfois besoin d'être synthétisés pour faciliter leur vulgarisation, Les utilisateurs
, . L-élUss-i.-desparaJ:Rè ~i=I"oo t~~ II ". en' . ftIt et suivis.

Une politique de gestion intégrée doit être appliquée à partir d'une concertation entre
acteurs basée sur des connaissances scientifiques. L'implication des différents acteurs dans
l'élahoration des recommandations est une nécessité pour la réussite du projet et l'ad hésion
populaire. sans laquelle il ne pourrait y avoir ni cohésion ni paix sociales.

Depuis les temps historiques, les ressources du delta ont été gérées suivant la charria
d'une part. et des conventions locales d'autre part. Ces différents modes de gestion ont pu
faire longtemps le consensus d'une grande majorité parce que basés sur les réalités
quotidiennes des populations. Mais récemment, des tensions graves se sont suivies par llne
utilisation ànarchique des ressourccs avcc de grands risqucs de dég'radation non contrôlahlcs.

OClOnre 1999
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Le développement durable: une question décisive dans le
delta intérieur du Niger

CERDIN 1document de projet, idellli[icatioll et cadrage (versioll 1)

r':'/{/ctfllr: lJic/in (}RAN(;E (lRIJ)

4.2.

La cOlllrlexité du delta et sa grande richesse en ressources naturelles font de lui LIne
région rnulti-usages d'où les con nits entre les différents intervenants. Les règles d'une
Kestion intéf.:rée pour une paix sociale durable doive"t être établies. En effet, Je terme
développcment durable sernbleilJusoire si dans la pratique il ne s'accompagne pas de mesures
institutionnelles et politiques appropriées. Les décisions de sa mise en œuvre sont politiques
d doivent être énergiques ct s'appuyer sur les savoir traditionnels.
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Causes:

Causes:

Causcs :
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4.3. Les problèmes à considérer

4.4. 1 Les populations cibles

rrt!tlCI,.IIr: IJitlirr ORAN(;f, (/RIJ)

Le Delta Intérieur du Niger: un écosystème complexe en équilibre instable;
Des résultats de recherche éparses, une circulation et une diffusion insuffisantes des
résultats;

Un environnement scientifiquc insu/lisant: manque de dialogue entre scientifiques.
de:-- :--llucturl'S UC recherche aux capacilt.:s sutls-uimcnsiul1Jlécs,

4.3.3 ,Compréhension incomplète des processus naturels observés dans
le Delta: le rôle de la recherche

Manque d'il ;'or:nation ct méconnais~ancedes réalités locales;
Manque d'inCItation au respect des lois et règlements existants par les populations,

Manque d'information sur la variahilité de la disponibilité en eau ( temps et espace) .
Conflits d'intérêt entre trois systèmes d'exploitation des ressources;
Non prise en compte des conséquences à long terme d'une surexploitation sous la
prcssion du court terme,

La principale préoccupation est soulevée par la perspective d'une gestion non durable
des ressources naturelles, dans un contexte d'accroissement démographique s'accompagnant
d'une volonté de développement économiquc,

Elle découle de trois sources essentielles de questionnement liées aux trois types
d'acteurs concernés par les perspectives de gestion non durables des ressources naturelles, quc
sont les exploitants. les 1!estionnaires ct les ,fiCi('llt~(iqlle.li. 11 s'agit respectivement:

de la perspective d'exploitation non durable des ressources naturelles.

d'une politique insuffisante en matière de gestion des ressources naturelles,

- d'une c011.l[!li.bension incomplète des processus soci~-influençantla
/~ spatio-temporelle des ressources nature~

4.3. 1 Risques d'une exploitation non durable des ressources: le rôle des
exploitants

4,3.2 Politique insuffisante en matière de gestion des ressources
naturelles: le rôle des gestionnaires

4.4. La demande de la part des acteurs

Lcs populations cibles du projet EIDES-DIN sont les producteurs et exploitants du
delta. Quelque soit le système d'exploitation considéré (agricole, halieutique ou pastorale),
leur demande est toujours rapportée à l'un des problèmes suivants:

manque J'information sur la variahilité de la disponibilité en eau dans le temps ct
l'espace,
calendrier des activités élaboré dans l'incertitude, et donc en déconnexion possible
avec le calendrier hydrologique du moment,
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4.4.2 Les bénéficiaires .

4.5. Arbre à problèmes

Les hénéficiaires sont bien stlr les exploitants du delta. mais aussi l'État malien. les
administrateurs. les gestionnaires et les aménagistes. les organismes de développement

~ttcmentauxet non gouvernel1lentaux)~s.uti.n-.l.a..~.Q.ffi'munautéscientifique,

. En efTet, la recherche peut jouer un rôle fondamental pour lutter contre la
perspecth'e de ~estion non durahie des ressources naturelles en donnant l'information
utile aux prises de décision pour:

un développement économique efficace et rationnel,
tlne meilleure égalité entre les usagers et la volonté d'instaurer une paix sociale,
lin respect de l'environnement et la préservation de ses ressources naturelles.

I)(IRe 1/-5/31CERVIN / document de projet, idemi(icat;oll et cadrage (versioll 1)

méconnaissance de certains processus observés dans le delta,
pratique'<; pays:mIH'S pa<; tnlljnllr<; hirn :ldaplrC'o.; il la rr:dilr.
l:onllrts d'Intérêts entre les systèmes d'exploitation,
cohabitation non coopérative tendant à la surexploitation des ressources,
pressions socio-économiques pour un développement des activités à court terme,
non prise en compte ou méconnaissance des conséquences à long terme d'une
surexploitation ou d'une « mal-exploitation H,

La recherche. via la connaissance des milieux. de leurs processus et lit:' leurs
dynamiques spatio-temporelles. peut donc offrir les inforIlntions utiles pour lutter contre la
perspective cl .;cstion non durable de ,cssources naturelle;..~' clrbre à problème Ci-l:~:'0l'US

(tableau 4.1) l:.':>die de synthétiser en Cunction des deux groupes d'acteurs (exploitant:- lJuis
décideurs/gestionnaires). les causes ù combattre. leurs conséquences et les actIons à
entreprendre.1

1

1
1
1
1
1
1
1
1
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1
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1
1
1
1
1
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-

-
Tlib/eall 4.1 : Arhre ù problème des ~~//I.\[\ li combattre et liction.... il etrtrepre/' Ire

Problèmes Causes Cons~quences Actions Hypothèse~ externes
intermédiaires \ .

Connaissance insufn5llnle des
C~nam~s Icchm4u~s (r~XpIOllallon Les recherches Ihél1UllhluCS sonl défim~s Je marui: il mieux

D.I·fusion des résultats par Id
processus ~u~1s observés

~ ré, èlcnt an3ppropné~s ~t cen:" r~' cOlllpr~ndr~ I~ fonctlOnn~lIlent du Delta dans sa glob·llIé. afin
auton tés compétentes (Directic"ls

Re'lnCIIOn du champ d'inlélit il un~
pr.l1l4u~s non durables il l'échelle d'orienter les activités productives ~t d~ mettre ~n ~:dc b

Nationales. ~te.) auprès des ~

échelle locale centralisée sur le lieu concernés, il l'état brut ou il travers
d'exDlollation

globale de l'hydrosystème acteu~ ,ur les conséqu~nces néfastes de cenames pr lIqucs
un disDOsitif de vuls!:lrisation.

Non pertinence de Manque d'inlomllilion Le: calendn~r des acllVllés paysannc, Gràc~ au dlsposlll f modéli!olltion - observatoire, réahser de,
Diffusion des résultats il tmvers les

certaines déclslons pnses sur des paramètres clés ~st élaboré dans l'incenllude : les simulations (voire des préVISIOns il 3 semames ?),
réseaux d~ communication

pa' les PQOOUCTR/RS lcls 'lue la \arÎabililé Je la chOIX peuvent" av~rer ne pas c:tre pUIS s'as,urer de kur dilTusion auprès du monde rural
compétents (SCt\ICes lechmqués

en matière d'onentallOn lhspombllité en ~au coh~rcnls avec le ., calcndn<:r nalurd lau préalabk chOIX d',ndlcat<:urs - ~eUlls et détermmallon Jo.:
publics, O:>/G, <:tc.)

de leurs achvlles de J.lJlS k 1<:I1lP' el dan, l' ~'oa(<: hvdrolol!luu<: • - 'c~nano DOur une mformatIOn utile aux acteurs)

production Une melllcure appreh~nsion des componements sccJ()'
Intc:gmtion des recomm3ridaUollS

EXistenCe de conflits d'usage <:ntre
Une cohabitation non coopémti"c

econoffilques, nolamment au niveau du panage des ressources,
lors de la définition des ç:!dres

troIs groupes en compétition pour peut condUIre il une surexploilatlOn
<:t l'intégmtlon de çes déments dans le dispositif de

léglslalirs el des politiques soci~.
l'exploilalion des ressources négcclatlon/coopémlion <:ntre usagers, permeltr:ut d'instaum

~:
(pc:chc:urs, agnculteurs, éleveurs)

des ressources
une' paix sociale' el d'établir une meilleure organisation des

économiques, roncières,

systèm<:s de production inslltUlionnelles. elC.
exploitants Tendance il pnvllégi<:r les

Fones pressions socio- dim~nslons économiques <:t soclalc, La dét<:rmmatlon d'activités altematlvcs (rentables SenSibilisation des populations ~ux

démographiques pour un de coun l<:rme au délnment dc ~conOJl1Iqucm<:nt) plus r<:spectueuses de l'Cl1\lronncm<:11I alternatives existantes, mise en place

d~wloppement rapide d<:s actl \ lIés l'aspect écologlqu<:. cc qUI peul pcnnetlrall d' allég<:r celte pression ~ur le pain mornc de mesures rncltallves vOire

économiques cngendrer des conséquences écologique coercitives, afin d'influcncer leu~
chOIX (MDRE,~1E,ONG, .. )

Irréversibles il long terme ,
Les décideurs ,e trouvent lam

Fournir un outil d'aide il la déçlsion, en élaborant co~ornternent Mettre il la dispoSItion des décideurs
Connaissance insuffisante de la

l'incapacité de prendre les m~';L1r<:s
el des gestionmures les informations

réalilé socio-économique el manque
nécessaires pour preset\er les

des mdicateurs et en effectuant leur suivi. Mise en p ace d'un nécessaires sur l'évolutton de l'ébt
ressources naturelles et Influencer

Politique trop modérée d'information sur l'étal des ressources l'orgamsationdes filières de
système d'alene en cas de dégradation d'une tesS urce des ressources dans le temps et dMS

en matière de gestion des production l'espa~~ ,
ressotl'ces naturelles Intégration de ces recommandations

Manque d'information sur les Les déCideurs pourraIent prendre des ". lors de la définition des cadres
acteurs: conséquences d'un projet déctsions aux conséquenceo

Recommandations ISSUCS des conclusions découla t de
législatifs el des politiques soci,,-

d'aménagement du Delta ou du fleuve Simulations d'impact d'un projet d'aménagement du elta

Décideurs Niger en général
dommageables et irréverSibles 1 économiques, fonCières,

Institutionnelles, etc.
Aménageurs
Gestionnaires Senslbllisatton des populatIOns aux
Planificateurs Cadre-législatif iD5uffisant <:1 Le:s r~glelTl<:ntallons d'<:xplo: LaU< Il

Swslblhsallon auprès des représentants des usagers sur les
alternatives eXistantes, mise en phce

manque de moyens incllatlfs et des ressources ne sont pas tO~>"'S de mesures incitatives voire
coercitifs pour son apphcatlon respectées i

conséquences d'une mauvaise gestion des ressources
coercitives, afin d'influencer leu's

1 chOIX (MDRE.ME,ONG, ... )1
1

----------------~~-



4.6. Raisons de l'assistance de l'UNESCO

cf. texte de 'ChljJ(l-TEKAYA, UNESCO, secteur des Sciences, bivision SCIPAOrPdlicy
Analysis and Ope11llioh)
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1

'On rappelle que cc doculllent donne uniquement les spécifïcationsliées aux opérations Je recherche.

Les fondements pour la réalisation de tels objectifs passent obligatoirement par un
partenariat actif des paysans dans les processus de conception des outils d'aide à la gestion et
par une mise en cohérence des organisations paysannes, au delà de la prise en compte du
savoir des paysans-producteurs. Cette approche devra être réalisée dans le cadre d'un projet
de développement, conjointement aux opérations de recherche l ,

octobre /999

page 1/-8131

Stratégie du_prQjetCh~pitre 5

la préservation des ressources naturelles,

la paix sociale en participant à la cohésion sociale et l'intégration régionale.

Les fondements d'un développement durable dans le delta

CERDIN 1 document de projet, identi/Ïcatioll et cadrage (version 1)

5.1.

rrdl/ctrllr: />idirr OR.... NC;F. (/RIJ)

La zone du delta intérieur est une région de contrastes étonnement accusés malgré la
monotonie d'une trompeuse uniformité. La saison sèche donne aux plaines un aspect
déscrliqut', filais les pluics puis la L'11It' du flt'lIvt' les \lIIl1SfUIIIIt'tll Cil lues ou t'Il Illar<Seagl:S
scion unc alternance annuelle immuable, associant en un même lieu exubérance de la vie
végétale et aridité sahélienne..

Cette dynamique interannuelle extraordinaire fait du delta intérieur le lieu où s'exercent
plusieurs activités de développement: la pêche. l'agriculture. l'élevage et le transport.
r!1;1cune de ces pratir~ll~s peut avoir les cOIlséluences néfastes :;,:1 J'ensemble de
,'h/drosystème si clic n'cc:! pas exercée en adéquation avec les potentialités'réelles du milieu,

La notion de gestion intégrée des ressources naturelles pOlir un développement
durable devient dès lors une impérieuse nécessité pour satisfaire les besoins tout en,
préservant l'hydrosystème d~jà fragilisé par un environnement écologique rigoureux (zone
humide en milieu aride). Le développement durable doit permettre de léguer aux générations
futures un meilleur cadre de vie et prendre racine dans les savoir traditionnels en les adaptant
aux exigences nouvelles liées à l'accroissement démographique et aux changements
environnementaux dus aux sécheresses récurrentes de ces dernières années, La stratégie du
projet poursuivra donc conjointement trois objectifs fondamentaux:

un développement économique rationnel,

------
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5.2. Rôle de la recherche dans la gestion intégrée des ressources
naturelles

la construction des indicateurs de pression ct des tableaux de bord associés;

la calibration et la validation de la modélisation intégrée.,

Pour cela, la recherche se structurera autour de trois pôles thématiques (fig. 5.1) :
les sciences naturelles, les sciences humaines et les sciences de l'information pour
concourir vers les objectifs intégrés suivants :

productions possibles,

pression sur le milieu,

aide à la décision.

l'élahli~~l'ml'nl cie I"elnlions enll"e la dynamiqlle' de' l'clllI (cl sa disponihilité) cl ccllc

des différentes ressources végétales (production riz et production fourrage) et
ichtyologiques (production pêche) ;

l'amélioration des connaissances sur les interactions des activités anthropiques el
climatiques et leurs effets sur les milieux physiques et biologiques, en établissant 3
chaque fois la part de chacun de ces facteurs dans les processus de dégradation ou
de pression;

le contrôle de la base de connaissances devant <;ervir de référence pour le suivi à
moyen et long terme de l'évolution des écosystèmes du delta: cartes d' état de
~,.r(ace, cartes d'cccupatÎl'd dl3s terres, cartes de v~g-.;Lation, etc. ;

octobre 1999
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Il est important que la recherche puisse précéder, accompagner et suivre tout projet de
développement. et tout particulièrement pour les projcts de gestion intégrée des ressources
naturelles. Cela est d'autant plus vrai dans les pays du Sud, où souvent les Etats n'ont pas les
moyens d'cntretenir un réseau de recherche dense; la boucle de retour des résultats de la
recherche doit alors être rédu ite au plus court.

Une première phase uniquenient recherche actuellement en cours (considérée comme
lIne phasc d'avant-projet) se terminera en décembre 2000 (cf. chapitre 8). Dans une deuxième
phase à venir, correspondant au projet de développement dont ce document essaye de définir
le cadre. le~he sera d'accompagner les actionsde~ afin de
préciser les mécanismes (hydrologiques, biophysiques, socio-éc61Ôgiques, de modélisation
intégrée. de transferts de l'information, ... ). 1" fine. son rôle dans la gestion intégrée des
ressources naturelles devrait se traduire par:
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Recherche sur les processus Recherche sur les stratégies
Compréhension environnementale Compréhension socio-écologique
DynamIquespatlo.te~·-

Les objectifs
thématIques
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Facteurs
technotopes
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Proposition et évaluation

Modélisation de systémes complexés
Recherche sur le transfert de /'information
Définition des Indicateurs et Interfaçage utilisateurs

Figure 5_1 : Straréf:;e du projet: articulation des recherches thématiques et cO!?17itives pour
/111 il1terfaçaf:e IIti/isateur utile de f:estioll de l' Î1~for11lationenvironnementale
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5.3.1 Les composantes de la recherche

t

5.3. Stratégie de recherche pour une approche intégrée
environnementale

• ('OIlCt'I'uw{i.mtioll et c/él'('/OI'I'('I1I('"t d '11I1 modèle illfPRrp :
• Représentation du système complexe. en déterminant les acteurs, les processus et les

facteurs extérieurs qui seront pris en compte;

ocfo!Jre 1999
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proj~lzo-socio-

l
qualifier ce

<f.' .
~F'aI< ,ln ement, on pourraIt

dynam~~~~flJ1pliquant: ..

CERDIN / document de projet, idelltifïcatioll et cadrage (versioll /)

LL'S ...dellt'e.\· Iwlllre//t:.\' collec/llcllt la LlYllallliLluc spatiu-tcllIPurcl Je LIe l' cau el
l'identification des proccssus expliquant la disponibilité des ressources naturelles. Les
sciences humaines concernent la recherche des stratégies individuelles et leur implication
socio-éco.logig!Le. Pour ces 2 pôles, il s'agit de mettre en évidence lesJiens dynamiques entre
modification ct exploitation du milicu ct les paramètrcs hydro-climatiques (variabilité de la
disponibilité en eau). Enfin, les sciences de l'information s'articulent autour des trois axes
participant à la construction de la base de connaissance, de la modélisation intégrée et des
indicateurs. L'objet est ici de mettre à disposition l'information environnementale et de créer
un espace de concertation.

rMl/cfr", : Oit/in ORANGF. (IR/»

* la reCherche thématique dans:
- la compréhension des processus écologiques, 1
- le rôle:de la dynamique de l'eau dans la fertilité biotique,
- la défirption d'une protection de la biodiversité, î

- les lie~s entre dynamique sociale et les systèmes écolpgiques,
. l'

* la recherche cogmtIve étant là pour permettre de: « rentabiliser »
(d'exploiter) aux mieux les connaissances vers la réalisat(on (concrète et
immédiate) contrôlée d'un ensemble d'outils participant à une aide pour une
gestion des ressources naturelles se voulant rationnelle (dura~le).

-

• COllllai,Hallce el Moc!élisatioll :

• Connaissance et modélisation des processus physiques tels que le reglme
hydrologique, l'érosion des sols, la géochimie des eaux, la chaîne trophique, la
dynamique des populations de poissons, la dynamique de l'environnement (plantes
aquatiques, écosystèmes terrestres, forêts, ... ) ;

• Connaiss.mce et modélisation des comportements, stratégies et actions -humaines
dans les modes d'organisation sociale (droit coutumier, allocation des ressources,
migrations....) et dans les systèmes de production (agriculture, élevage ct pêche), en
ldation avec la Llynamiquc du syslème naturel;

• Connaissance el modélisation des interactions entre les différents processl~s

physiques et décisionnels.
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• Dévcloppement d'une matrice de performance qualifiant les attentes des acteurs en
--tcrmc~"dc Pl oductTon-ct -de ~fonctiurmemenrdu-delta. ee;~ -indicateurs -gero-rll 'uri li sé;;,

également pour évaluer les différents scénarios simulés par le modèle;

• Formalisation des processus par une explicitation des caractéristiques techniques des
différenls composants: objets, mécanismes, entrées, sorties,'interactions avec les
autres composants, pas de temps, pas d'espace - échelle, niveaux de gestion, nivcaux
de d~cisions.

• Valorisation dit modèle intégré:
• Diagnostique de la situation actuelle:

• Définition de scénarios à partir de régimes hydrologIques (variabilité climatique),

____--~~,~-~i.!!~!}l~.!lts-(~~Hernes (.~~ménagements .hydrauliqucs, ~..sociologlques.
-- prl x du marche) pour 1 etude de leur Impact sur les ciIspombIlltes des ressources

naturelles, .leur production et les migrations;

• Interactions continues (discussions, concertations) avec les acteurs du Delta
(décideurs, gestionnaires. éleveurs. agriculteurs. pêcheurs), du dé\'eloppcment
(dé\'\~loppeurs)et de la lù'l1erche (chercheurs) pour valoriser le modèle intégrl; .

1
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• Mise l'II Il/ace d'un ohservatmrl' I)()/{r /(/ gestion des milieu\' et des ressources:
• Développement d'un outi 1 multimédia d'intégration et de consultation de drK'Ul11cnls :

Illtranet scientifique per11lèltant de réaliser l'intégration multidisciplinaire:

• Couverture spatiale de "cnsemble du Delta Intérieur du Niger au Mal i (base cie
connaissances, SIG, typologies, ... ) ;

• Développement d'interfaces utilisateurs (méta-information, indicateurs. tableaux de
bords, ... ).

5.3.2 Les activités de recherche induites

A partir des ces quatre grandes composantes de la recherche, six activités dc rccl1erdlc
semblent pn;"10rdiales pour répondre aux objectifs de ce projet:

I11l)(lélisation de la cruc ct gél1ération de la ressource.

C'\I,loitation de la ressource.

constitution d'une base de connaissance,

conceptualisation et développement du modèle intégré,

\alorisation du modèle intégré.

1111~e en place d'un observatoi rc,

L'articulation de ces ~ix activités de recherche qUI mèneront à une I1Killeure
connaissancc de la dynamiquc des ressources naturelles du delta intérieur ct de leur
exploitation. au développement du modèle intégré, à la valorisation du modèle et ~ la 1l1lSC cn
r1acc dc ri lh"crvatoire, est préscntée cn fig. 5.2.

1
1·
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5.4. 1 Les axps fédérateurs de recherche

Figllre 5.2: Schéma d'articulation des activités de recherche du projet

5.4. Structuration de la recherche

Pour être l'oncllünnelles, il est imporlant que les activités de recllerche soient définies

par des opérations de recherche tnonodisciplinaires. Conformément au document
d'lIliclI(atilllJ 'lui ;1 SClvi dc hasc ;', ";ltlli!lllliuli du labci de LO/le I\fclier p"1I' Il: lill'­
Hydrosyslème (ZADIN.' 1997) all projet cie recherche du groupe CERDIN, on propose
d'organiser les activités de recherche autour de 7 axes fédérateurs de recherche (fig. 5.3) :

d'lIl1C part, cn (luatre axes thématiques:
,. Disponibilité en eau (IJISPO),
2. Trmlsferts de Matières (TRAM),
3. niodi\'(~rsité et Productivité (BIOPRO),
-1. Exploitatioll de la r('s,\()llrce et CO/1/pétition (EXCOMP),

ct li' autre part. en trois axes transverses:
5. Modélisation intégrée (MOD),
0, Svstèmes d'Information (SI),
7. Obsermtoire (CBS),

·1
1
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1
LES AXES FEDERATEURS

1 TRAM_ 01
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LES GROUPES THEMATIOUES
.-l~Il~.ztri)lt,

DYMO

AGRIP

TRAM
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IRADI

DJ.SPO cv
1
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1
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Figure 5, -' : Organisation des axes fédérateurs de recherche pour une recherche utile au
dél'c!o{Jliefl1cnt (cn correspondance (lIU axesfédérateurs, est indiqué le nom des groupes

thématiques c1é/inis dans la <-one atelier ZADIN2
)

: Pour plus d'ill!llrJl1aIÎon, on rcnYllic le Ict:lcllr :1\1 document d'oricllt:ltioll du projel ZADIN, <1\ ril 19<)7.
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5.5. Les recherches environnementales
L'cau est donc J'élémcnt intégrateur de toutes les disciplines environnementales

concernées dans cette étude sur la dynamique spatio-temporelle des ressources naturelles du
delta intérieur du Niger. Sa disponibilité est à l'origine de tous les questionnements, du milicu
physique à l'homme, à savoir:

• Quelle est la variabilité des ressources en eau dans l'espace et dans le temps '!

..\i/lSi, du f{1if de la spécificité géographique du delta, et de la Volonté d'une démarche
de modélisation :mégrée et d'ohsenoatoire, l'intégration des opérati.ms de recherche est
effective, Elle est pratiquée concrètement selon différentes modalités:

• IL's opérations coordonnent une partie de leurs prohlématiques, données ct résultats:
acqu,;sition d'informations en commun. prise en compte des besoins d'une autre
opération (temps, échelles, variahles), échange des produits ou des traitements;

• les opérations échangent des données. en vue d'élaborer des produits définis en
commun: paramètres, résultats, corrélations, bases de données à références communes ...

• la collahoration entre opérations fait émerger des problématiques scientifiques ct
méthodologiques communes, à la résolution desquelles les opérations vont contribuer:

• l'hydrographie (stricto sensu) de J'inondation saisonnière représente une information
indispensable à toutes les disciplines d'inventaire et de gestion de la «ressource Delta
intérieur ». information que l'on ne sait pas produire couramment à l'heure actuelle.

o('(o!Jre 1Y99n't/aCI('/lr: !JiC/iI'I OH:lM;E I/RIJ)

5.4.2 De l'articulation à l'intégration des opérations de recherche

L'intégration des opérations de recherche est réelle et leur articulation est fonctionnelle,
car cette synergie multidisciplinaire s'appuie sur un chantier scientifique et géographique
qui présente-j!intérêt d'être défini sans ambiguïté:

• la délimitation géographique du chantier Delta Intérieur du Niger est unanime, elle
est fondée sur l'inondation fluviale, notion qui varie dans l'espace et dans le temps
mais non dans la définition scientifique;

• il Y a unanimité sur un certain nombre de problématiques générales qui forment un
cadre commun à l'équipe (par exemple: l'inondation du Delta comme ressource ct
rc~source menacée: la complexité de sociétés humaines multiples ct en mutation
~ociale, démographique, politique ... : l'intérêt scientifique et méthodologique

/~.; jointure entre le couple nature-I~~~upleexploitation-
. société) ; .. .

• le ... 11ll'lhodc'i \,j'i:lIIl :'t la l1Jotilldiol\ SCiClllifïlJlIc 'iOIlI itlcl\lifit::cs, 1'1l1lt::IClltL' .... L'l

complémentaires:
o obscrvations et mesures sur le terrain pour édifier les bases de données et des

modèles de simulation,
o articulation des échelles de travail (spatiales et temporelles) quand la notion

d'échelle est pertinente,
o harmonisation des échantillonnages spatiaux et temporels,
o outils communs d'organisation, de synthèse et de restitution (internes au

groupe et vers l'extérieur) : dc la modélisation intégrée à l'observatoire .
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• COllllllcnt cctlc Jynamique spatio-tcmporelle Je la disponibilité en eau influence la
dynamique Pllyslque du m-ilteu (eaux et flux géochimiques), génère et entretient la
hiodiversité et la productivité des ressources naturelles de cet écosystème?

• Quelle est son influ~nce ~~r les déterminants socio-économiques qui contrôlel1t la
pression sur les ressources naturelles et leur mode d'exploitation?
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Ainsi, la variabilité (dans le temps et dans l'espace) de la disponibilité en eau, apparaît
être l'élément majeur d'explication du comportement de tous les autres paramètres clu
système. Celle disponibilité en eau dépend à la fois de la variabilité climatique, de la
morphologie du milieu et des aménagements (fig, 5.4).

En fonction de cell~cï1 cau, on définit les productions~.­
ressources naturelles du système en suivant parallèlement deux cheminements' scientifiques
différents mais convergents : un chemïnemclll via les sciences physiqucs, un cheminement
\"ia les sciences tcchnotopes (fig. 5.4). Le premier passe par la compréhension des processus
de mohilisation des matières (chemins de l'eau ct érosion, éléments chimiques utiles à
l'établissement des chaînes trophiques) puis des processus liés à la biodiversité et la
productivité du milieu. Le second dépend des choix et stratégies des producteurs et passe
donc par la compréhension de la dynamique des choix stratégiques des exploitants.

On note que les aménagements d'une part, ct les choix stratégiques d'autre part, sont
des termes sur lesquels la modélisation pourra construire des scénarios.
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Figure 5.4 : Chemillement des réflexions thématiques de III variahilité climatique aux

productiolls du système

1 rédacteur: Oùlin ORAN(;f.' (IRIJ) octobre 1999
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Figurc 5.5 : Articulation el/tre les recherches thématiques. la modélisation intégrée et
les svstèmes d'ohservation ail sein d'Ilne structure observatoire

5.6. Les recherches cognitives

5.6.1 La modélisation intégrée

La modélisation intégrée consiste en une représentation, schématisée et simplifiée,
d"une réalité, et des processus complexes observés. Pour construire leurs modèles, les
modélisateurs exigent sans cesse des informations supplémentaires,' au fur et à mesure de
leurs avancées. Ils expriment alors leurs besoins aux chercheurs thématiques, ce qui a pour
con~é(llleIlCe d'orienter Jeur~ recherches. Les modélisateurs peuvent, égaleme.nt à leur tour,
apporter leurs connaissances aux thématiciens : par exemple, en comparant les résultats
ohtcnus après simulation avec les données ohservées dans la réalité, ils peuvent tirer des
conclusions qui sont autant d'éclaircissements supplémentaires.
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Ces recherches thématiques ont bien sOr pour objet d'alimenter les trois autres axes de
recherche transversale du projet : la modélisation intégrée, le système d'information

......__-environnementale, participant tous les deux à.la ç.-e.t:lStruction d'une structure observatoire.
Dans l'articulation préeonisée.des différentes activités de recherche, un mécanisme itératif (ou
"feed-hack") permet de réajuster, cn permanence, les calihrations prises dans chaque
composante, en fonction des besoins rencontrés dans les autres composantes: aller-retour
permanents entre les données. issues des systèmes d'observatioll, les résultat." des
simulatiol/s de la modélisatio1l i1lté,;rée et le.Ii c01l1wi.\·.wl/ces des processus acquises par les
recherches thématiques (fig. 5.5).
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Le projet est organisé autour du développement d'une maquette de modélisation
intégrée du Delta Intérieur du Niger. Le développement et la mise en œuvre d'un modèle
intégré sera fédérateur et stimulateur des différentes disciplines scientifiques (hydrologie,
hydrochimic. hydrobiologic. sociologie, géographie, agronomie, sciences de l'informatjon,~

Sur le plan gestion/politique du dclt~modèle alimentera les négociations/discussions entre
actcurs du delta (décideurs. gestionnaires, éleveurs. agriculteurs, pêcheurs, ,,) à partir de
simulations de scénarios (fig, 5.6).
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1 Figure 5.6: Schéma d'utilisatioll de la maquette de modélisatioll intégrée
du Delta I"th'iell" dll Niger
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La configuration de la modélisation intégrée est modulaire (module
monodisciplinaires). L'avantage d'une tclle configuration est d'une part qu'on peut
dévclopper ct améliorer ces modules indépendamment. ct d'autre part. qu'on peut assurer des
sorties ll1onodisciplinaircs. 4ui peuvent être vérifiées el analysées, L'cnsernblc est commandé
p;lr tll1 l'Ol1trl'!cur cTntr;d selnll Une archilcclllre déj;'1 0llc'r;1Iinnl1C'lk 1 (l'ip:. S7).
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Figure 5.7: COl/figuratiol/ de la maquette de.l1Iodélisation intég rée proposée: une
modélisation modulaire hydro-trophO-socio-dYllamique

On mppelle que la variahilité de l'eau dans le temps et dans l'espace est la variable
d'clltrée cie la modélisation intégrée, Les modules thématiques sont:

la disponibilité Cil eall : étude hydrologique et climatique pour caractériser sa
dynamique spatio-temporelle.

1 d. -:h;lpilrc K (de l:C uocument) les résullals uu projel de recl1cn:he GIHREX (lRD, 1997-2(00)

1 réd/II'/l'lIr' /)ir/iN ORItNr.f." (IRI» (}('/ohrf' 1CJ99



1 cf. llnncxc deSCription de l'opération de recherche DACODIN
, S)""~I11C d'Information Multimédia pour l'Environnement Suh-Hnhnricn. lïnancemenl~INCO-DC (CEE) et
WISE-Dc\' (nM)

ICI chaîne trophique : l'étude privilégie les processus d'édification des ressources
aquatiqucs,~icssources lié la proouctlvltc cl llc la hloolverstté, Ic rôlc dc la qualité
dc l'cau en intégrant sa dynamique spatio-temporelle,

les s}'stèmes de productionJpêche, riziculture, élevage) : les trois filières
prineipales de production.

l'exploitatioll et la cOlllpélitioll : analyse des stratégies d'exploitation en fonction de
paramètres socio-écologiques, paramétrisation des choix.

()("Ioln·c J999

paRe IJ-IY /31( 'LNLJJN / dOCUII/L'1II de IJI v/d, U!t:IIl1//CtlliUIl t:l Caclrlll.!e (l'erS/UIl 1)
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5.6.2 Le système d'information environnementale

[ " '" . '~I ' 1" d' 1---------. III ormatlon envlronnel11enta c cst par naturc evo utlVC, Iversc et comp exc. Dans ce
cadre. les méthodologics usucllcs d'analyse ct de conccption des systèmes d'information
doivent être adaptés pour prendre en compte:

"évoluti vi té des phénomènes étudiés.

l'hétérogénéité des informations et des sources d'information,

les imprécisions, les, ambiguïtés du système d'information.

Par ailleurs. l'information cnvironnementalc concerne aussi bien l'historique des
connaissances accumulées. les connaissances miscs ù jour régulièrement (à des échelles de
temps ct d'csp:\ce diverscs) que la diversité dcs thèmes à traiter (hydrologie, pluviométrie,
végétation. biodiversité, agronomie, halieutique, pastoralisme, économie, systèmes sociaux,
cultllrc<;. :,,' .), qlle la divrrsil" ('", supports dl' l'Înfol'm:'':,dl (nllmpriflllPs, ;llph;l:,,,,d'~rjfJlH'<;.

canograpL;ljUes. photograplllques, inodèles.... ).

Le système d'information environnementale valonsera toutes ces connaissances par leur
mise Cil réseau scion une architecturc wésentée en fig. 5X Le concept de World Widc Web est
parfaitement adapté à la fois. à la mise en réseau des hases de connaissance par les liens
hypertcxtes. et à la mise à disposition des utilisateurs par une interface commune et conviviale
sur leur micro-ordinatcur d'informations distribuées sur plusieurs sites et gérées par plusieurs
équipes aux thématiques différentes, selon une daTa policy à déterminer. Le cadre conceptuel
d 'u n tcl réseau et l'architecture correspondante ont été réal isés pour ]' information
environncmentale concernant le delta intérieur du Niger dans le cadre du projet GIHREX4 en
collaboration étroite avec le projet de recherche SIMESs (cf. annexe).

• Les systèmes d'observation

Le~ t5quipes (des directions nationalcs, dcs instiluti.ons dc rccherche, ctc.) qui collectent
régulièremcnt dc l'information environnementale (hydrologie, météorologie, recensement,
etc.) ont développé depuis longtemps des systèmcs informatiques propres de saisie et de
gestion des données brutes. particulièrement bien adapté à leur problématique. Il est
<,ouhaitablc que ces systèmes puissent continuer à cxistcr ct à évoluer de façon relativement
<lutOlwl1le (par rapport à ce projet du moins), sur les différents sites et sous la responsabilité
de~ équipes concernées. En d'autres termes, il n'cst pas envisagé d'intégrer fortement
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l'ensemble de ces systèmes dans une seule méga-base, qui induirait rapidement des problèmes
.•ùe..gestion.•.tanuecluuques..que-.déo.utoJogiqucF

Cette option ne constitue pas un problème pour la mise en relation ultérieure des
données pertinentes pour le projet. via le développement de procédures automatiques sur le
serveur WEB pour la mise à jour péfiodique. l'intégration dcs données de sources divèrscs.Ta
<;lrtlclllralÎnn des cnnnaÎss:lIlCe<; illduiles, la Ct"palÎolI cl misc ii jour d'lin indcx cl de liens

pertinents. ct l'analyse ct le contrôle des consultations et navigations effectives (cf. résultats
du projet SIMES).

• La constitution de hase de données

L'accumulation des observations sous toutes les formes donne lieu à la constitution de
bases de données. intégrant ~r..oduites par des systèmes internes (in~.­
maîtrisée) ou provenant de -sources extérieures: recensement national, enquêtes réalisées par
des organismes extérieurs. etc. (informatjon non maîtrisée).

• La constitution d'une base de. connaissance

Toutes les informations. toutes les données. tous les résultats, alimentent une grande
hase de connaissance (ou d'information) qui recueille, centralise, toutes les connaissance
produites par l'ensemble des composantes du projet. Cette base de connaissances met à la
dlsposilion de lOtiS les utilisateurs potentiels la lotalité des savoir acquis par les pnrties
prenantes au projet. Les supports de cette connaissance sont divers, de manière à élargir et
diversifier les possihilités d'accès: site internet. intranet, publications, bulletins périodiques,
r"pports. etc.

1 Processus d'accumulation, d'organisation et de restitution de l'information
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5.6.3 L'observatoire
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-Gt~e~l·ee-qtl~-observmO'iTc-dc-'1en'Vironnemeni ?--Barrs-re "COTIIeXte imernationai actueÎ
de développement durable, les nouvelles relations entre sociétés humaines et l'environnement
s'accompagnent d'un besoin de produire de l'information sur J'état de "environnement.
Aussi. nombre d'organismes nationaux et internationaux souhaitent développer des
observatoires de l'environnement afin de décrire et de suivre l'état et les évolutions des
relations sociétés-environnement. Une des missions assignées à un tel observatoire est de
I11('IIIT ;1 1:1 dio;po"ition des lItilio;a!ellrs l'illfllrJll:ttiol1 la 1'1110; p<'rtillC"llt(' pOlir ('\l'(. D:tl1s ce sens,

l'observatoire dépasse très largement la simple mission d'observation des phénomènes.

• La diITusion et l'utilisation des connaissances: tableaux de bord et indicateurs

L'information est ccrte disponible et accessible. mais pas toujours exprimée sous une
formc directel11ent cxploitable. Ainsi, l'information doit suu vent être urientée selon
1utili~atcllr et ses propres besoins. L'observatoire dcvra donc diffuser des produits attendus et
\ oués ~1 êtrc restitués sous forme de bulletins périodiques ou de notes de conjoncture incluant
dcs tableaux de bord comrosés d'indicateurs, qui viseront ~1 une certaine pertinence et
ob]ccti' ::~ par rapport à des j ~u·. cIe décision possibles.

On retiendra que les indicateurs sont des outils de communication destinés à transmettre
unc informatiun de la façon la plus sYlllhétique possible.

Dans l'étape dt'avant-projet en cours, une identification des indicateDrs pertinents pour
un évcntuel observatoirc socio-écologique du delta a été réalisée selon une adaptation du
Iliodèle Pression-Etat-Réponse du Departmellt for Polie.)' Coordination and Sustainable
1Jn'c/0pl1lC'lIt des Nations Unies. Pour chaque indicateur sélectionné, une fiche descriptive
donne son niveau d'expression (local. régional, ... ), son délai de mise à jour (annuel,
mensuel. ... ), sa fenêtre d'observation (annuel, mcnsuel, ... ) et sa forme d'expression
(11lIflll~riquc.graphique, cartc .... ).

Enfin. les canaux classiques de diffusion des informations, assurés principalement par
des Directions Régionales et d'autres institutions publiques régionales, en direction des
utilisatcurs présents dans le DIN, pourront être empruntés. Par exemple, la Direction
Nationalc de la Météorologie est habituée à utiliser les voies radiophoniques pour diffuser des
informations en direction des producteurs.

• Les utilisateurs finaux: juges de la qualité et assurance d'une durabilité

Bien que ces outils J'aide à la décision fournissent des éléments essentiels aux
l\lilisateur~ finaux concernés par la gestion intégrée des ressources naturelles, la durabilité de
l'ohscrvaloirc cst liée à son ohjectivité ct son utilité. Son objectivité doit être assurée par une

lI·tll/( 11'111 • n,dia ORANGE (lRJ» o,lobre J999



souveraineté le soustrayant à toute pression extérieure (politique, financière, ... ), liée à une
- reconnaissance 'irrstituriurnrette.::. Uutitrt6-d(; 1'obselVatoilces["\iée-à-la peltillenœ-el la -qmIlirt
de l'information délivrée, deux aspects nécessitants une adaptation permanente des
indicateurs et des systèmes d'observation ou de traitement de la donnée.

On not~ l'e~i;tence d'un effet "feed-back" qui permet aux utilisat~-urs d'exprimer leur
jugement et leurs critiques, quant aux informations qu'ils reçoivent (sorte de contrôle qualité).
Ils peuvent apporter un certain soutien politique au projet s'ils sont satisfaits des résultats, ou
le désavouer dans le cas contraire.

Une matrice de performance pourrait être développée à partir d'indices qualifiant, d'une
part, les attentes des acteurs en termes de production et fonctionnement du Delta. et d'autre
part, les réponses apporté~2 par l'observatoire. De tels systèmes d'évaluation pl.~cés tout au
long du~t permettre d'assurer un minimum~ "boucles de
rattrapage" réorienter~ient les actions en cas de besoin.

• Structuration d'un Observatoire Socio-Ecologique du Delta (OSE)))

En guise de conclusion de ce long chapitre. une synthèse graphique de l'architecture
envisagée pour un Observatoire Socio-Ecologique du Delta (OSED) est proposée en figure
5.9, L'originalité de cette structure est d'associer les activités de recherche conjointement aux
activités traditionnelles de tout projet de développement.

L'Observatoire Socio-Ecologique du Delta cherchera à fédérer les expériences
existantes (Observatoire de la Pêche, veille hydrologique OHRAOC6

, projet GHENIS 7
, OPM

et ORM~. etc.) et à en lancer d'autres (rour le suivi des activités pastorales notamment), mais
il aura également pour stratégie d'intégrer des informations d'intérêt génénJ issues de la
télédétectidn, dc:s > services de l'agricultL.u è ou des grands résem..x. d'observaL ons natiOl!a~Y,

(Agrhymet, DNHE, DNM, DNAMR,... ). L'adoption d'une structure résolument fédérale
signifie que l'on accepte l'idée que les bases de données et de documents existantes sont
multiples, différentes et indépendantes, et qu'elles ont vocation à rester sous la responsabilité, ,
et la gestIon des services qui les ont créées. L'intégration se fera à partir d'une entente sur des
procédures d'extraction à faire fonctionner périodiquement sur ces bases dîtes "sources" pour
générer des documents (par exemple de type .html) qui iront rejoindre une base fédérale
(installée ou répartie sur un ou plusieurs serveurs). Les documents produits seront édités sous
la responsabilité de chaque service, mais ils seront accessibles à tous à l'intérieur d'un grand
ensemble fédéral où les défis à relever seront les suivants:

classer et indexer les documents entrants (produits puis envoyés par lès différents
services à partir de leurs "bases sources") :

faire connaître et rendre compréhensible la nature des contenus de la base fédérale et
des bases sources en éditant un catalogue (méta-information) sur papier et sur le
Web (constituant ainsi ùn module essentiel de la base fédérale) ;

mettre en place des systèmes de requêtes (moteurs de recherche) pour permettre de
retrouver, à partir de tout poste Internet autorisé, l'information pertinente
sélectionnée sur la base de mots clés ou de critères de périodes;
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7 Gestion Hydro-Ecologique du Niger Supérieur. cf. annexe
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faire en sorte que les documents soient "rapprochables" à la consultation, ce qUI
suppose' j'emploi lk Iéfélellce~ çomrnune~-en ImnièlC lk 'géoréférenciatiun el -dL
nomenclatures;

-_-- produire de nouveaux documents synoptiques Pl3Wres au I1Iveau fédéral et en
particulier des tableaux de bord thématiques ou plurithématiques directement
orientés sur l'aide à la décision (en incluant des indicateurs de performance, des
points de référence, etc... ).

1
1
l'
1
1

CI:'RDIN / dOCI/II/l'llt dl' urojct, idellti(ic(/tioll ct C(/(Irage (version 1) I}(/ge 1/-23 / 31

1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1

Les trois prL'mlerS points constituent ~mtouL des défis d'ordrc tcchnique qui eXlgeronl
que soient prise~ des décisions de normalisatIon Ut travers des groupcs dc travail réunissant
,~ensdes différents services) sur les fOI~~l{S produits.

Les quatrièmes et cinquièmes points exigent que des groupes de travail se penchent sur
le questio'I1 des références communes (fonds géométriques communs. typologies commune~

sur certaines variables essentielles) et sur la qucstion des outils de communication (que sont
les indicateurs et les tableaux de bord) à dévclopper à l'intention des utilisateurs et décideurs,

Ce travail de constitl/tion de ['obsermtoire est llll travail progressif" de convergence en
l'l/e de la constitution d'une couchefédérale cO///11lune. Il a été débuté dans la phase d'avant­
projet actuelle sur la base de la réalisation lH1tamment de l'Obsen'atOlre de la Pêchc (cr,
chapitre 8).

L'OSED sera intégré dans un ensemble d'actions concourant au fonctionnement effectIf
de cet obseryatoire qui, pour assurer sa durabilité. est conçu pour proJlme des informations
répondant directement et concrètement aux qucstionnements des eyploitants et aménageur~_ Il
'>'.lgit notanlment de cdendriers d'exploitatlrî!! (prévision à 3 sema mes) et schéma
d'aménagement (simulation interannuelleL

Bien sûr. pour le succès de cette entl'Cflil"l', 1(/ fonction "obsenatoire" de l'OSED doit
(~tre développée simultanément avec:

les actions de recherche pour appl\)I'onc!ir les connaissanCès nécessaires et utilcs
aux objectifs de l'observatoire, et dont l'intégration de la pluridisciplinarité est
assurée par une communication autour de la modélisation intégrée,

une action de développement de l'outil de gestion des rcssources naturel lès
permcttant ~l l'OSED de réaliser plelilement ses objectifs initlau\,

1
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L'objectif ,général - œuvrer,pour une gestion "d~;a1Jle des ressources
, . ' ,.~. ,'."" ,. ,

naturelles - consiste à protéger et à fournir une eau'dè?qualité en quantité
suffisante, tout en maintenant les différents' rÔles' fonctiollIlels de
l'écosystème, et à mieux équilibrer les demandes avec la disponibilité des
ressources naturelles, ' --

Pour atteindre un tel objectif, des démonstrations et concertations, des actions de
vulgarisation et des efforts pluridisciplinaires de recherche seront combinés à l'implication
d'acteur.'> et d'utilisateurs finaux de résultats via la diffusion de tableaux de bords et dl'
résultats de simulation de scénarios pertinents issus de la modélisation intégrée et ck LI
structure d'observatoire.

Ainsi, la force de ce projet est bien d'associer en temps réel actions de développement
et actions de recherche. Les opérations de recherche sont destinées à améliorer la
compréhension des processus écologiques, de la dynamique de l'eau et de la fertilité. de la
protection de la biodiversité et de la qualité de l'environnement, et des liens entre systèmè"
écologiques et dynamique sociale"

On retiendra yue l'objectif général de --:e projet de développeillertt l st: l'amélioratioll
des cOllllaissances et leurs mises à dispositioll dynamique pour partlciper à la définition de
stratégies d'exploitation des ressources naturelles du delta pour Ull développement durable,

6.1. Les objectifs de moyen et long termes

Les objectifs de moyen et long termes concernent:

L' Rationalité économique des filières de production et amélioration des condItion"
de vie des populations rurales,

L.' Paix sociale,

L ' Préservation des ressources naturelles,

[;. Connaissance du milieu.

La connaissance du ~ilieu (sphère naturelle et sphère socio-économlquè)' a rour
ambition de participer au développement socio-écollomique du Mali et à la Reslion dt' \('\
ressources naturelles. de manière rationnelle et durable, à travers la connaissance de~

proce"~u" conduisant aux productions agricoles. halieutiques et pastorales, le renforcement du
cadre législatif ct de la réglementation de l'cxploitdtion, la gestion des cOlltlits ~OL'Jau \ ct
foncier.'>. la .'>écurité alimentaire, la lutte contre l'exode rural. la structuration de l'espace l'mal.

la lUite L'olltre la désertification. le renforcement des capacités de recherche au Mali, etc.

1
1



• les producteurs qui exploitent ces ressources et les responsables des filières de
production qui œuvrent pour la poursuite de leur essor,

Tous' sont amenés à s'exprimer pour définir les besoins prioritaires auxquels
l'observatoire devra tenter d'apporter une réponse, matérialisée sous la forme d'outils
différenciés d'aide à la décision.

Grâce à une meilleure compréhension dynamique des divers processus observés dans le
ddta intérieur du Niger, le projet a pour vocation de soutenir les principaux acteurs concernés
par la gestion durable des ressources naturelles dans cette zone:

- ,.;r ~ ..
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.I~,.

J'amélioration (quantitative et qualitative) des productions agricoles, halieutiques et
pastorales,

le renforcement du cadre législatif et la réglementation de l'exploitation (notion
d'unité intégrée à gérer),

le renforcement des capacités de recherche et de suivi de l'environnement (par
notamment le développement de liens fonctionnels entre institutions de recherche et
directions nationales),

l'utilisation effective des banques de données existantes (mises en relation et
connexions), ~----------.-

le renforcement de réseaux d'observation effiGaces et pertinents (à partir de réseaux
nationaux ou régionaux existants).

Les objectifs à court terme

Les bénéficiaires ciblés

Les objectits a court terme sont Cionc :

CERDIN / document de projet, identification et cadra Re (version 1)

rMlIctcllr: Didier ORANGE (lN}))

. .
• l'Etat qui est à la fots un acteur incontournable èu développement socio-éc~momique

et 'e garant de la préservation d.... patrimoine naturel naL.mal, en "quantité" (dispJ1i~1ilité de
l'eau et des autres ressources) et en "qualité" (biodiversité), .

6.2.

• les gestionnaires qui réfléchissent à des projets d'aménagement du fleuve (qui est
pour l'instant peu aménagé, comparativement< aux autres fleuves du Monde de même
envergure), comme par exemple, de nouveaux barrages ou l'extension des périmètres Irrigués.

• les organismes de développement, gouvernementaux et non gouvernementaux qui
participent aussi aux stratégies de gestion des ressources naturelles,

• la communauté scientifique nationale et internationale, afin de mobiliser les
connaissances en faveur du développement optimum du delta, zone éminemment particulière
du patrimoine mondial,

• et tout autres ...

6.3.

. , t­
~4.
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7.1. De la connaissance à la simulation de scénarios

• une représentation efficace du fonctionnement du régime naturel du delta intérieur et
des activités humaines qui dépendent de lui et/ou l'influencent;

• la réalisation de diagnostics utiles de la situaLion actuelle pour des questions de g(,stion
précises (construction de scénarios) et d'en évaluer l'impact sur le fonctionnement du
dcIta en terme de productions agricole/halieutique/pastorale ct migration des
populations.

,
On rappelle que cette originalité dans la diversité des résultats altendus est liée 1 au

couplage des techniques de modélisation intégrée et d'observatoire. en associant
conjointement des opérations de recherche et des opérations de développement. Cette
association permet à la modélisation intégrée d'apporter:

oc/Ohre J999
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Les résultats attendusChapitre 7
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Le Delta Intérieur du fleuve Niger au Mali est un exemple d'écosystème où régime
hydrologique, dynamique de l'environnement et de la disponibilité des ressources naturelles, _'.­
activités humaines (pêche, agriculture, élevage) sont étroitement associés. La durabilité des
modes d'exploitation par l'homme d'un tel milieu est une question fondamentale représentant
le résultat attendu général et se déclinant en :

- un développement économique efficace et rationnel,

- une meilleure égalité entre les usagers et la volonté d'instaurer une paix sociale,

- un respect de l' environnement et la préservation de ses ressources naturelles.----------- .-------../----

• la quantification de l'impact des événements naturels (climatiques, hydrologiques,
hydrobiologiques,... ) et des interventions humaines (politiques, économiques (politique
monétaire, marchés, prix), stratégiques (allocation des ressources), hydrauliques
(barrages), etc....) sur la production alimentaire de la zone, la rentabilité des systèmes
de production, les migrations de population et l'évolution à long terme de
l'en vironnement;

Au delà des résultats attendus généraux précités ci-dessus, l'originalité de ce projet de
dé\'cloppement est d'associer des résultats attendus de trois types, allant de la connaissance à
la simulation de scénarios. En effet, en réponse aux attentes des producteurs et décideurs.
1'lI1formation environnementale est présentée sous troIS forme complémentaires de manière à
être directement utile (fig. 7.1) :

• une base de connaissance interactive, mise à la disposition de tous les utilisateurs
potentiels au moyen de supports variés (publications, site web, cd'rom, etc.),

• des simulations de scénarios à moyen ou long termes, utiles pour ];1 prise de conscience
des impacts et la construction de schémas d'aménagement, !

• de.,' prévisions hydrologicpes à court terme (3 ('~maines), utiles pour k' conseil et
l'établissement de calendriers d'exploitation.
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7.2. De la connaissance à la gestion du milieu

Figure 7.1 : Une recherche utile au développemem à travers des outils directement
opérationnels et informatifs (base de cOllnaissance, simulation, prévision)
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Ce projet de développement a aussi l'originalité de vouloir apporter des solutions
concrètes à des problèmes spécifiques de gestion durable des ressources naturelles se posant
dans le delta intérieur du Niger. Les résultats attendus sont alors de deux ordres: internes au
delta ou externes (tableau 7.1). On peut citer:

conseil à l'établissem.ent de calendriers culturaux,

conseil à l'établissement de calendriers d'exploitation intégrant les 3 activités,

conseil à la navigation,

contrôle de l' opérationalité des réseaux d'observation et de la pertinence des
données acquises,

etc....

Quelques exemples de réponses utiles (fig. 7.1) :
1. Connaissance des processus éco-biophysiques et des stratégies socio­

économiques à l'échelle du delta
2. Connaissance des processus éco-biophysiques et des stratégies socio­

économiques à l'échelle d' unirés fonctionnelles
3. I~.?act du ba"'rage de Î?ssaye sur les produ~"!'ions, la disponihilité de la~

ressource en eau et la naviga tion
4. Établissement de calendriers de dragage pour la navigation
5. Alerte précoce de crue et établissement de calendriers d'exploitation
6. Contrôle des lâchés d'eau de barrage en fonction des calendriers

d'exploitation
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Tableau 7.1 : Résultats attendus

en
w
:a:
w
-J
CD
o
a:
Q.

Cf)

1- 1/1

~!
..J'"
~!
en><wC)
a:

Manque d'information sur la
variabilité de la disponibilité en

eau dans le temps et l'espace

Calendrier des activités paysannes
élaboré dans l'incertitude, et donc
en déconnexion possible avec le

"calendrier hydrologique"

Grâce au dispositif modélisation­
observatoire, réaliser des

prévisions, puis les diffuser auprès
clu monde rural (choix
d'indicateurs-seuils)

Diffusion des résultats à travers
des réseaux de communication

autres que ceux du groupe (autres
services techniques publics, ONG,

etc.)

Méconnaissance de certains
processus observés dans 12 Delta.

Pratiques paysannes pa~ toujours
les mieux adaptées à la réalité

Grâce au dispositif modélisation­
observatoire, réaliser des

simulations, Pllis les diffuser
auprès du monde mral (CI \nseils,

amélioration des pratiques)

Diffusion des résultats sur les
processus_auprès de la

commu nauté scientifique
in ternationale

.'_ ...

Conflits d'intérêt entre tro s
systèmes d'exploitation d~ s

ressources naturelles \
1

Une cohabitation non coopérative
tend à la surexploitation des

ressources

Compréhension des
comportements socio-économiques
et mise en place d'un dispositif de

négociation/coopération, afin
d'instaurer une" paix sociale" et

une meilleure organisation des
systèmes de production

Prise en compte de ces rés tats
lors de la définition des polit ques

socio-économiques, fonciè es,
institutionnelles, etc.

\
\

Pressions socio-éconotniques
pour un développement des

activités à court tei'me
Non prise en compte ou

méconnaissance etes
conséquences à long terme

d'une surexploitation cu d'une
" mal-exploitation"

Travail de sensibilisati0n auprès
des producteurs

Politique de sensibilislJ.tion et
d'incitations des ru~aux

(MDRE, ME, ONi].. )

rédacteur: Didier ORANGE (IRD) octobre 1999



7.4. Conclusion

Ces plaines subissent des pressions excessives et deviennent des zones hydra-agricoles au
détriment des autres activités d'élevage (fauniques et halieutiques).

~rme de résultats attendus, d'obtenir l'optimisatio'!: de l'utilisation des
~ ressources naturelles par une gestion intégréed~s-~mes d'exploitation.

Les résultats attendus dans le domaine de la conservation de la biodiversité sont des
actions tendant à dimilluer la régression des ressources biologiques.

octobre 1999

page 11-30/31CERD/N / document de projet. identification et cadrar;e (l'erSiOll 1)

7.3. Quelques exemples de résultats attendus

1/d{/cteur : Uidicr ORANGE (lR/))

Les études sur le foncier en Sème région ont toujours démontré une prédominance des
conflits liés à l'utilisation des ressources dans le Delta par rapport au Plateau et au Séno.
Vil des résultats attendus est la diminution de ces conflits.

c", Les plaines du Delta Intérieur Niger constituent un point d'immigration pour les
ressources terres, poissons, pâturages et faunes. Les allochtones sont en conflits avec les
autochtones soit par ignorance des us et coutumes soit par la confusion entre lois
modernes et traditionnelles. Le problème majeur demeure dans tous les cas k foncier.

1[,,' Les plaines d'inondation du Delta Intérieur du Niger présentent de grandes potentialités
en terme de productions économiques avec: 2/3 des productions halieutiques du Mali ; la
source de nourriture de plus d'un millier d'UBT pendant les-7-à 8 mois secs dans le Sahel
; la totalité de la production régionale en Sème région; la source de revenu et de nourriture
pour plus d'un million d'habitants

"",' Le Delta Intérieu.r du Niger héberge plus de 3.500 espèces d'oiseaux ~ont des espèces
paléartiques qui peuvent constituer une source de devises dans le domaine du tourisme
mai~ aus5i un point de pel Je ~Luation vitale de ces _jpèces. Il est aussi UW' zone par
excellence d'espèces de poissuns et de refuges d'animuax sauvages des partiesrïp arides
du Sahel. Certaines espèces végétales tel que l'Acacia Kirkii ne se rencontre que dans
c,ette zone; cet arbre est un dortoir de beaucoup d'espèces d'oiseaux à l'image du site
Ramsar de Akankoun. De même, la destruction' des bourgoutières provoquent
j'ensablement accéléré des sites privilégiés des hippopotames et surtout des lamantins qui
sont peu nombreux déjà.

1. Observatoire. L'observatoire, qui aura une structure légère et durable, mise a JOur
automatiquement, servira comme outil d'aide à la décision. Il permettra aux acteurs de
mieux comprendre le Delta comme milieu naturel avec ses systèmes de production, et
d'évaluer à priori l'impact des options politiques et de gestion sur le Delta (fig. 7.2).

") ,\)stèmes d'observation. De part la structure intégrée de l'observatoire et son interfaçage
en temps réel avec la demande, les systèmes d'observation sont mobilisés pour donner
rapidement une information pertinente. Il s'agit hien sûr de dynamiser les structures
d'observation nationales ou régionales existantes.
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3. Base de connaissance. Cette base de conmiissance interactive sera à la disposition de tous
"~I~~te\JRi-dGsi œu-x-à' htenir~des...ü:jfGr.~1.tiQ.ns-el+J,l.il:onnemen t-ale& .-']:€)\ils-le ~fe.jett; €l'"1:
seront effectués dans le futur seront encouragés à participer à sa mise à jour.

4. Modélisation intégrée. El1e sera accessible à tous pour permettre la réalisation de
simulations de-scénarios spécifiques à l'utilisateur. La configuration modulaire facilitera la
mise à jour du modèle par les résultats de la recherche.

5. Formation. Le projet donne une priorité à la formation des jeunes chercheurs du Sud
(thèse, DEA) et aux échanges entre partenaires du Sud et du Nord.' Ces chercheurs
travailleront sur des sujets qui demanderont, à la fois un séjour dans le delta pour connaître
de près le fonctionnement du milieu, mais aussi des études de haut niveau avec des outils
de haute technologie/technicité.

6. Communication. Le projet mettra l'accent sur la communication par des outils de haute
tech~basede connaissance interactive ou~égrée. Ainsi,
la communication entre chercheurs, et entre chercheurs et décideurs, gestionnaires,
bailleurs de fonds/ producteurs du delta, pays à l'aval (Niger, Nigeria) è éventuellement
consommateurs pourra être améliorés. Ce/a facilitera les décisions de politique
environnementale et de gestion qui doil'ellt être prises pour une gestion intégrée dli
delta.

7. Collaborations. Les activités de recherchè seront effectuées en collaboration avec des
institutions du Nord et du Sud, en col1aboration étroite avec les institutions nationales de
développement (Directions Nationales, ONG, organismes de développement, ... ).
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L'environnement est par nature- -une notion intégrée et intégratrice. Un projet de-­
développement basé sur la gestion de l'information environnementale est donc
nécessairement intégrateur de nombreux acteurs, nombreuses sources, nombreux domaines,
etc., leurs articulations n'étant pas forcément linéaires mais souvent croisées, ce qui
complique encore la lisibilité.

Aussi, les activités en cours concernant un tel projet sont forcément multiples et à des
niveaux de réalisation divers. Elles dépendent très largement des structures ou orientations
nationales, régionales, locale~de l'information environnementale. Pour la __.­
situation du Mali et du delta mtérieur du Niger en particulier, on renvoie au chapit~
partie 1de ce document).

Dans ce chapitre, seules les activités en cours spécifiques de la phase d'avant-projet
gérée par le groupe CERDIN dans le cadre du financement des projets de recherche ZADIN
(GIP-Hydrosystèmes) et GIHREX (IRD) (comme décrit dans le chapitre 3) sont présentées.
Cela ne concerne donc que des activités de recherche, dont le but essentiel était une mise à
niveau de la connaissance environnementale et de son accessibilité pour la possibilité d'une
articulation simultanée entre opérations de développement et opérations de recherche dans un
futur projet de développement, dont ce document définit l'identification et le cadrage.

Par conséquent, les acquis des nombreux projets de recherche ayant concernés le delta
ne sont pas décrits ici. Cependant, cela ne signifie pas qu'ils sont ignorés. Au contraire, une
motivation importante des projets GIHREX et ZADIN étaient de promouvOir: l'accès à la
conw';':::llIce, la réalisation d'n'le base de c.)nnaissanct' pt la con.ception d'outil" de diffusion
de tou ..: j' information environ:.~mentaledisponible (to1,t ~upport, tout thème). EnFin, notons
que les projets GlliREX et ZADIN sont une continuité de deux anciens programmes de
recherche de l'IRD (ex ORSTOM) à Bamako, à savoir DCN I (J. QUENSIERE. 1986-1994) et

?
EQUANIS- (Je. oLIVRY, 1992-1997).

8.1. Un cadre d'orientation scienti'fique défini dans une Zone
Atelier

1 La Pêche dans le Delta Central du Niger
2 Elude de la Qualité des Eaux du Niger Supérieur
-' La vocation du GIP-Hydrosystème est de "promouvoir unc approche intégrée des hydrosysthllc.I' prenant cn
compte le.\" cxiRèllCeS du développement socio-économique et la protection des systèmes naturels. et mobiliser la
C0I111llillWlIté .\cièntifique sllr cet o/~iectif'.

On rappelle que le groupe CERDIN a obtenu le label de Zone Atelier (du GIP­
Hydrosystèmes) pour le projet de recherche défini dans le document d'orientation ZADIN
(1997). Ce document est un plan stratégique, où sont définis les axes de recherche, les
méthodes, l'organisation du groupe et les résultats attendus. Ces orientations concordent avec
le concept de Zone Atelier développé par le GIP-Hydrosystèmes3

, à savoir:

être une zone où l'on aborde les phénomènes naturels, et sous l'influence
anthropique, en s'attachant simultanément aux composantes physiques, chimiques,
biologiques et socio-économiques, selon une série d'échelles emboîtées;

1
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avoir une extension géographique qui répond à une réflexion sur le territoire
efficace .(nécessaireet.suffi.sant) ~po.ur .la colllpréhension .et ..l'l .•gestiDIl .d.e~

hydrosystèmes ;

développer une approche scientifique visant à restituer la diversité spatiale et la
dynamique' des pnénomènes en cause.

1
1

1
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Donc, une zone atelier est un lieu privilégié où sont développés de façon simultanée
les trois grands axes de recherche suivants : transferts d'eau et de matières, systèmes
biologiques, sociétés et Izydrosystèmes.

C'estpou~marchepluridisciplinaire et pluri-in~tillittOTITIetteqûeT;--IRD

a développé depuis 1997 It; projet de recherche GIHREX dont les objectifs sI?écifiques
étaient:

• Connaissance de la dynamique d'un système complexe
• dynamique spatio-temporelle de l'inondation
• qualités des eaux (matières en suspension et dissous)
• production primaire aquatique et liens avec la qualité des eaux
• comportements des populations de poissons
• analyses des stratégies des acteurs (pêcheurs, agriculteurs, éleveurs)

• Développer des outils et méthodes d'aide à la gestion durable
• modélisation intégrée de systèmes complexes
• test de scénarios de gestion (simulation des productions)
• outils d'intégration et ~e consultation de documents (intranet scientifique)
• observatoire (indicateQ,rs, interfaçage utilisateurs)

• Formation et soutien à la rec'herche
• doctorats, formation professionnelle, ...
• notion d'unité de gestion intégrée
• co.ordination d'institutions de recherche et de directions Il?ltionales
• mobilisation des systèmes d'observation environnementaux existants

La méthodologie suivante a été appliquée:

• Approche intégrée pluridisciplinaire via une plate-forme de discussion­
concertation que représente la maquette de modélisation intégrée;

• Création d'un groupe scientifique pluridisciplinaire pluri-institutionnel pour
une réflexion pluridisciplinaire intégrée;

• Développement simultané des opérations de recherche thématiques
monodisciplinaires et d'une maquette de modélisation intégrée évolutive;

• Développement de l' archite.cture d'un observatoire de gestion de l'information
environnementale en se basant sur l'expérience de l'Observatoire de la Pêche;

• Intégration des échelles de réflexion:
Echelle régionale : le delta entre KéMacina-Douna et Tombouctou,
modélisation hydrologique de l'inondation, modélisation conceptuelle de
l'inondation et des productions;
Echelle locale : une cuvette étudiée en détail (Batamani), étude des
processus et des relations trophiques entre la mobil isation de la
ressource en cau et la production de ressources par l'écosystème, étude
des stratégies des acteurs vis-à-vis et pour la production.
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8.2. Etat des activités récentes et en cours
• attendus des activités en cours

.
urt observatoire environnemental visitable sur le web~ et dont la structure est
opérationnelle,

2. un ensemhle d'exemples de réalisation ou d'application issus de recherches
thématiques ellvironnementales Oll cognitives:

des études monodisciplinaires spécifiques.

une maquette de modélisation intégrée du delta intérieur du Niger,

l'Observatoire de la Pêche (http://www.orleans.irdfr/ext/pechedcn).

neto/He J999
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Le cadre d'orientation scientifique défini dans le document ZADIN est donc le support
scientifique de toutes les recherches menées par CERDIN en partenariat avec le projet
GrHREX. On renvoie donc aux documents de ces rrojets pour avoir le détail des activités en
cours. On retiendra simplement que:

1. les opérations de recherche thématiques ont surtout concerné:

l'étude de la dynamique spatio-ternrorelle de la quantité et de la qualité des
eaux,

.,---------- ~--
p~ur cela, les activités en cours proposent:

1. une structure opérationnelle basée sur:

un groupe scientifique mobilisé et reconnu politiquement et régionalement associant
institutions de recherche et directions nationales (ou régionales),

une maquette de modélisation intégrée évolutive, conçue pour créer un espace de
communication entre les acteurs intéressés par la gestion de l'environnement
(exploitants, producteurs, gestionnaires, décideurs, bailleurs, chercheurs, ... ),

une base de connaissance interactive architecturée, dynamique, évolutive, partagée
et contrôlée (et non centralisée), construite à partir des technologies informatiques
les plus récentes
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Tableau 8.1 : Quelques opérations de recherche de la zone atelier ZADIN

• exemple d'opérations de recherche

Le tableau 8.1 donne les titres des opérations de recherche actuellement en cours dans le
cadre de la zone atelier du delta intérieur du Niger.

• les systèmes d'observation mobilisés

Les principaux systèmes d'observation nationaux mobilisés sont: le réseau
hydrologique du bassin du Niger de la DNH (Direction Nationale de l'Hydraulique) et le
réseau d'observation météorologique de la'DNM (Direction Nationale de la Météorologie).

Ponctuellement et à l'occasion des nécessités des opérations de recherche, les réseaux
régionaux ont été mis à contribution, notamment ceux de la DNAMR (Direction Nationale de
l'Aménagement et de l'Equipement Rura!), de l'IER (Institut d'Economie Rurale) et de la
DN5J (Direction Nationale de la Statistique et de l'Information).

~
"", ,~... ',. 1.c:.~

. ..... ,.-~.~ ..
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l'étude de la biodiversité planctonique et de la production primaire du milieu
-a~Li<tuc -GGnsièGréc-CQmme -une -deE -.bases -e~cmtieUeE -du ~Qév(}10~6FIt

régional en relation avec la productivité des milieux,

l'étude des stratégies d'exploitation des pêcheurs, agriculteurs (culture du riz)
et éleveurs. . . .

2. l'intégration de ces différentes recherches a été réalisée par le développement de
recherches cognitives sur:

la modélisation intégrée à base hydrologique et orientée vers des sorties en
production,

le système d'information pour la construction d'une base de connaissance
i~- /_______________

la structuration, d'un observatoire et son interfaçage (définition d'indic~teurs).

rédactcur: Didier ORANGE (/RD)

5 signi lïcatioll des sigles en annexe
(, Ancicll Programme National d'Action Environnementale, Ministère de l'Environnement

Titre des Opérations de Recherche de ZADIN Chercheurs impliqués'

Stratégies des agriculteurs situés autour de la mare de Débaré : impacts sur la Ousmane MAIGA (ISFRA)
production de riz Marcel KUPER (IRD)
Spatialisation des données météorologiques et bilans de l'eau dansde delta Samba FATOGOMA (ENI)

Mamadou L. FOFANA (DNM)
Modalités d" rGnouveliement des principales <.3pèces d'intérêt halieutique dans Tiéma NIARE (1ER)
le DIN
Identification et structuration d'une liste d'indicateurs de l'environnement et du Pierre MORAND (IRD)
développement durable pour le DIN Diériba TRAORE (PNAE6

)

Lutte intégrée contre les rongeum ravageurs des cultures et vecteurs de Wamian DlARRA (CNR8T)
maladies transmissibles à l'homme et au>c; animaux dans le DIN
Etude préliminaire de la sédimentation dans les lacs Débo et Aougoundou (DIN) Samuel DIARRA (DNH)

Didier ORANGE (lRD)
Gestion des pâturages et des conflits liés à l'utilisation des ressources naturelles Amadou KODIO (1ER)
dans le DJénnerie
Suivi mensuel des transports de MES dans le DIN Abdoulaye KONE (DNH)

Fatoumata GUINDO (DRHE Mopti)
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-
8.3. Bilan des acquis

Enfin, bien sûr, l'Observatoire de la Pêche est liée structurellement à un réseau
d'observation par enquêtes sur des sites de pêche prédéfinis (cf. site internet
Il ttp:/lwww.orleans.iraJrlexilpeélleâcn).

Enfin, les délivrables attendus de la phase actuelle finissant en décembre 2000, et
correspondant au couplage des projets de recherche GlliREX et ZADIN supportés par le
groupe CERDIN, sont (fig. 8.1) :

la m~quetted'une modélisation intégrée,

un observatoire en IÏruünemental structuré,

un échéancier d'opérations de recherche nécessaires,

un séminaire international sur la Gestion Intégrée des Ressources Naturelles dans
les Zones 'Tropicales Inondables (GIRN"OIN, 19-23 juin 2000. B'amako)7,

un document d'identification et cadrage d'un projet de développement associant la
recherche (ce document).

octobre 1999
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Au-delà des opérations de recherche décrites ci-dessus, somme toutes classiques pour
un projet de recherche, nous désirons insister sur l'originalité du bilan des acquis de cette
phase d'avant-projet, originalité liée à la réalisation de recherches cognitives, à savoir:

collaboration des institutions de recherche maliennes entre elles et avec les
Directions Nationales,

co~'tèmesd'observation des DirectionsN~

reconnaissance politique de l'unité de gestion et de la nécessité d'intégration des
réponses,

structuration d'une maquette de modélisation intégrée, d'une base de connaissance
environnementale sur le delta intérieur du Niger et d'un observatoire pour la gestion
de l'information environnementale du delta.

7 cr. annexe'
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Figure 8.1 : Schéma d'articulation entre GIHREX, CERDIN et le projet d'un Observatoire
Socio-Ecologique du Delta (OSED)
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8.4. Le point sur la modélisation, la base de connaissance et
1~obs'ervatorre

8.4.1 La maquette de modélisation intégrée
. ----

La maquette de modélisation intégrée du delta intérieur du Niger est construite à partir
d'une représentation géoréférencée d'une architecture spatiale hydrologique fondée sur la
structure en réseau (nœuds et flux) de l'hydrosystème et sur les fonctionnalités hydrologiques
des objets géographiques (transfert, stockage, mélange). L'hydrosystème est donc représenté
par des traits (chenaux, rivières, fleuve), des cercles (lacs, plaines) et des nœuds (défluences,
confluences).

Dans l'état actu .-de la conception, le principe de modélisation est système de
simula 'ons évoluant dans l'environnement spatial cité plus . n effet, si l'on considère la
quantité de variables qui entrent en jeu dans la production biotique ~t les productions
économiques du Delta, et si l'on considère la quantité de thèmes sur lesquels les actes ,de
décision peuvent s'exercer dans les processus de production, les relations et interactions sont
si nombreuses que les simulations de scénarios (à construire) semblent être la meilleure
solution pour la réalisation d'une aide à la gestion prenant en compte la diversité éco-socio­
économique de cet écosystème.

Les attributs des objets spatiaux concernent l'eau, moteur du système (remplissage,
vidange et évaporation), mais aussi certains champs de l'écologie végétale et planctonique, les
différents biotopes d'intérêt halieutique, agricole et pastorale, les lieux de résidence des
groupes humains et leurs stratégies de migration pour l'exploitation des ressources naturelles.
Si donc la vaIj.able explicative principale est la quantité d'eau, les variables de sorties sont les
productions possible~ (fig. 8.2) des zones de pêche, des zones l, agricoks et des zones
pastorales (cf. c~1apitrc 5, partie II).
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Figure 8.2 : Schématisation de la modélisation intégrée allallt de la variabilité climatique il
la production des systèmes1

1
1

rc'dacteur: Didier ORANI;E (IRD)

,,\.1. "'. ~

octobre 1999



page ///-9/32

'~'~:i, .:
1 -fbtemifier 1!.impaet-de-la-et'ftC -+(.(-k~(Jtefltr-titt-deha-'r)-mr-fu.-géttélatimtTh-tu

ressource, à partir du remplissage en eau des objets hydrologiques du mOdèle
hydrographique conceptuel du delta, basé sur une lecture des cotes
limnimétriques observées sur 3 années tests (1993, 1994, 1995) et intégrant
une valeur moyenne d'évaporation8

. La productivité des milieux 'est
modélisées à partir de relations simples volume d'eau / abondance de la
ressource9

;

Pour résumer, il s'est agi de:

CERDIN / document de projet, identification et cadrage (version J)

2. Représenter les mouvements de population pour l'exploitation des ressources
naturelles, on utilise des modèles de type «marché de l'emploi» en
distinguant les activités halieutiques et agricoles représentées par un modèle
pullinge~alesreprésentées par un modèlePll~'-

les activités halieutiques et agricoles: un modèle pulling -
Les populations du delta sont représentées par des groupes (groupes d'agriculteurs, groupes
d'agro-pêcheurs, groupes de pêcheurs) qui migrent vers des zones (zones de pêche, zones
agricoles) lorsque les ressources exploitables de ces zones sont suffisantes: « les zones attirent les
groupes », notion d'abondance (pêche) et de fertilité (agriculture) des zones.

les activités pastorales: un modèle pushing
Les populations d'éleveurs ne sont pas représentées. On a représenté les grlJUpes de bétail (de
troupeaux), qui se déplacent quand il n'y a plus d'herbe dans la zone pastorale où se trouve le
troupeau: « les zones chassent les groupes », notion de capacité d'accueil des zones.

I­
I

1

1
1

1
1

1

1

" La mise au point d'un modèle hydraulique est en cours de réalisation à partir du logiciel SIC (CEMAGREF), il
préVOIt la connaissance du déhIl, hauteur ct vitesse d'eau aux nœuds du modèle hydrographique conceptuel en
fonction du débit dans le haut h,ls~in du NigerlBani
'J Selon les conclusions du projet de recherche Pêche dllli.l' [e f)dlll Central du Niger (Quenslèrc, 1994)

3. Concevoir et développer une maquette de modélisation intégrée, dès le début
de l'avant-projet; cela a servi de plate-fonne de discussion entre les
chercheurs et les acteurs (décideurs, gestionnaires, bailleurs de fonds, ..), ce
qui a permis d'une part, un dévelQppement progressif de la maquette, mais
surtout une prise de conscience par les acteurs de la nécessité d'intégration des
actions de développement à mener.

La maquette de modélisntion intégrée sera remise en janvier 2000 aux acteurs ,présents
au Mali pour critique et développement de scénarios utiles. En effet, n'oublions pas que les
décisions de politique (prix. dévaluation, allocation des ressources, foncie!'. .. ), de gestion
(électricité, Office du Niger, navigation... ), institutionllelles (Autorité du Bassin du Niger,
décentralisation, ...) et d'infrastructure (construction d'un barrage, canalisation, ...) seront
prises en compte par la formulation de scénarios (exemple: «quel est l'effet d'une promotion
des périmètres irrigués sur le fonctionnement hydrologique du delta? »), qui peuvent être
"ill1ulés par la maquette de modélisation intégrée.

D'ailleurs, la validation du modèle portera sur la vérification d'adéquation entre
simulations et observations, et sur une analyse de la viabilité des simulations obtenues, en
examinant, par exemple, si des processus nouveaux apparaissent sous la fonne
d'organisations spatiales nouvelles.

Attention, notons qu'il existe au moins une discontinuité dans les niveaux d'organisation
de l'hydrosystème entre le réseau deltaïque entier (niveau appelé régional) et les espaces
locaux, aussi bien au niveau de la propagation et du stockage de l'eau de crue, que des
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stratégies des &Icteurs ct donc de leur impact sur les productions. Cet aspect n'est pas pris en
compte actuellement. Cependant, on peut envis'!fler une rénexion sur la mise en relation des
échelles régionales et locales, en adoptant par exemple deux niveaux spatiaux de modèles.

Enfin, la modélisation obtenue correspond à utl modèle de comportemellt et non de
strntégie. En effet, la dynamique spatiale des groupes est liée à l'allocation des ressources
naturelles dans les zones exploitables et non à la stratégie des choix des acteurs. Dans la
maquette actuelle, les choix géographiques d'exploitation sont statiques, c'est à dire
prédéfinis selon six périodes de l'an~éelO dans une hase de données établie à partir de la
connaissance acquise par les opérations de recherche sur les straté!!ies.

1
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8.4,2 La base de connaissance interactive

1
1

1

1
~ucoup de travaux de recherches m~'~nt été menés dans le Delta

Intérieur du Niger ll . Leurs résultats sont souvent peu ou pas exploités, très peu accessibles et
souvént non valorisés en dehors de leur utilisation directe p~lr les projets concernés. Aussi, un
objectif poursuivi par le projet GIHREX a été la mise en place d'une base de connaissance
intégrée dans une fonction o!Jser\'l/toire diffusant de l'information vers l'extérieur. Cette
opé;ation de recherche. référencée sous le nom de BACOOIN I2 et cofinancée en partie par le
projet S IMES, réalise donc une base de connaissance d'accompagnement de la zone atelier
dll delta intérieur du Niger, destinée à favoriser la capitalisation et l'échange des données
et des résultats.

1
1
1
1
1
1
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Cette ,hase de connaissance e~t .co~Jue pour .intégrer les bases d.e ~onnée~. cartes.
travaux et resultats conccrnant cettc reglon . , sur un SIle web « De/({l » enrichI ct mallllcllU 2n
dl:lI.\ llll.:all~atloll~ : le ~l:IVClll d'LlUvlLS ORO) il Ullcalls puur ulle lalgc Llisséminaliull sur le
net ct une machinc puissante du LECOM ORO) de Bamako.

C~ travai; a été très largement l.::nJu possible par lïlllplJCation du projet Sll'lES
supportant notamment les travaux LIe recherche pour la conception et le développement
J'outils pour l'enrichisscment du Système d'Information de la base de connaissance et cie
l'observatoire de la zone atelier du delta intérieur du Niger. L'objectif visé est d'élaborer tlne

'interfacc activant lin ccrtain nombre de procédur~s automatiques (de types moleurs de
rccherche) pcrmcttant de consulter souplement un ensemble hétérogène d'information. avec
dcs fonctions de recherchc et d'association 14.

Le passage au stade opérationnel a été rendu possible du fait de l'existence à Bamako de
plusieurs bases de données régulièrement mises à jour (météorologie, hydrologie, pêche) dont
plusieurs sont totalement accessiblcs à la zonc atelier (sur le plan du statut d'accès), et dont
l'une au moins fournit déjà un effort d'expression en mode observatoire.

Le site « Delta» propose plusieurs types d'cntrées pour accéder aux connaissances: par
thèmes de rcchcrche (connaissancc de la dynamique du système), par mode d'intégration
(outils d'aide à la gestion durablc) et par dcs outils automatigues paramétrables (moteurs de
recherche). Actuellement. on peut distingucr:

10 L'année hydrologi4ue est découpée en six périodes: hasses caux saison sèche. hasses caux saison des pluies.
monlée des caux.. hautes caux, décrue. hnsscs cnux lin de saison.
Il Cil()ns. par e'<l'rnple, le travail de O. cl C. Barrière sur le foncier ( (992), les travaux du Dépt. de Géographie dc
runiversil~ de ROllcn (Galhlis cl al.. IlJ1P). le !ravail sur la pêche par I"Orst(Ji11 Ct l' lER (1994 l. les travaùx
hydrologIques de l'Orstom ct la DNHE (EQUANIS. 1994), le travail des néerlandais sur la région de MoptI
(Gosseyc cl Ill.. 11)90). le projet ReS du CILSS, P1RT, PTRL, ...

1'- cf. anne l(C

Il Un Învcnl;lIrc non ~·x.I",uslifdcsùonnées envlronnl.'menlnlcs sralinlisécs Jisronihlcs eSl rourni en IInnl'xe.
1< Thèse de Patricia /11l'alwu (l1niversilé d'Orléans. ERMES : co-encadrement C. Mullon ct P. Morand)

1
1
1
1 """" ,,,''' Il,,/,,,0/1 \."" fIU/I) IIc/o!Jre Jl)<)l)

1



8.4.3 Structuration d'un observatoire

L'ohservatoire doit être un outil permettant à un large public d'utilisateurs
(gestionnaires. opérateurs du développement, scientifiques) d'accéder à des informations sur
f'l5volution de l'état de l'hyclrosystèrnc. de ses ressources et des activités cI'exploitation liées
Icf. fig. 5.9). Pour l'utilisateur, cette fonction observatoire doit donc apparaître sous la forme
d'une interface de consultation, qui constitue l'entrée vers l'information et qui, par sa
L'llnlïgurallOn. doil aider ;\ la d~cision.

- 5 entrées \'ers la connaissance de la dynamique du système:
... "BYIi<iiiliquc-dc-la Cnfc

• Transports dissous et en suspension
• Chaîne trophique et liens avec la qualité de l'eau
• Comportement et dynamique des populations de poissons
• Analyse des stratégies des acteurs (agriculteurs, éleveurs,

pêcheurs)
- 3 entrées vers les outils d'aide il la J!cstion durahle :

• Ubscrvatoirc de~ systèmes de production et de leur
environnement

• Modélisation intégrée ct scénarios de gestion
-._ Atlas cartographique .-

~r un système de requête ouvert(in~esmoteurs de
recher~he).

ocra/Jre 1999
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On a amorcé le développement cI'un tel observatoire pour la gestion cles ressources
naturelles du Delta Intérieur du Niger. par une approche incrémentale progressive et en
util i <':'!1t comme noyau initi:11 !:actuel Ohservatoire dt' ':: Pêche.

Oans la phase d'avant-projet actuelle, la réalIsation cie cette maquette cI'interface a
constitué un produit très concret qui a fédéré l'ensemble de notre travail, en nous obligeant à
ahorder aussi ~icn les questions de contenu que celles concernant la, forme et l'ergonomie de
clmsultation. Ces qucstions nous ont conduit à rclever plusieurs défis:

identifier les différents types d'utilisatcurs ct leurs hesoins respectifs, avec un
certain dcgré d'anticipation sur la demande:

idcntifier de la façon la plus complète possible le contenu séma11tique des tableaux
cie bord, c'est-à-dire les indicateurs utiles dans les différents secteurs (pêche,
riziculture, élevage. environnement) et en fonction des différents besoins (décisions
d'alllcnagclIlcnt. dc léglclllentation. d'organisation de l'exploitation, de connaissancc
scientifique ... ) :

mettrc en rapport dc façon intelligible différents types cI'inclicateurs, décrivant soit
l'état ou la dVllamiqllC' fIes sy.'itèmes. soit les objectifs de gestion (inclicateurs pe type
"}Joint de réféTl'11Ce cible"). soit encore les décisions et expressions cie la gestion ou
hien cncore les réslI Itats uttci nts (il/dicatcurs "de pelforl1lGnce ") par rapport aux
ohjectifs exprimés:

traiter la question des échelles en proposant des choix réalistes en termes de
restitution (deux niveaux d'échelle par exemple). De ce point cie vue, rappelons qu'il
s'agit de répondre à la fois aux besoins d'information de la gestion locale (ou à
court-termc) et ;\ ccux de la gestion globalc/régionale (ou à long-terme) ;
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faire co-exister des indicateurs spécifïques, utile pour la gestion locale ou régionale,
c[-des--inliic.71fCllTs Iwrmlliisés (liu-type -ôe ceux préCOnIse parTUNEP) à diftuser en
vitrine sur le net:

1
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rendre visibJ.e- et compréhensible le contenu et l'organisation de-J'observatoire à
travers l'interface de consultatio11, de façon à améliorer le discernement cie
l'utilisateur sur la qualité dcs illrorJllations proposées, augmentant du même coup sa
capacité à les utiliser: La description normalisée des bases sources sous forme d'un
catalogue de 11Iéta-d(}1l11é(~s est à cet égard particulièrement utile, de même que la
mise à disposition cie schémas Fonctionnels:

examiner comment certains résultats (scénarios) issus des modèles déjà développés
(respectivement SimDeltal'i -1,2,3,4- et la maquette de ~Jl1tégrée)
re~ormés en ifls(rtlmellts d'analyse et---renous olsponibles sm
l'interface, et cec,i avec un certain niveau d'interactivité pour les utilisat.eurs ;

,

vérifier la disponibilité des données nécessaires pour renseigner le contenu de
l'interface, ou évaluer le degré de faisabilité (notamment en termes de coOt
d'opportunité) de la mise en place des dispositifs de collecte correspondants;

enfin. faire en sorte que l'ohservatoire puisse. dès sa naissance, participer au réseau
des informations de même type dans le monde, ct veiller pour ce faire Ù SOI1

lL-ft:Il'Il\:Clllcllt, d'LIlle pal t, L"I :1 la 'lIhc l'Il pl.let: d'ullt: /Jll!:l: de liens Vl:rs dèS sÎles
homologues (observatoire) ou contextuels, d'autre part.

En résumé. il s'agissait de l1lo rltrer comment, ft partir d'un corpus de données
hétéroclites (disponibles de façon effectives ou potentielles). il est possible de définir un
ensemble de vu,-s synthétiques (tablea\.L\, graphiques, cartes ... ) .4ui, disposée~ selon un
assemblage cohérc~t. permettent de satisl aire les besoins en information de différents types
d'utilisateurs, en premier lieu desquels les décideurs et les opérateurs du développement.

Enfin. il était important de prévoir que. une fois cette maq~ette réalisée, son
implémentation comme composante opérationnelle d'un observatoire se fasse ensuite
totalement ou partiellement, dans la mesure de la disponibilité effective des informations
d'une part. et des possibilités technologiques d'autre part. Dans cette optique, le
développement de l'Obsen'atoire de la Pêche se poursuit actuellement par la routinisation
(explicitation. fiabilisation ct effort d'automatisation) de la chaîne de traitement (depuis
l'extraction de l'information dans la hase brute jusqu'à la génération des pages à intégrer au
site).

Afin de montrer l'opérationnalité du produit, cet observatoire est visible sur le net
comme décrit ci-dessous (fig. 8.3).

L'Obsen-atoire de la Pêche dans Je DlN' (OPD) est un projet qui a démarré fin 1994 à MoptI. sous'Ia
rcsponsal'lillté du PRH (Programme Ressourccs Halicutique) de l'IER et avcc la participation de l'IRD ct de
l'OPM (Opération Pêche Mopti). Le projet a pour ohjectif d'assurer un SUivi de t'état de la ressource (en
..hondancc ct en structure) ct de l'activité d'cxplollation. y compris son rendement économique pour les
productcurs. Ce suivi est donc e<Jlllplélllcnl.ure des statistiques de l'OPM collectées à Mopti sur le nœud
pnm:ipal de la tï lière de commercialisation. L"H.:quisition de l'information s'cxcrce sur trois zones-échantillons
(totalisant -120 klll~. incluant 14 villages ct 61 campemcnts de pêchcurs) à travers deux typcs dc modulcs
d'cnquête:

1
1

,. a~·tilln dlll'n'~rarl1lncdc rcchcrchc DeN ()lIcTl.',lèrc. 1<)1.)4)
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un module d'enquêtes exhaustives dites "himestrielles" (6 passages par an) consistant en un
-rccen~l"ttt:sl'léSCilccs--ues-mén~e~,-dcicurmohtiité-el de ieur~ ilCllvrtes tic réelle au moment,
sur la hase de leurs déclarations;
un module d'enquêtes par échantillonnage consistant en une ohservation directe d'actions de pêche et
de leurs résultats (captures) sur les Ii~ux de pêche (barrages) ou à leur retour (sites de débarquement).

Les données sont saisies au eRRA If> de Morti où est entretenu la hase de données "source". Le tout est géré par
l'application foxrro "SirDelta" déveloprée {Id /roc. Des extractions (traitements) sont périodiquement effectuées
sur celle hase source pour alimenter les formats de restitution d'un hulletin semestriel et d'un site WEB (fig. R.J).
(f'f traitf'mf'nt.f .frrnnt hi('nt,Ît cnmplrt('m('nt a"tm1la(i.fh r( c"",,,lrt(',,,('1I( rrafi.fh à /lfopti /!rilcc une secondc
application 10'<\1'10 dltc "SipDella 'l''' (dulit Ic dévcluppCIllCIlI est en cours d'achèvcment au Centre lRIJ de
Balllakul. Les réqlll;lIS sont mis sous forme de rages Weh (.html) ii Bamako puis cnvoyés ii ]'IRD-OrJéam oi! ils
som inlégrés il un sile Weh héhergé .sur un servcur. Le sile Weh. qui contient aCluellement 360 pages de données
ct résultats, cst consultahle sur Internet à l'adresse "1I'1I'1!'.:flrleml.f.orslom.jrlexllpeclledcn" mais il eXlstc aussi
une corle (régulièrement mise àjou~H à Morti où il est consultable "en modelo.~~
prél'/l que le site soit hébergé sur-un sen'eur de la recherche ail 1l1ali dès qu'il en existera un de \'raiment
opérationnel (avec ligne spéciale et fonctionnant 24h sur 24).

L'ohservatolre a hénéfïcié des soutiens ue l'IRD (surtout pour les deux années de lancement). de l'IER (fonds
PNRAl, de l'OPM (agents el moyens de terrain), et ues conventions internationales SIMES (U.E.) et WiseDev
(D.M.l, rour lesquelles il constitue une "arrlication pilote".

Il cst rrévu que l'ohservatoire se dévelorpe par l'adjonction d'une quatrième zone de suivi, par ('adjonction d'un
lIlotIulc d'enquête annuelle !;ur les stratégies micro-économiques u'un échantillon de ménages. par une metllcure
présentation des résultats visant à intégrer au site Web les statistiques OPM de la digue de MoptI. par une
diffusion annuelle du site Web sous forme de CD auprès des servll:es Icchniques non desservis par le ncl.

." Centre Ré~lOnalc Je Rechcrchcs A~ronomiqucsnER)

1 , à II/( 1('''' : 1),,/ier (JR·\,W;l: (IRD) oc/o1Jrc 1(j'JI)

) ~d ....
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Figure 8,3 : Le prototype de système d'infonnation actuellement opérationnel
pour l'Observatoire de la Pêche
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-·8~5. -Etat ô'operafionnalifé des activites

• Collaborations avec les partenaires du Nord et du Sud

On rappelle (cf. chapitre 3) (\ue lé~-partenaires institutionnels constitutifs du groupe
CERDIN aujourd'hui opérationnels' sont: le CNRST, l'1ER (Bamako, Sotuba, Mopti, Gao),
l'ENI (hydrologie et télédétection), l'IPR-IFRA, !'ENSup (géographie physique et géographie
humaillc). 1'( Jllivel"sité des SciellCl's (FAST pour la qualité des caux), la DNI I. la DNM. la

DNAER.

Le tableau 8.2 donne les partenariats effectifs entre institutions du nord et du sud pour
ks 5 grands axes de recherchc en cours. Ces part~ariats sont opérationnels et pourraient être
développés dan~ le cadre du futl!~ppement. __________

Tableou 8.2 : Im'Cll1aire des partenariats et collaborations du sud et du nord

" Opér;llionn;llilé délïnit h partir de l'engagement d'ou moins un des memhres de l'institution i\ au moins une
ré,,"i,," cllI l'r,,,,J''' cr- RnIN

• Les réseaux d'observation

Il existe de nombreux dispositifs d'observation de l'environnement englobant la région
du, delta (notamment hydrologiquc, climatique), qui Sl')llt maintenus soit par les services
techniques nationaux (respectivement, les Directions Nationales de l'Hydraulique et de la
Météorologie). soit par l'IRD ("veille EQUANIS" sur les transports dissous et solides du
neuve Niger. par exemple). L'uil des objectifs de l'observatoire OSED décrit ci-dessus est
t1l(~n d'offrir ~l l'utilisateur la possibilité de raprrocher les informations issues de ces différents
d Ispositi fs.

f),\ll' Dtrrl IIIIfI .v1///IIn(/t~dt IlIydnl/lilqu~: DNM: D,uc/Illn N(///(m"t~dt '" Mncomloglc . nR : In.WIU/ d EconomIe Rurale: l'RH'
Pm,mmmr rlr Rr('hurh~ ~n HydmhiotnK;~ : SpGRN : SOlH,ProKramm~ d~ Gn/IIII! rln Rnwl/rrl'S Natur,lkv : SEP: I,,"or%;,-, Sol· Eau·
PI"Mn: MI-: MIn",h~ d~ "Em';mnn~mml: MFC . M;.H/"n Fronça;..e de C00l'émlhm

Acti"ités de recherche Partenaires du Partenaires du Projets Bailleurs
sud nord

Quant i fier l' iI11pact de la DNH. DNM, 1ER IRD (Bamako. Orléans, G1HREX, IRD.
crue sur la génération de la (PRH, SPGRN). Marseille, Montpellier), ZAI.>IN GIP-Hydrosys.•
ressource ENI. IPR-IFRA. CEMAGREF MFC-Bamako

1
Agrhyrnet (Montpellier),

1
(NillIlICYJ

rpsn 10 (Tonlllll""
1

tL'e~·rloitatlon ct k partage 1ER (PRH, IRD (Bamako,Orléans), GIHREX, IRD,
1de la reSSf1l!rCC SPGRN). ENSup. Univ. de Rouen ZADIN ~IP-H) drosys.,

ISFRA MFC-Bamako
Développement ù": la 1ER (PRH. IRD l Bamako,Orléan~) !GIHREX. IRD.

<

maquette <..l'UII modi:: le SPGRN. SEP) ZADIN GIP-Hydrosys..
intégré MFC-Bamako
Constmctlo!l J'ulle base de DNH, DNM, IRD (Bal11ako,Orléans) GIHREX. IRD.

t.onnaissancc interactive DNAMR,IER
, ZADIN, GIP-Hydrosys ..

,
SIMES CEE/BM

1CO!l~tmctJO!I d'un ME. 1ER (PRH. IRD (Bamako,Orléans), GIHREX, IRD,
1observatoire ct définition SPGRN. SEP) PRODIG (Univ. Paris I) ZADIN. GIP-Hydrosys.,
ides interfaces SIMES CEE/BM

, . ,
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Rappelons ici pour mémoire l'Observatoire de la Pêche déjà décrit au paragraphe 8.4.3
--rréeédetl ~.

Il existe également un -réseau de veille hydrologique à vocation régionale, le réseau
lIydro1Jiger. Ce réseau est le plus ancien réseau de collecte de données en temps réel en
Afrique de l'Ouest à vocation régionale. Il fonctionne depuis 1984 et utilise la transmission
ARGOS. matériel maintenant ancien ct dont la mailltcnnllcC' post"" de pins ('11 pins de
dJl"'i~ultés. Cc réseau alltnente un système de prévision hydrologique opérationnel au bénéfice
des pays riverains du fleuve Niger regroupés au sein de l'Autorité du Bassin du NiRer (ABN).
Il a été mis en œuvre et géré de 1983 à 1991 dans le cadre d'une coopération internationale
associant outre les pays membres de l'ABN. le PNUD, l'OPEP et l'OMM. Depuis 1992, ce
programme est financé uniquement par les contributions des pays membres. L'importante
~'"CTéditsalloués. qui ell a résulté. ne~ctionnernent normal de

.--- cc réseau. Mais le futur projet AOC-HYCOS (Hydrological Cycle OfJserving System,
supporté par la SM) prévoit de remobiliser ce réseau IX.

Un autre réseau d'observations environnementales à vocation sous-continentale
(circum-saharien) est en cours de mise en place opérationnelle depuis 1999: iî s'agit de
ROSELT. Résl'au d'O!Jsen'atoires de SunJl'iIIollce Ecologique à Long Terme. dont un
observatoire est Bourem (site situé au Nord du Delta au Mali). Le delta intérieur du Niger
devrait être un futur observaloire ROSELT Cà l'orée 2000). ROSELT est l'un des programmes
l'Id de [·O!J.H'1"\'atoirr du Sltlwm ct du Saliel (OSS), Ses objectifs sont (1) d'améliorer les
connaissances de base sur le fonctionnement et l'évolution à long terme des systèmes
écologiques et agro-é~ologiques et sur la co-viabilité des systèmes écologiques et des
systèmes sociaux: et (2) de contribuer à rendre les connaissances utilisables par le
regroupement. le traitement des données et leur mise à disposition, par l'identification
d'indicateur~et de produits finalisés.

1
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• Implications institutionnelle et gouvernementale

t Dès 1991. J'Etat malien s'est impliqué dans le ':ype d'approche environnementale
globale dé~rite dans ce document en votant le Schémo Directeur de mise en valeur des
1"('.\'soltrc(',\ l'Il l'{lU du Mali (plans quinquennaux 1992-96 et 1997-2001), où il est souligné que
l'objectif majeur est: « la couverture totale des besoins en eau sur le principe d'une
approche globale en mobilisant notamment les populations bénéficiaires », Par ailIeurs, il
précolli<;c la misc ('n placc dc <;tral~r.i('s spécifiCJlles pom l'écosystème du delta inléricl1I'. scion
le projet national A07 (projet prévu sur 4 ans avec un coût totai de 1.700.000.000 Fcfa).

L'année 1999 aura été ulle année forte pour la prise de conscience politique au Mali de
l'importance d'une gestion environnementale intégrée des écosystèmes du bassin du fleuve

l' Le l:onl:cpt d'Obsen'atoire /lwirologiqlll' Régioflal ('fi Afriql/e dl' l'Ol/est et Centrale (ClHRAOC) est apparu
d.ln" la première étude demandée par la Oanque Mondiale concernant la faisabilité du projet AOC-HYCOS en
1'192. C~ projet d'ohservatoire s'est concrétisé en 1995 au sein d'un grand programme de recherche IRD (ex
ORSTOM) classé d,lOS les programmes du réseau international FRJEND (Flow Regimes from International
Lff'erimentll/ allli Networlc Data. PHI-UNESCO). Depuis 1998, 36 stations hydrologiques sont suivies en temps
réel ct 9 sonl acquises en temps différé. par des moycns de transmission classique; cela COUHe 12 pays. Ces
inrormallOn~ nourris"ent des pages Weh mises à jour à Ouagadougou (BurkinaFaso) et hébergées ~ur le serveur
hlC:l1 dc l'IRD au Aurkin:l F:lSO (lrllp:!!o/rraoc.()rstom.b/> et sur un serveur internet de l'IRD à Montpellier
(K·ww.mpl.orstom.frlohraoc>, en allendant que les pay... membres de OHRAOC soient équipé,.. de.v
Infra...trllC't"r~,~ t~C'/rnnlnlllqll~,~ n;C'~,unirr,", I.c:'\ pnJtc:'\ offrcnl nolnmmcnl la visualisntion des déhils cn lcmp:'l
réd 0" 'tif .IL" c.hroni<tuc:'\ 11I".ort<jucs à ht dCl\lalldc, Le 'oneliol1l1CI1lCnl al:tuel ~tait lolalel11Cni rl'I'; cn charge par
1'1 RD. .

octohre /999



Lille lahie rmrcle ~'et:torielle sur le jillallcemelll de l'Ellvirmlllemellt (Bamako, 27­
29 mai 1999),

NipC'r. dont 1<' d<'lta illtériC'lIr. r.n ('IT"l, IIJlI[\" :lvoir l'Iél~ le I\1illi ... lèll' de rEllvilulIllClllCll1 cil

1998. J:.Elat.a..cu:.ganisé œJJe ..alUlée .

lin colloque internatiollal sur la Sauvegarde du Fleuve Niger (Bamako, 5-7 avril
1999).

Lc Colloquc « Sarn'egarde du fleill'e Niger: Vers une gestion globale et durable des ressource.~ du
bassin du flelll'e Niger» a été organisé à l'initiativc du Gouvernement du Mali et de )'Autorité du Bassin du
Niger. avec l'appui du PNUD et de l'ONU-DAES. el la participation financière des Pays-Bas. Il a réuni les
représentants ùes Il pays du hassin ùu Niger. des représcntants d'organisations régionales ct internationales
(ARN, CILSS, ONU-DAES. PNUD, OMM, l'AM). des représenlants des partenaires au développement et
hailleurs de fond (BAD, BM, FEM. France, Pays-Ba" Allemagne), des représentants des usagers, ONG et
offices de développement. Il a donné lieu à la signature d'une «DéclaraTion de Bamako », qui prolllOlIvoit
l'urgence d'actions à mener pour la « cOl1l1ais.wllce et la res((/l/rflTiOIl des éCOSYSTèmes el1 apportanT /111 ;/lTéréT
{'(rrricl//ier CIII de/Ta imériel/r dl/ Ni .p.f (/II Massif cll/ FOI/Ta lJia/oll» (fin de citation~mssont
t\pnnée'> cn anne"\:e, ce document. NolollS que cc colloque fut l'occasioll de pré~1adémarche du groupe
CERDIN.

La TC/hic Ronde Jecwrielle Jllr Il' jillc/1l(,l'11Il'fl( cie f'E"l'ironnemellT s'inscrit dans la logiquc de la Taille
Ronde sur le Mali lenue à Genève en 1994. Elle a élé organisée sous l'égide du Ministère des AfT,lIrCS
Etrangèrcs et des Maliens de l'Extérieur. Quatre programmes environnementaux, qui constituent le plan d'action
prioritaire Illlnimul11 du gouvernement malien, ont été proposés:

A. le prpgramme de gestion des ressources nalurelles,
B. le programme de maîtrise des ressources en cau.
e. le prllgramme d'amélioration du cadre de vic.
O. le pwgrammc de gestion de l'informatIon environnementale.

Nos travaux (spécilïques il la !'one dclta 1 onl élé associés à la réfleXIon de~ volels B ct 0 au n. l'eau
nalional. L 'l'nscllIhle des actions prop'lsées ont élé puhllées dans un rapporl post-séminaire par le goU\ ernement
malien.
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1 Enfin. l'n aoÎl! 1QQq, le gn\\\'(,l'Iu'nlent mali"t1 a créé )es strllctllres ci'lIl1e flltlll"f' AW'l1(,('

cie lIassÎIl du NiRer.

1 Ces actions sont fortcmcnt relayées par la prcssc nationalc (figures 8.4 et 8.5).

1 • Implication de l'UNESCO

1
1

Au-delà du soutien ponctuel du volet Zones Humides du PHI (UNESCO, Nairobi). la
Division SCIPAO l9 du secteur des Scicnces de l'UNESCO (Paris) suit nos travaux depuis
mars 1998. intéressée par l'implication dc la recherche dans des actions de développement. Ce
documcm d'identification et de cadrage leur est destiné.

1
1
1 l" ~il'IC:m:cs / Pllhq' /\naly~is and Operation, re'ronsahle . M. El Tayeh

1 réti(/("1ellr: lJùlia ORANGE (/RO) octobre 1999
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Figure 8.4 : Implication de la presse nationale pour la problématique envirollnementale du
fleuve Niger ail Mali (ESSOR20

, 7 avril /999)
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J9urnée monqiale de l'Eau

DELTA DU_NIGER : LE----- ... ,
PATIUMOINE A PRESERVER
DtlIU l~ ~a<1r~ J~ la céléhrarion tic pro"lémaliqu~ du phénnmènede dé:<cr·

· la Jounréc ,"oll<1iu/e J~ I"Eau, t1nu.r lificalion. Dan.< le ddu inlérieur du
· avons "'fll tI~ i'A..r.soouli"If "'ali~nnc Niger, rar le "iai. de Iïnnndalilln, clic
· ,/'1JyJrol"Gic,lu c""I,i/>lIliol slIi...."rc : génère une grande Ilindiver.ilé de la

Dan.< le Delta intérieur du Niger, le faune cl de la nllre, Cc qui repr';";enle"ur
déficil p1l1viométrique ohscrvé d<:J'ui" Ic.< plan.< écolollique ct ,,,ci,,·économi·
1965 ctladécroi<S:l1lced.:.sdéhit<enre· <{Ue, un polenllel de re,,-,nurc.:.< con.<i·

, gi"trée depui" 197001'1 cu d.:.< impacl< c1érallle cl inc.<limahle en znne ""hé·
: c.ola.<lrO(>hiquc.. comme l'Ivlnce des lien ne. Troi. "yslème:< de production
· dun"" dln..le iii mljeur du neuve,I'.s· exploitenl l'rincipalemenf ccs r",,-<our­
~chemenl dc.< IIC<, Il .ré".uetio.o ~e la c~he, l'agriculrure ct l'éle­

: surface cl de Il du rie~t:e.c.~ Iclivité" liennent une "Iace
, la dégrad.lion de Il v"gélltion, la raré· l'repondëranledan.<l'éct.nnmiedu Jl:IY".

bClion de c~r1ain"" e<pèce< animale.<. Suile ~ un avanl·prnjel de raï",,"i·
, l...o:< con<équencc< pour l'homme "l'nI lité ayanl rormali~ 1"" hcsoin.<, con·

la détériorai ion de Sc< cnndilion.s de vic ceplu.li"é 1Cl< .rticul.tion.' d'un oh:o;cr·
déjlpréc.irc.<, l'elode m......ir de J'Oru- v.toire "ocin·éco(nl.lique du Della
I.uon" de 1. c.mp.gnd 1. ville nu ve~ (groupcderéflexion CERDIN,CNRSfI
le" région.s ct p.3ys moin< dér.v(l/l~é~. IRD) elréali.é une m~quctledumodèle

P.r .iIIeur", les .clivile.< de déve· de produclion en rtlnetion de la di.<l'uni.
lopremenl 01'1 ""uven. éiC CClnsu-< cl hihlé en cau (Le. e~u utile l'our le.<
mL<e< en œuvre, <an' cnn'ult.llOn cl producteur"), un pr"jel d'Oh,;ervaioire
~n.< que «>Ïenl 1"'" en CCln~idér.lion socio":cnlollique du deltJ (OSED)aélé
leu. impacllurle sy'l"me hydraulique él~"'lI':," "I<e, pur unc ul'l'lllche glo,
du neu"e ct <ur l'en.i,"nnemenl du "ale ""rlicipalive m"hili,.nllc~l''''''''
" .. ",.. In Crtle cuurJI!t.1!lt'fl m,uff".nlc 1~IIt"L' 1~1tC!'icI3ih''',le, ln,rilUrlnns de
enlre le" d,((ère"'" ,eCleu" gé"gr.l'hi. décl"ion (gouvernemen'Jle< ,lU non) cl
quc:< il l'inlérieur du méme l>.l.....in hy· le, instilution.< de recherche, .Ia cons­
dtologique ct le manque de pllnifica. Iruclion d'une "a.,e de conn.il'.<:lnce,
lion qui en découle, enll.inenl de gra· d'un modèle de p/l>duclion, d'unohsc:r·
"c.< inconvénient" I,és ~ Il nul' mailri"e v~lnire, le loul r<Hlcmcnl inlégré dan<
de la r"""ource en e~u, cumme l'ah· une ~truclure gouvernement.1e réJ'On·
<cnce de vi.ion glnhale dn ,e,,-_ource.< d.nt ~ une vnlonl,; politique .mrmèe.
en e.U cl de leur< u<.gc<, une <1I1id.rilé Lc~ ("nctinn.' m.jeu,e.< de cc< outil<
in.<urr."~nleen're1Co' u'~l:er' del'.m,'nl <crunl de rbli'er 1. pré.j,i"n de c.len·
ct de l'.v~I, k< 1:,,'p,lI.ge, ,,'urees de drier d'exploilJlion ~ J .<cm~ines, 1.
c~'n~!'~. ~, 101 pollution 4ui cmrè'chc la ;o.i."tl.lati.\" de: ~cën~ril'. un .~Y~'è'mc
reu!l'LullI.n de< re,-,,'urce' en <lU. d ~Ic,te cl de mellre ~ dl'f'<'sitron dCl<

U volonl': de <'eng~ger <'.1n., un population.< Iïnflllm~tion c';le •
dévcl'~ment dur.hle l'"~e les ques· Enfin, celle :Icli,'n e'1 en accord
lion.<décL.iv~de la mlirri<edel'e.u, cl .V,ce 1. polilique de décenrr~Ii,.ti(lnde
de l'arhiulgecnlre le d':vel"l'l"'menl cl l'Elal malien, <c 1radui."" nt nol.mmenl
1" rré....,rv.lio" du p"rimoone à long par une volonlé de ren(nrcemenl d'or·
lerme. Tnu.< le< .Cleu" du dell. <l'ro- g.nc.< de déci.inn pour la p13nification.
ducleur.t et décideut<), préoccupé.< pa. la coordinalinn,le "uivi,le cnnl/ôle et ~
une pcr~clive de ge-l",n non durahle Ileslinn de< res.<ources en cau. U 8d·
des r"",<ourcc:< de Cet écn'y<ltme ex· 111'1' gln".le cl inligrèe de< rcssourCd
cereionne!. <llnl v<llon'.ire.' pnur mcl· en e.U du Delt••insi ré.fï.<ée assurera
tre cn place un di'I""'It( pcrmeU.nt 1. m.il/ise de celle ressource ronda·
d'd'raye. loute dégr.dalilln, en .atio· tIlenlalcpour lualisflCliondcs!lesoins
n.li.<ant l'expl,>ilaloon de< .....""urces. lèg;timd e' r.lionnels de:< différelltcs
cc qui ('I.....e par le d<1i m'leur de la c.olélolies d'uullelS, la IUlle conlre les
mallrL<e dc.< caux pollulions de taules n.lures.la prOCcc:-

En crrct, l'cau <0\1 3U cenlre de la lion cl la reslaur.lion de l'ècosystbnc.

L'ESSOR Quotidien du 22 MilS 1999
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Figure 8.5 : Action du groupe CERDIN rela.vée par la presse nationale malienne à l'occasion
de la Journée mondiale de l'Eau (ESSOR2I

, 22 mars 1999)
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A la demande du groupe CERDIN, lin atelier deformatlOll aux concepts, méthodes et
ollti/s llti/es à la conçtruction des SIE (Svdèmes d'Information Fnvironnementale) a été
organisé à Bamako d"n', le cadre de ZADU~. C'.:t atelier22 a été co-or';cLlisé par P. MORAND
ORD) pour la partie « Observatoire» el MF. CaUREL (PRODIG, Univ. Paris 1) pour la partie
« SIG ». l'organisation logistique ayant été assurée par le LECOM 23 (lRD) et le Laboratoire
SEp2

.$ (fER). Quinze scientifiques ont' bénéficié de cette formation, représentant trois
institutions de recherche (ENSup, CNRST, lER/SEP, IERlSPGRN, lERlPRH, IERIPSI) et 3
directions nationales (DNH, DNM. DNCT).
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L'atelier "SIG-Observatoire" (Bamako, 6-10 avril 1999)

L'atelier de "finalisation des opérations de recherche"
(Bamako, 23-24 mars 1999)

~-

simulation, scénarios et prévision? (par M. KUPER, IRD / Bamako)

le réseau ROSELT (par J.M. D'HERBES, IRD / Montpellier),

visite commentée du site OHRAOC (par M. GAUTIER, IRD / Ouagadougou),

le rôle de AGRHYMET ct ABN (par D. ORANGE, IRD / Bamako),

de nombreuses réunions ont concernés la rédaction de ce document,

etc.

Animations Gc:ieAlifiqwes réalïséee

•

•

CERDIN / c/oclImellf de projet, identification et cadrage (version 1)

• Les réunions du groupe CERDIN

Le groupe CERDIN se réunit régulièrement au CNRST pour mobiliser les scientifiques'
(chercheurs des institutions de recherche maliennes et ingénieurs des Directions Nationales)
autour des thèmes concernant la Zoner Atelier. L'année 1999 fut l'année de démarrage des
opérations de recherche d'avant-projet (huit sont en cours), de définition des projets de
recherche monodisciplinaire pour le futur projet de développement, la formation sur les outils
de recherche cognitive. Les sujets traités furent entre autres:

la modélisation intégrée et notion de maquette (par M. KUPER et D. ORANGE, IRD /
Bamako),

è~ cf programmc en annCllC
~l Lattaratoin: des Eaux Continentales au Mali. Centre IRD. Bamako
~~ Laboratoire Sol-Eau-Plantes, Centre de Sotuha (BAmako). 1ER
~\ DNH. DNM.IER. CNRST. ISFRA, ENSup. IRD

Cet atelier avait pour objectif de regrouper pendant deux jours les chercheurs du groupe
CERDIN pour définir, structurer et organiser les opérations de recherche qui seraient
nécessaires ct pertinentes à réaliser uans le caure u'un futur projet de développement dont ce
document donne l'identification et le cadrage. Dix scientifiques (représentant 2 directions
nationales et 5 institutions de recherche)25 ont pu se libérer et participer activement à ces deux
journées de réflexion.

Le principe de cet atelier fut d'établir un dialogue entre les chercheurs d'une même
discipline ct entre les groupes de chercheurs de disciplines différentes, afin d'assurer les liens
(ou aniculations) entre les diff~rentes opérations de recherche à définir. Les deux journées ont

--arS.
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/~~~ de recherche prédéfillies par l'ateli~des opérations de
recherche » d/l grot/pe CERD/N (Bamako, les 2J-24 mars 1999)

donc alternées séances plénières et séances de travail par groupe thématique (groupe A : Eau;
groupe 8: Ressources,: ,ct ..grouPf' (' . .système... .d~ _ru;adUCÛOll-) , _seLop .le~ ..orientatigm: ,.Q,?

ZADIN.

Le groupe A (Eau) a listé 8 indicateurs fonctionnels utiles à l'observatoire et 15
opérations de recherche se répartissant en trois axes de recherche -(tableau 8.3). Le groupe B
(Ressources) a 1isté 19 indicateurs ct 23 opérations de recherche se répartissant selon 8 axes
de recherche (tableau 8.3). Le groupe C (Systèmes de productioll) a listé 7 opérations de

recherche sans pouvoir définir les indicateurs dans l'état actuel de la rénexion (tableau ~(3).

Rappelons que le séminaire international GIRN'DIN de juin 2000 devrait permettre de
finaliser cette liste exhaustive des opérations de recherche à réaliser.

paRe IJJ-21 /32CERDIN / document de projet, identincatÙJII et cadrage (versioll 1)

A : groupe Eau: fi : groupe Res.wllrce,f : C : groupe SY,ftème,f de productlOTl

Groupe Axes de recherche Indicateurs ou paramètres associés
thématique

A Impact des aménagcments sur la Déhit, Hauteurs d 'cau. Vitesses
lilsponihilité en eau

A Impact de la variahilité climatique sur Déhit, Hauteurs d'eau, Vitesses, Pluie (intensité,
la disponibilité en eau fréquence), Dates arrivée des pluies ct de la crue

A Impact de la disponibilité en cau sur Niveau fllezzo, Hauteurs d'cau, Spatialisation
l"inondation

B InvC'lll:lirC' c111 l11iliC'lI C'l d", rC'''''lIn'C'' Prndllcllvllr. ahondrlIH'C',

RépartitIOn spatio-temporelle
n Dynamique de l'érosl()[l Indice climatique, Répartition des zones d'explol"ltion.

Quantification des pertes en ter. e
Il Il:. ..i.,ique des transports de 111, ~il''\ Comhlement, DégrmL\~londes [lerges. Turbidité ciL . C:1U,

solit!~~ Déplacement des hanc de sable, Propriétés des séd;irl.;nts
Il Dynamique de la qualité de l'eau et Nutriments, Pollution

alerte pollution
Il l

Dynamique de l'utilisation du milieu Répartition des espèq::s, Dynamique de producllon
par le monde vivant

Il Dynamique de la végétat Ion raI' Répartition des esrèces végétales
rapport à l'inondation Télédétection

Il Dynamique de répartllion des Répartition des lieu d'exploitation
wstèmes de production

Il Contrihution du delta aux cydes Flux, processus
hiol!éochimiQues

C Impact de ladisponihililé en eau sur
r lI1ollt!ation

C Impact de la disponibilité en eau sur la
dyn des sySl. d'exploitation

C Impact des systèmes de production sur
les ressources et la biodiversité

<1
1

1
1

1
1

1

1

1

1
1

1

1

1
1
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1 • Présentation de la rna<luette de modélisation intégrée (Bamako, 5 mai 1999)

1
1

Si le premier objectif d'ulle modélisation d'un système complexe est de représenlcr des
relations spatiales et temporelles entre les différents niveaux d'organisation et donc de
formaliser des emboîtements d'échelles multiples. c'est aussi de permettre d'anticiper les
dynamiques des systèmes étudiés, afin. par exemple. de contrôler les impacts d'une stratégie
de gestion, ct donc. en dernière étape, de permettre l'implication des différents acteurs ct en

1 ridUI'1Cllr: f)ùlier ORANUF. (/RD) OrlO/" (> 1999
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pn~<:enler les réalités du mil;~lJ naturel et de la dema:;d~ sociale sur le terrain. "

a!>surer une première articulation entre les demandes des décideurs et des
utilisatcurs-cxploitants avec les apports possibles de la recherche.

l

• Voyage d'étude dans le delta intérieur du Niger: réalités des contraintes du
milieu naturel et de la demande sociale régionale (Mopti, 21-24 juillet 1999)

D~1nS le cadre de son projet 6.1 «Processus Hydrologiques et Gestioll de l'Eau dans les
Zonl'." Tropicait's Humides et les autres Régiolls Chaudes Humides» LIu Programme
Hydrologique 11Itemarional (PHI-V), l'UNESCO a accordé un support de financement au
groupe ,cielltiriquc CERDIN polir organiser dans le cadre du projet de la ZO/ll' /\(e/iN du
/)('/(1 111f{;r;fllr dll Niger, et avec la participation du projet GIHREX (IRD), un voyage d'étude
dans le delta afin de :

particulier la conviction des décideurs. Le modèle intégré doit donc pouvoir représenter la
dV1lamiC/ue du svstème et créer lm espace de concertation entre les acteurs: c'est "n.outil de. . .

commlln;cal;on.

C'est dans ce sens que le 5 mai une équipe du projet GIHREX26 a organisé à Bamako
une journée de présentation de 1.\ maquette de modélisation intégrée du delta Intériétir du
Niger (MIDIN). Il s'est agi de présenter cette maquette, Je matin aux représentants du monde
scientifique. l'après-midi aux représentants des producteurs, développeurs, décideurs et
bailleurs. Ce fut l'occasion, outre de. faire reconnaître l'hydrosystème du delta comme une
unité dl' Restimi inré~rée, d'entamer la discussion entre les partenaires potentiels d'un futur
Ul>:-CI valolle ellvirulllll:lIlelllal LIu L1c1la. el pour Ic\ chclcllcurs GIHKEX LIe noler les
remarques. observations et critiques pour corriger la maquette afin de mieux répondre aux
attentes des acteurs dans une phase uftéric:..ure. ._________-

Le succès dece~à prouver que la maquette de modélls;tion intégrée
représenle bien un outil de concertation entre des acteurs aussi différents que les chercheurs.
les décideurs ou les producteurs. en créant une plate-forme de discussion effective.

uctobre 1999
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,,'.Ill( 1t'lIr : /)"lIa OH,\NCi/-: (lRO)

présenter les outils de concertation mis à disposition: la maquette de modélisation
intégrée, l'observatoire.

rassembler des chercheurs ou ingemeurs appartenant à différentes institutions de
recherche ou directions nationales du Mali pour identifier les opérations de
recherche thématiques et les collaborations multidisciplinaires à caractère recherche­
développement nécessaires à la réalisation ct au fonctionnement effectif d'un
Ohservatoire Socio-Ecolo~iqlledu Delta (OSED).

Cc voyage a été très largement suivi par l'ensemble du collectif CERDIN. Ont
participé :

20 cadres supérieurs scientifiques de Bamako (4 CNRST, 2 Directions Nationales,
1 Programme National. 6 Ecoles Supèrieurcs, 5 1ER, 2 IRD),
20 cadres supérieurs du CRRA de l'1ER-Mopti,
21 cadres supérieurs de l'environnement travaillant à Mopti el sa région (le
Conseiller au Développement du Gouvernorat, Il représentants de Directions
Régionales, 9 représentants d'organisation d'utilisateurs),
11 personnes a..<;surant l'organ isation, dont 4 chercheurs de l' IRD et 2 chercheurs
de l'1ER-Mopti.

:.. M Kup<.T. C Mullnn. D. Orange. y, l'oncel
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Ce voyage, organisé par le LECOM (lRD-Bamako), a été réalisé sous la responsabilité
admitristrativc:-m.. -C-NRS-T. -Ce -CItR-A -de-t'1BR=Mopti a -prh -ell charge -1' orgamsatlon oe
l'atelier dans ses bureaux à Mopti. L'animation de ces 4 jours a été a'isurée par D. Orange
(IRD).

• Remise de la maquette de modélisation intégrée (Bamako, mi-février 2()()()

La version héla de la maquette ~;era présentée et remise aux différents mil isateurs l

potentiels lors d'un atelier de formation à son utilisation en février 2000 à Bamako. Ces
utilisateurs auront pour charge de la tester en évaluant la significativité des indicateurs
proposés (et en définir d'autres) et en construisant des scénarios pour la réalisation des
simulations. Un retour des commentaires, critiques, suggestions est attendu pour le mois
d'avril. afin de pouvoir mettre à jour une version 1.0 de la maquette pour une présentation et
remise en juin 2000 lors du séminaire international GIRN'DIN à Bamako.

Le premier pas vers la reconnaissance du delta, par les institutions régionales. comme
une unité de gestion intégrée nécessitant la concertation entre les acteurs vient d'être fait à
l'occasion ùe celte visite (fig. 8.6). Outre avoir pu renforcer les liens avec les partenaires
régionaux du Cercle de Mopti, ces journées ont été l'occasion de rappeler ausSI tous les
intérêts conjoints avec le Cercle de Gao: le delta est bien une zone d'échanges, de transferts
de matières. de personnes. d'informations entre le Sud et le Nord du Mali ... Enfin. les
concepts de communication, concertation, échange~ de l'information environnemel1laJc 1iés à
la modélisatIon intégrée et ,"observatoire ont été adinis, Ju fait que ces üutib ont
effectivement su créer la discussion entre les partIcipants dans la convivialité.

octo/ne' /999

I}(IRe 11/-23/32CERD/N / document de projet, identificatioll et cadrage (versioll J)

rMacteur : Didier ORANGE (IRD)

Le programme des ces 4 journées était organisé autour de 4 points forts:
1. Un voyage en car pour susciter la convivialité entre chercheurs maliens autour

d'une volonté commune d'action de recherche pluridisciplinaire intégrée,
2. Une matinée de rencontre entre les chercheurs et les autres acteurs de

l'environnement de la région de Mopti autour d'une présentation d'outils de
transferts des résultats de la recherche (modélisation intégrée, observatoire),

3. Une après-midi de réflexion sur les modalités et contraintes pour la réalisation

d'un projet derecherch~- _~

.~. llne visite sur le terrain pour la rencontre des réalités du Lerrain (réalités sociales,
réalités éco-bio-physiques) ct pour l'échange des connaissances entre les
thématiciens en relation directe avec l'objet à observer (visite du site d'étude
GIHREX de Batamani).
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.~~..~~I,<?:8e~.Q1~ti!}~LJp~ltq. intér~~ur ~H. ~i~er .

~~RPJgP,!'\fif!~E:44.~~~~.~.t!-: .
-r:t.J ~', 2l:au' J;)uill e ,groupe cfc: ~. informatique pour,l . iS8t~ future "

'. j~s:~er,c,h'e, :.ÇERDI~iâ-~ff~,~~~é' un '. ~'uril ptitir de~g~io~j~~r~ourceS :..
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9.1. Les principes de base
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En préamhule de ce chapitre. on voudrait rappeler que ce dOClllllclll cOllstitue la
première étape d'identification el cadrage d'un futur potentiel projet de développement. Ce
document est issu de 3 ans de recherche et est rédigé par des chercheurs, qui sont loin d'être
des « développeurs », Aussi, nous sommes bien persuadés que la rédaction d'un tel document
de projet de développement revient aux gens du développement, dont c'est le métier.

Dans l'état actuel d~'ëhapitre se contentera donc de donn~~'­
1ignes des conditions de inise en œuvre de la recherche, sous-ensemble qu'il faut considérer à

intégrer dans un ensemble plus grand correspondant aux activités de développement.

Pour les scientifiques du groupe CERDIN, «rendre la r('cherche utile ([Il

dél'cloppem('llt» passe par l'intégration des projets de recherche au sein des projets de
développement. Aussi les opérations de recherche citées ci-dessus pourront être associées
aussi bien à des projets d'hydraulique villageoise de constructions de puits, forages ou Ply2ï
que de développement de radios locales, d'A y28, etc... " ce que nous avons appelé en figure

j,1 (en introduction de ce document) sous le vocable « stmtéRic de C01l1/111111imtùm »,

• Opérations de recherche au ~ervice du développement

ror,nseients qu'aucun thè,:1<": précis ne doit être il;T,osé à qui que ce soit, pvur une plus
grande motivation et donc une plus grande efficacité, CERDIN a adopté une démarche
participative. Les intentions de recherche proviennent des chercheurs eux-mêmes, en fonction
ùes interrogations qui les traversent, avec une seule contrainte: respecter les oriehtations
fondamentales. Ces orientations générales de recherche ont été définies par l'ensemble des
chercheurs, en tenant compte, au mieux, des besoins des utilisateurs et des priorités définies
par l'Etat.

li sera de la responsabilité des chercheurs, au-delà de leurs préoccupations de recherche
propres (connaissance et processus), d'étahlir \cs connaissances de h:lSC nécessaires fi la
constntction des indicateurs définis en concertation avec les acteurs du développement de
l' ohservatoi re.

17 l'énmi'ITc rTTi~\Ié Villll~l'ois
" ,\~"'d,lllllll VllIlIgC:UI~C:

• Une sélection nécessaire

Pour garantir l'efficacité optimale du projet: il faut que toutes les opérations financées
s'avèrent strictement nécessaires, selon les objectifs fixés, Les critères retenus lors de cette
sélection seront de trois types: lapertinence, 1a faisabilité et la cohérence.

La pertinence est fonction du degré de proximité avec les objectifs fixés. Une
opération est jugée pertincntc si les résultats attcndus apportent une connaissance "utile" et
permettent, directement ou indirectement, d'alimcnter une composante du projet, comme la
L'ullstruction de la maquette de modélisation intégrée ou d'un indicateur ùe l'observatoire.

1
1
1
1
1
J-­
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
l, "'Â:1k ',1



octobre 19<;9

page 111-26/ 32CERDIN / document de projet, identification et cadrage (version I)

,.Mactcllr : IJidil'!" OUANGE (1RD)

• Des opérations de recherche concertées effectuées de manière indépendante

Comme vu précédemment, les orientations de recherche sont définies conjointement,
des efforts de réflexion et de coordination sont men~s pour que l'ensemble soit cohérent. Les
opérations de re'chr: :che étant intégrées, eP.:..; se complètent et ap~ .:~!tent des éléments de
compréhension addit;oll11els les uns aux autre..;: .~

Cependant, il est important et nécessaire que les chercheurs continuent de travailler de
manière indépendante et selon leur discipl,ine. Ils appartiennent toujours à leur institution
d'origine. Ils conservent leurs équipes de recherche et leur laboratoires. Les ressources
matérielles, financières ou humaines, ne sont pas mises en commun. sauf cas particuliers à
définir; un chercheur peut être partenaire dans une autre équipe, il peut aussi mettre à
disposition son matériel, mais ce ne sont que des opérations ponctuelles bien déterminées.
Des conventions sont signées quand il s'agit de partenariats impliquant des engagements plus
importants.

• Trois niveaux de communication

Le transfert de l'information est un élément clé dans la réussite d'un tel projet. On
distingue trois niveaux de communication, pouvant être. représentés par des cercles
concentriques, avec:

au centre, les chercheurs, membres de CERDIN,

puis, dans un deuxième cercle, les décideurs et les producteurs (les deux autres
piliers du projet),

el dans un cercle extérieur, les autres partenaires potentiels, comme les bailleurs de
fonds.

1
-1

1
1

La faisabilité est évaluée en fonction des compétences et des ressources locales, des
-pa:r.tc.~laçiat po&&i.bJeE. -Unc~.QPG+.at.i.g.n •(}bt-tugée...f-ai5aa.Ie, -St -los-GGFldit.i~n.c -de ·-62 ·F~}.i6at,iE>r:,

notamment techniques et financières, peuvent être réunies.

La cohérence correspond à un jugement d'ensemble sur l'articulation de l'opération
considérée avec les autres. Une opération est jugée cohérente avec le reste des opérations, si
elle s'inscrit dans la logique d'ensemble ou si elle contribue à fournir des résultats utiles à la
poursuite des autres recherches. Le critère de cohérence est important, car une forte

1
intégration des disciplines implique de respecter une harmonisation des logiques et une
certaine homogénéisation, notamment au niveau des méthodes et des échelles

Une opération apparaît donc justifiée si elle remplit ces trois critères. En fonction des

1 résultats issus de cette évaluation, un degré de priorité sera affecté à chaque opération. Cette
_ -------aémarche a l'avantage de faireappar~s manquantes, cas d'opérations jugée~_______

prioritaires ne correspondant à aucunes des propositions de recherche. Cependant, le groupe

1 n'a pas la prétention de pouvoir réaliser toutes les opérations de recherche possibles; il doit se
concentrer sur les recherches indispensables, prioritaires.

L'idée d'un degré de priorité, qui serait affecté à chaque opération évaluée, rejoint en fait1 le concept de "rentabilité". Ainsi. il est important que les moyens obtenus soient alloués de la
manière la plus efficace possible. Pour cela, le calcul d'un degré de priorité a donc pour1 objectif d'établir un classement des opérations de recherche.
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9.2. :"'es partenaires pvtentiels

• Travailler à partir de l'existant: intégration des structures, des données et des
connaissances
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• Un partenariat de circonstances

Mais à l'identité de la philosophie générale développée par les projets GIHREX et
ZADIN, les partenariats ne sont pas figés ni linéaires, mais dynamiques et foisonnants.
L'important est d'avoir un noyau dur pas trop nombreux qui assure la connectivité des
informations environnementales et des opérations de recherche, qui maintient les axes de
développement, et qui donc structure l'ensemble du projet; il est aidé dans cette action par les
outils développés dans la phase actuelle d'avant-projet qui sont: la maquette de modélisation
intégrée, la base de connaissance interactive et l'observatoire (cf. chapitre 8).

Ainsi, les partenaires potentiels peuvent être agrégé au groupe au fur et à mesure des
besoins ou opportunités. Comme le delta, entité reconnue de tous (scientifiques, décideurs,
gestionnaires, exploitants, ... ) réalisant en fait un vaste puzzle constitué de pièces toutes
indépendantes dans leur fonctionnement mais toutes interdépendantes (notion de «chaos
organisé »), les opérations de recherche seront un ensemble de pièces indépendantes
conjointes apportant chacune leur partenariat propre, qui ne peut donc par définition pas être
formalisé dans l'étape actuelle d'écriture de cc document.

• Un noyau de base

Dans un premier cercle, les partenaires potentiels sont bien sûr les membres du groupe
CERDIN, apportant au groupe leurs partenariats institutionnels.

• Capitalisation des connaissances et connectivité

L'information environnementale est bien sûr au centre des préoccupations des
opérations de recherche. ~-circt:tlatioTr-cette information entre les chercheuJS~'­
constitue l'un des principes de base. Aussi, toutes les activités de recherche seront liées à des
actions de capitalisation des connaissa;1ces au sein d'une base de connaissance commune à
tons. La transmission de ces informations vers l'extérieur sera contrôlée par un data polier à
préciser.

Un autre principe de base est la volonté de travailler à partir des structures, des données
et des connaissances existantes. D'ailleurs, une motivation de la phase d'avant-projet actuelle
était d'amorcer la réalisation de cette intégration (cf. chapitre 8).

La communication est essentielle au niveau interne, car l'idée est d'inciter les
'clterehettrs-à"'É1'fWt!li"er~n-eon~tittfi -l'ers -la-'eq~NTlctitm-des -paramètres'"UtiEes Tt 'fa
modélisation intégrée et des indicateurs de l'observatoire, sans dilution des compétences et
perte de temps. C'est le rôle de CERDIN.

Etant donnée l'importance de cette tache, il nous semble indispensable que -le
responsable du projet soit également animateur du groupe CERDIN, si ce groupe doit
constituer le corpus des acteurs de la recherche dans le projet.
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Les chercheurs de l'IRD pourront intervenir sur certaines opérations de recherche en

partenariat avec les institutions de recherche maliennes. On citera par exemple les trJ.vaux sur
la spatialisation de' la donnée hydrologique33

, sur la productivité des mares34 ou ceux sur la
biodiversité et la lutte contre les rOllgeurs35

.

Des ressortissants des quatre institutions citées ci-dessus ont déjà été sensibilisés aux
objectifs de ce projet et ont donné leur accord de principe pour y intervenir. Leur engagement
est souvent lié à leur historique: connaissance de la zone, intervention en cours dans la zone,
etc.

Les chercheurs du CIRAD ont été contactés pour le développement de la maquette de
modélisation intégrée (François BOUSQUET, CIRAD/Modélisation, Montpellier) et pour la
modélisation de l'exploitation du milieu par le bétail (contact: Alexandre ICKOWICZ,
CIRAD/EMVT, Dakar).

• De la recherche au développement: IRD, CIRAD, IRAM, Terra Nuova... ?

Ce projet de développement réunira des institutions couvrant l'ensemble du continuum
entre la recherche et le développement, comme par exemple la séquence suivante allant de
l'institution de recherche public à une organisation de développement de type ONG : IRD29

,

CIRAD30
, TRAM3

), Terra Nuova32
. Cependant, il nous semble évident que le leadership doit

appartenir à une institution de développement, la recherche intervenant en partenaire.

29 InstItut de Recherche pour le Développement (ex ORSTOM), EPST (Etablissement Public Scientifique et
Tcchnique)
JO Centre International de Recherche Agronomique pour le Développement, EPIC (Etablisscment Public à Intérêt
Commecial)
JI Institut de Recherche et d' Application~des Méthodes de Développcment, organisme privé
J2 Ccntre pour le volontariat et la coopéraI ion internationale, ONG italienne
Jl contact: Gi! MAHE, Laboratoire d'Hydr'llogie (IRD, Ouagadougou)
J4 contact: Robert ARFI, Laboratoire de Microbiologie (IRD, Marseille)
.1~ contact: BI unD SICARD, Biologie et (,cslion des Pullulations de Rongeurs Nuisibles (IRD. Ban,ah,u)
.16 soullen il une ass~ciation de femmes et projet de radio locale .

L'IRAM a été contacté suite à son intervention courante au Mali. Cette organisme de
développement se subdivise en 4 branches d'intervention, dont l'une est intitulée
« Dé,'eloppement local et Gestion des Ressources Na.turelles » (contact: Marie-Jo DEMANTE).. ,

Enfin. Terra Nuova est citée car cette ONG est particulièrement adive à Youwarou36

(une des v;lks maje~res du lac Dé':Jo, lac central du delta) ~t 1 une approche conserv; tion &
développement sur le site Ramsar Débo-Wallado en association avec les Universités de
Palerme et de Rome (contact: Stefano CAPOTORTI).

Tous ces contacts sont donnés en annexe.

La réussite d'un tel projet pluridisciplinaire et pluri-institutionnel nécessite une
direction à mener par un chef d'orchestre expert en Recherche & Développement pour la
gestion des ressources naturelles.

Cet expelt sera un expert international de type ingénieur agronome avec formation
complémentaire en hydrologie. Il sera le conseiller technique de la Zone Atelier du Delta
Intérieur du Niger en matière de Rech~rche & Développement. Il sera responsable de la
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L'échéancier des opérations de recherche nécessaires est prévu comme délivrable de Li
phase d'avant-projet en cours (fin 2000). Comme nous l'avons vu au chapitre 8, un premier

9.4. Description synthétique d'opérations de recherche
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si nécessaire, organiser un diagnostic participatif des contraintes au
développement de l' agro-élevage. de la pêche, des transports, etc. ;

2. Tenir informée la plate-forme de recherche de l'évolution de~ politiques sectorielle>
de l'Etat en matière d'hydraulique, agriculture, élevage, pêche. foresterie, voies dl'
désenclavement;

3. Promouvoir, par toute action adéquate, le transfert des résultats de la recherche
auprès des exploitants des ressources du delta:

vulgariser les résultats obtenus progressivement par la plate-fonne.
notamm~nt mise en exergue des thèmes pouvant répondre aux attentes
immé~:.:.~es des exploitantsXlu ~:!~a,

créer des liens de collaboration avec les services techniques reglOnaux et
locaux, ainsi qu'avec les organismes de développement susceptibles de
.réaliser des activités de recherche-action dans le cadrç de leurs programme,
de vulgarisation et de développement au niveau du terrain.

transmettre à ces organisations partenaires les résultats vulgarisés des travau\
de recherche effectués par la plate-forme, en particulier pour les sujeh
pouvant donner lieu à des activités de recherche-action au bénéfice (ou en
relation directe avec) des populations du delta;

4. Assurer la rétro-information de la plate-forme de recherche CERDIN à propos de :

Réactions des autres acteurs concernant la diffusion des résultat'-.
opérationnels acquis par la plate-forme,

Activités de recherche-action menées sur le terrain par les partenaire',
(difficultés de mise en œuvre, résultats obtenus, etc... ),

Suivi et évaluation d'impact de ces activités.

COIIl111UlZicatioll et de la cohérence du processus de Recherche & Développement mené
-c(ffzjo~entpar-tofls-ks-treteurs"impliqués-dttrrs-Ea-ztme-afelier,~à'savoiï.·}a-·prate-'forrnL
de recherche CERDIN, les services techniques nationaux, les organismes de développement
et les exploitants du delta.

Placé sous la supervision directe du directeur de la zone atelier, il sera en particulier
chargé des taches suivantes:

1. Assurer l'information de la plate-forme de recherche concernant les besoins et
attentes des populations du delta en matière de recherche & développement dans les
différents secteurs de la vie rurale et en particulier de l'exploitation des ressources
naturelles:

-~.lesinfonnations existantes,.---
réactualiser les données acquises lors
group, visites de terrain),

1
,

1
1
1
1
1
1
1
1
1~.

1
1
1
1
1
1
1
1
1
t



,:,,~.: '

,7 thèse de Adama Marika. sous la direction de Eric Servat, et co-encadrée par Oil Mahé et Didier Orang:
'x Pour plus d'infurmation. voir « Compte rendu technique de la mission à Agrhymet Niamey» par O. T\hhé et

D. Orange ( 1995).

atelier de «fiflalisation des opérations de recherche» a eu lieu à Bamako les 23-24 mars
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• Suivi de l'inondation en temps réel par imagerie satell11aire

Dans le cadre d'une collaboration IRD / Agrhymet, une action de recherche concernant
Je sui vi de l'inondation qu delta intérieur en temps réel (ou légèrement différé entre 10 et 15
jours) par imagerie satellitaire est engagée (1999 - 2001) par l'intermédiaire cie' la réalisation
d'une thèse en alternance (financée par la Mission Française de Coopération cie Bamako) d'un
chercheur de l'ENI (Ecole Nationale d'Ingénieur, Bamako) membre de CERDIK. auprès de
l'Université de Montpellier:n . Les opérations de recherche seront les suivantes:

i. Cartographie géoréférencée à grande échelle des objets hydrologiques clu Delta à l'aide
des images LANDSAT;

11. Etude de l'inondation dans le Delta (crue et décrue) pour une année calendaire type à
l'aide des images NüAA38

;

i ii. Etude de l'impact de la crue sur les ressources végétales (fourrage, surface cul tivée) ;
iv. Mise au point d'un modèle hydraulique qui prévoit le débit et la hauteur d'eau à l'entrée

du Delta en fonction du débit dans le haut bassin du NigerlBani ;
v. Développement d'un modèle hydrologique, qui prévoit la superficie inondée en fonction

cl u débit/hauteurs d'eau à l'amont du delta.

Mais quelques exemples, d'opérations de recherche nécessaires peuvent être donnés.

A vant de lister ces exemples, on rappelle que dans les conditions spécifiques du delta
intérieur du Niger (cf. chapitres 4 à 8), les opérations de recherche seront axées surtout sur :

l'étude de la biodiversité considérée non seulement comme un patrimoine global à
conserver, mais comme une des bases essentielles du développement régional en
relation avec les utilisations actuelles et/ou envisageables;

l'étude de la dynamique de la quantité et de la qualité des eaux;

l'étude e~-~n rapport avec le développement,~;nt
permettre de dégager trois groupes d'indicateurs devant être simultanément
appréciés ou mesurés, à savoir:

• des indicateurs destinés à mesurer et à garantir l'intégrité environnementale
sur le long terme,

• des indicateurs aptes à mesurer l'efficacité économique de~ systèmes de
production (avec si possible le souci d'intégrer les coûts externes),

• des indicateurs capables de satisfaire à des objectifs d'équité SOCIale et
intergénérationnelle dans le fonctionnement évolutif à long terme dt~ la société
locale, régionale et nationale.

1
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• D'un modèle de comportement à un modèle de stratégie
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Dans le delta, il existe environ 200 000 ménages, qui participent souvent à plusieurs
activités professionnelles (pêche, agriculture, élevage). Ces ménages ou «Unités de
Production et de Consommation» (UrC) prennent des décisions concernant le choix
d'activité (agriculture, pêche, élevage ou autre), la durée de l'activité, le choix de sites
(parcelles, sites de pêche, trajet dans l'espace et dans le temps pour l'élevage), et l'utilisation
de leur effectif. Ces décisions sont basées d'une part, sur les stratégies des ménages, le
fonctionnement des marchés et d'autre part, sur les droits d'exploitation
(pêche/pâturage/culture). Les allocations de droits sont gérées par des «Instances de
Négociation ct d'Arbitrage» (INA), souvent traditionnelles, et ces instances sont aussi
appelées en cas de conflit (fig. 9.1).--------.-

Figure 9./ : Interactions entre Instances de Négociation et d'Arbitrage (INA) et Unités de
Production et Consommation (UPC). L'allocation et le planning des droits (de pêche,

d'agriculture et de pâturage) sont cOI/nus par les Upc. En cas de conflit (t~ait tireté), !'!!'{.ll,

est consulté, qui donne ensuite un arhitrage.

Afin de comprendre la dynamique des stratégies d'exploitation des ressources du delta,
pour en final la réalisation d'un modèle de stratégie, les opérations de recherche suivantes
sont proposées:

i. Développement d'une typologie des unités de production et consommation (Upe) dans
le Delta concernant leur stratégies, comportements, décisions;

ii. Modélisation micro-économique des UPC dans le Delta;
iii.Analyse des conflits et leur résolution par des instances de négociation et arbitrage;
iv. Analyse et modélisation macro-économique des transfert et marchés dans le Delta.

_, . TL.-·__-"-. -3
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• Actualisation des connaissances sur l'agro-sylvo-pastoralisme dans le delta

L'actualisation des connaissances par l'agrégation des informations environ'lementaks
à la base de connaissance existante reste bien sûr une priorité du projet. Il faut donc prévoir
les opérations de recherche sui vantes:

i. Revue bibliographique sur l'agro-sylvo-pasroralisme dans le delta;
ii. Actualisation des connaissances;
iii. Suivi et évaluation des bases de données.

1
1
1
1 rédacteur: Didier OI?ANC/, (IRD) oC/olne 19':19
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• Construction et développement d'un observatoire pour la gestion des milieux et
des ressources

)\'otons que la valorisation de la maquette de modélisation intégrée sera un processus
COl1lil1ll tout au long du projet.

L. valo:-isation de la maquetl.e de modélisation intégrée participera à la mise en place de
I"observatoire socio-écologique dt1. delta (OSED). une S'.ructu;e légère et durable pour~une

meilleure gestIvll du Delta. Aussi, on peut citer !es opérations de recherche suivantes: .
i. Développement et constructio",.des indicateurs;
Il. Développement d'un SIG, couvrant l'ensemble du delta, lié à la base '.e

connaissances;
Ill, l'vlisc à jour automatique' des variabk:s clyn~miques du delta (1'.:;- exemple

l'hydrogramme à l'entrée du delta).

• ConsLtuetion-dc.-seénaI:ios.ct dél'cloppcment de la maquette de modélisation
intégrée

La maquette de modélisation intégrée existant déjà, elle servira dès le début du projet,
de plate-forme de discussion et concertation entre les différents acteurs (producteurs,
gestionnaires, décideurs, bailleurs, ...et les chercheurs). Elle permettra la réalisation des
opérations de recherche suivantes:

i. Construction de scénarios: par exemple, définition et simulation de scénarios de
r~gimes hydrologiques, d'événements externes (prix, marchés) pour l'étude de leur
impact sur les allocations des ressources en eau/terrestres et les migrations;

ii. Développement de la maquette de modélisation intégrée;
iii. Développement de modèles intégrés (plusieurs versions) : moduks, interface,

connexion avec base de donn~es,--eennex.iQR"it'I'''CcSIG, ... ;
i\'. Développement d'un guide d'utilisateurs de la maquette ; ___
\', Évaluation de l'utilité de la maquette de modélisation intégrée comme plate-forme" de

discussion et négociation.

page Ill-32 /32CERDIN / docl/ment de projet, identification cl cadrage (version 1)
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-PARTIE 4 :

_-------Le-budget

prévisionnel
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Chapitre 10 Calendrier indicatif de mise en œuvre

de la recherche

1
1
1
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Le projet de développement EIDES-DIN est prévu pour une durée de quatre ans, au
cours desquels les recherches devraient aboutir à la connaissance nécessaire pour la
réalisation concrète et fonctionnelle de l'QSED et permettre, dans une deuxième phase de
quatre ans, de retenir un dispositif allégé pour la routinisation de cet observatoire qui doit
s'inscrire dans une structure (institutionnelle, régionale, ... ) durable pour pouvoir assurer une
mise à disposition de l'information environneme!!tale nécessaire (ou utile) pour une aide à la .
décision concernant la gestion i.nt~rcesnaturelles du delta intérieur duNig~
Mali.

Le projet de développement EIDES-DIN associera donc très fortement activités de
recherche et activités de développement durant les 4 premières années (2001-2004), La
coordination de l'ensemble du projet sera assuré par un expert international en Recherche &
D.éveloppement (cf. chapitre 9).

Les activités de développement seront articulées autour de 4 axes, déjà définis au
chapitre 9 de cc document. En résumé, il s'agit d'assurer le transfert de l'information entre les
différents acteurs concernés par un observatoire environnemental de gestion intégrée des
r. ssources naturelles du lelta. Le groupe CERL'IN (ayant abouti à la conceptualisation
scientifique présentée dans ce rapport) propose que soit lancé un appel d'offre auprès des
agences de développement spécialisées dans la gestion intégrée des ressources naturelles,
a.fill que celles-ci finalisent l'articulation des opérations de développement nécessaires et
proposellt Ull document de projet effectif.

La première phase uniquement recherche, actuellement en cours (considérée comme
une phase d'avant-projet), se termine en décembre 2000 avec pour volonté de déboucher cn
continuité (donc à partir de janvier 2001) sur un projet de développement associant recherche
ct développement (dont ce document définit l'identification et le cadrage). Nous nppelon,
que la phase actuelle a permis de :

collecter et mettre à disposition une partie de l'information environnementale
existante,
mobiliser les institutions de recherche et directions nationales maliennes pour
travailler conjointement et en interaction,
:réer une « niche écolog;que » politique, .
identifier et modéliser les processus naturels mawurs,
lister k.., o?érations de recherche lthématiques efcogniti, ,:s,\ encore nécessaires,
définir les indicateurs de pression du milieu et de pression d'exploitation utiles,
créer et construire l'architecture d'une maquette de modélisation intégrée permettant
un espace de communicatiof} et d'échanges entre les acteurs (producteurs, décidelll;\
et chercheurs),
créer et construire l'architecture d'un futur observatoire pour la gestion de
l'information environnementale du delta avec son système d'information
performant.

ocTobre 1999

Articulation du travail

,A/actcur: Didier Ol?,INGE (/RD)
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Partenaire 2 : les chercheurs
• apport de la connaissance des processus (sciences naturelles et sciences humaines)
• construction d'indicateurs,
• opérationnalité des systèmes d'information.

Partenaire 3 : les gestionnaires
• mise à disposition et construction des bases de données,
• structuration de la demande,
• diffusion des réponses,
• garantie de la durabilité.

Partenaire J : les développeurs
• coordination dl'" l'ensemble du projet,
• transfert de l' ipl:"().mation entre les parte n 1: res,
• vulgarisation et micro-projets de développement local (puits, radios, ... ),
• suivi et évaluation d'impact (évaluation ex-post).

Dans l'immédiat, on peut préciser que les activités de recherche se décomposeront en 6
-phases- eenne-xe: :

1. Quantifier l'impact de la crue sur la génération des ressources naturelles,

2. - Caractériser les stratégies d'exploitation des ressources et du partage de
l'espace et du temps,

3. Construire une base de connaissance interactive,

4. Développer la maquette de modélisation intégrée,

5. Valoriser la modélisation intégrée par la construction de scénarios.

6. Mettre en fonction l'observatoire environnemental.

.---------.-~-------.-

10.2. Répartition des taches entre les partenaires
Les partenaires d'un tel projet de développement sont de trois types:

les développeurs (représentant les agences de développement).

les chercheurs (représentant les institutions de recherche de toutes nationalités J,

les gestionnaires (représentant les décideurs au niveau national, régional et

local, les représentations des exploitants, les directions nationales ou régionales,
etc.... ).
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Le chronogramme proposé (tableau 10.1) ne concerne que les activités de recherche. Il
n'est qu'indicatif et sera à aménager par l'agence de développement responsable du proJet.

Neuf actions de recherche sont notées comme activités de recherche de veille pour
l'observatoire (indiquées par * dans le tableau 10.1). Ces actions doivent s'inscrire dans la

rédactcur: lJidier ORANGE (1RD)
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10.3. Chronogramme
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durabilité de l'observatoire, Pour la plupart, eJles correspondent déjà à des missions précises
d~ directions nationales ou régionales; l'observatoire ne sera qu'un moyen de remobiliser ces
services pour la collecte et la diffusion d'une information environnementale utile.

Tableau 10.1: Echéancier prévisionnel des actions de recherche potentielles

o Ai tivités de recherche de veille pour l'observatoire

alité des Eaux *

Dévelo ement d'interfaces
Validation des indicateurs

Suivi de l'inondation (NOAA)
Carto a hie éoréférencée

lm act sur les ressources (biodiversité)
Modèle hydrauli ue

Modèle h drolo i ue / surface inondée

1 Développement ct' outils de traitement
1 Consolidation du s stème d'information
Mise àjour de l'observatoire *

T olocrie des ménages

1 Veille socio-démo ra hi ue"
i Revue biblio a hi ue

1 Construction des indicateurs

iModèle d'érosion / sédimentation

i Evaluation d'impact *

! Revue des couverturèS s atialisées
;Articulation de la base de connaissance
! Adaptation des mo~eurs de recherche

1Anal Ise des conflits
r~élisationmicro-économigui.:
1 - ---+-+=
: Caractéristiques des stratégies ----+""'f-"'"
1 - "--.

1Typologie des marchés .----+-+-+-+-AH-+-++~
tIV1odélisation macro-économiqu\:_'---HH-+-+--t-+-.--t-i--i....
!Suivi des s stèmes de roductioll *

Quantifier l'impact
de la crue
sur la génération des
rcssources
nuturclles (1)

Caractériser les
,\ tratégies
d 'c.\:j'loitation des

: Ness()urces et du
: !){[rtage de l'espace
, (' 1 du temps (2)

: de scénarios (5)

: \lu loriser la
1 nlOdJlisation

: intégrée par la
('(}lIstnlction

',I-X1ettre en fonction
l'observatoire

1 C'llvironnemental (6)
1

Suivi Evaluation des basLS de dùnllées*
1b --I-'-'A:.:c..;:..tu:..:..=-alisation des connaissances *
1 Déve! 'OJer la Catalo\!ue et diffusion du modèle
: II/aquette de 1 Guide utilisateurs
, /lllIdd isation ' Concertation utilisateurs
iJ1!i;grée (4) )tratégies de concertation

:Dévelo ement de la ma uclte '::
. :_~_'t_a_tr_i_c_e_d_e.....p'_e_rfi""__o_rm_a_n_c_e__* _

: Diagnosti ue de la situation actuelle
i Construction de scénariosc....;:....:.'------.::-=-..:.:...::..;c;:.:.::....:;..:....::..;:....;:..:..:....-.:.:...::-=-------
! Développement de modèles intég"-.r_é_s__
Simulations / Concertations,

~ Prévisions h drolocri ues

COllstruire une base
1 1 .i ( e COIl/lQlssance
: interactive (3)

1
1
1

1
1

1
1
1
1
1
1

1
1

1
1
1

1 iVlé'nat!e pris dans le sens UPC (Unité de Production et ülIh()ll1lllation)

1
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10.4. Suivi et évaluation ex-post
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-"Ii -eSi rmportant -ci 'en vrsager,-dès <le -débn l,"le~-cŒldTtiuns ~darr~ lesquelles 'seront-réal isée.,
\cs évaluations en cours de projet et ex-post. Elles seront facilitées par la mise en place de
boucles de rattrapage, c'est-à-dire d'un m~canisme de feed-back. Ainsi, les participants au
projet seront amenés à exprimer régulièrement leur niveau de satisfaction et leur avis sur
l'efficacité des résultats, par rapport à leurs attentes initiales. Leurs jugements contribueront à
réorienter les activités, en accord avec leurs attentes. Une matrice de performance sera établie.
à partir d'indices mesurant la qualité de l'in formation environnementale par rapport aux
besoins exprimés par \cs utilisateurs (qualité intrinsèque, pertinence, vitesse de diffusion.
accessibilité .. _.).

1
. ~ . "~" -"
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Chapitre 11 Estimation et ventilation des coûts

hors équipements de développement

(lc{oIJl e / C)l}C)

La nature des besoins à financer

11.1.1.

Afin d'assurer la durabilité de l'observatoire (objectif prioritaire), il faut que le
financement permette d'équiper les structures devant participer au fonctionnement futur de
\' obscrv:.Ltoire. Ce projet de développement sera donc aussi un soutien de fonctionnement aux
di fférentes directions nationales ct institutions de recherche concernées. sans que cela ne soit
cependant un nouvel aménagement des laboratoires. Seuls les équipements indispensables à la
poursuite tics activités du projet seront à financer. Aussi, dans la mesure du possible,
véhicule,>. moyens navigants et équipements informatiques non spécifïqucs seront mis à
di~position du projet par les structures locales.

Les besoins pour le fonctionnement d'une cellule
technique de coordination

La Cellule Technique de Coordinatioll sera basée à Bamako et devra être autonome. Il
faut donc prévoir outre le recrutement et les salaires du personnel cité ci-dessus. la location
d'un local. "on équipement ct fonctionnement bureautiques et un véhicule de projet, ce qui
représente un coût global estimé à 240,000 $/an (cf. tableau Il.]).

11.1.2. Les besoins pour les opérations de recherche

Outre le financement propre des activités de recherche, il faut inclure le financement des
moyens de mise en œuvre de la coordination entre opérations de recherche, enrre activités de
recherche et activités de développement, entre les structures opérationnelles (instituts de
rechL.rche, ..directions national~s, acteurs du développe1l1ent, ... ), e~c.

Pour
l
.;: :~, on propose de crée: '-,'~ cellule technique lL I.-ù~rdùlatioll (CTC) C,-',>l!losée

d'un expert ~ù Lernational en Rechel (..lœ & Développement ~responsable de b eTC), de 2
experts nationaux, d'une secrétaire et d'un chauffeur. Cette CTC sera motrice et animatrice
d~s activités de recherche et développement le temps de la réalisation de ce p[i)jet. Elle sera
en relation directe avec le Comité Scientifique de CERDIN, (qui comprend la Cel/ule de
Coordination du projet ZADIN), et le Comit/ Directeur de CERDIN (cL chapitre 3).

11.1.

1
1
1
1
1
1
1
1
1
1

1 Dans l'étape actuelle, la répartition du budget entre les différentes structures impliquées

1
dans le projet est difficile. En effet, cette répartition suppose une définition claire et précise
ues activités de recherche, définition évidemment liée à la proposition de projet que fera
l'agence de développement, leader de ce projet.

1 L'estimation et la ventilation des coûts sont donc informelles. Cette prévision est basée
____'>,ur l'expérience acquise auprès d'autres proiets de~.Rerche ou de développement. Elle n'a _~ _

~.""----- ~ - -
pour but que de donner les ordres de grândeur des coûts à envisager. .---

1 Enfin, le budget présenté ne représente que ks coûts liés aux fonctionnements du projet
de développement hormis les coûts nécessaires à la réalisation des équipements concernant les

1
actions de développement senS/l stricto (par exemple, la construction d 'un puits ou la
réalisation d'une radio locale ne sont pas budgétisées),

1
1
1



Tablea/l /1.1 : Répartitioll budr;étaire prévisiollnelle du projet ElDES-DIN

Notons également les bes~s-liésau fonctionnement du groupeCE~-­

qui doit rester une plate-forme active de réflexion et de concertation entre les différentes

opérations de recherche en appui à la eTc. Le financement actuel est assuré par le projet

ZADIN.

, cxpert intcrnational en Recherche & Dùe!opp<:mefll, grade lA ou P4, station à Bamako
\ 2 cxperts n:.tllonaux ingénieurs (informaticien ct gestionnaire dc bases de connaissance), autonomes
1 1 sccrétaire, 1 chaufrcur
, location bureau. téléphone, e-mail. papeterie. etc .. fonctionnement de routine dc l'observatoire
" 10 voyages internationaux ,'al' an
7 frais de earburant ou de vol intérieur
" \'éhiculc du hllreau. équipement IIlformatiquc du hureall ct pl1l1r la structure o[1érationncllc dc l'ob~,ervat()\re.

éqtllpements spécilïques de recherche
1 loglstiquc dcs opérations de recherche, frais d·J.n:.tlysc. con~tlltanee, documentation, ctc.
',) l"onctionneIllent de CERDIN, formation, participation :1 colloque, valorisation auprès des acteurs. organisatIOn
d'tln sénllnaire. etc.

octobre / YY9
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L'éclatement du budget entre les actions de recherche est encore impossible eL sera il
réaliser..dans lln_s.ecof.ld..lemps ,en.CQncc.r.tat.iQ.ll.cntrc -12- Cellu.le .TeGilf,uqu(,.ac C9OJ:dillatiol: c~

le Comité Scientifique de CERDIN.

11.1.3. Les besoins pour le fonctionnement de routine de
l'observatoire

Le coût de fonctionnement annuel de base prévisible est de l'ordre de 35 000 FF

(environ 5,000 $/an), auquel il faut ajouter pour le traitement de l'information les salaires

d'un ingénieur informaticien et de deux techniciens fonctionnaires. mis à disposition par le

gouvernement malien.

o.

1

IJm ~$··I0

Composant h/m $ hlm S h/m $ hlm $

Expert international 1 48
1

680,000 12 170.000 ! 12 170.000 12 ! 170,000 12 ! 170.0001

en R&D" i i 1 i i 1

Experts nationaux' 20,0001 241 24 f
-----

1

96) 80,000 24 20.0001 24 20,000 20.00011 !1 i 1 :
j 1 1 !
1 241

-----
Sypport , 96 40000 24 10.0001 24 J 10.C00 1 1n,ooo 24 i 10.000 :

1 :
a ministratif-+ 1 1 . 1 i i 1

F6nctionnemen l 160,000 , ·fO.OOO 40,Ol;) 1 40,000 i ~v,{ t{J() 1

généraIS 1 i 1

Voyages
,

!
1

! : ,
• International

ll : 80,000 20.000 20,000 1 20.0001 20.000 i

Intérieur du Mali 7 i 35,000' 10.0001 1 10.000 i IO,oon :' ::)()()• 1 !
! ._--- ........

pC!' diem (DSA)
,

1
!

• Chercheurs 961 60,000 24 ' 15.000 : 24 15.000 i 24 ; 15,000 24, IS.llOO'
Observateurs 120 Î 36,000 30 9.000 i 30 9.000 1 101 9,000 30 i Y.OOO :• o 1 ,

Equipements' :

1

300,000 180,0001 60,0001 1 40,000
1

20.000 1,
1

:, 1 1 i, ..

100.0001Fonctionnement ! 450.000 Iso.noo 1 150.000 1 1 50,0001
recherche'! :
--~"

--_._--_.

280.000 i
.,0.---- ! . - -- -----

CommunicatIOn et
, i 40.000 i ~so.Oo() ! 1 60.0001 1(JO.OOO '1

1 1: Valorisation 10 1 i i 1
,

1, , ,

1 Total 1 1 2,201,000 1 664,0001 58~,OOO 1 1 494,000 : 459.0001

!,-

1
1
1
1
1

L--
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
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• Le financement du PHI de l'Unesco-Afrique

Il peut être envisagé de faire une demande de soutien de financemer,: au programme
PHI de' 1" UNESCO, dans le cadre du volet Zone HumIde.

• Le financement des conventions SIl\1ES (V.E.) et 'Vise DEV (B.l'L)

Les deux conventions SIMES (U.E.) et Wise DEV (B.M.) ont été prolongées jusqu'en
2001 inclus. Elles peuvent apporter un soutien à la formation des chercheurs.

11.3. Les financements participatifs potentiels
• Le financement de ZADIN par le GIP-Hydrosystèmes

Le montant alloué pour la période 1999-2000 est de 200 000 FF (soit environ .:in.ooo $).

Le groupe CERDIN envisage de demander un renouvellement d'une période de deux ans pour
le label de zone ~telier, soit 20.000 $ par an pour 2001-2002. On rappeJle que les JlT"incipaux
postes de dépen~~ sont la formation des chercheurs, I"organisation de réllnions.
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Le coût total prévisionnel
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deux cent milles dollars US), auxquels il faut ajouter, pour mémoire, le coût des réalisations
d'équipement liées aux activités de développement sensu stricto. Notons que les salaires des
ingénieurs, techniciens et chercheurs nécessaires à la réalisation des opérations de recherche
sont pris en charge par les institutions de recherche ou les directions nationales concernées.

La répartition budgétaire prévisionnelle proposée (tableau Il.1) se caractérise par un
effort d'équipement en année L un effort de formations et recherche en année 2, une année de
transition en année 3 (capitalisation des résultats acquis les deux années précédentes) et un
effort de communication / valorisation vers l'extérieur en année 4 (notamment O! galll~ation

d'un séminaire ou colloque).

_-~-le nombre de partenaires concernés. (~entail imp\)rtant des
activit~s couvertes), il semble difficile de pouvoir réduire ce coût. Le recrutement d'un expert
international en Recherche & Développement semble être une condition importante de
réussite de ce projet; il faut également envisager des mois de consultance comme support
technique ponctuel (comptabilis~sdans la ligne budgétaire F01lctio1lnement red/cre/Il' J.

• Le financement du projet AOC-HYCOS

Le projet AOC-HYCOS démarre en novembre 1999 pour une période de 5 an~ (1999­
2003). Son coût a été estimé à 36.271.000 FF, correspondant à 13.346.000 FF pour
l'équipement, 20.168.0QO FF pour l'assistance technique, 2.655.000 FF pour l'agence
d'exécution et 101.000 FF pour l'évaluation par un expert. Ce projet prévoit des équipements
automatiques de surveillance de qualité des eaux et certains de ses objectifs ">ont prochès de
ceux du projet EIDES-DIN. Des passerelles et coopérations peuvent être envisagées en liaison
d'ailleurs avec le projet GHENIS Il.
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La division Sciences / Polie)' Alzalysis and Operation de l'UNESCO a manifesté son
intérêt ~l plusieurs reprises pour la démarche pluridisciplinaire, intégrée et participative de
CERDIN. pour les intentions de recherche inscrites dam ce projet EIDES-DIN ct pour les
différents produits qui en sont attendus. Ce document leur cst d'ailleurs rarticulièrcment
d~stiné.

• Le projet ROSELT12

La prôLJlematlque oe gestlon Oe l'ultormatlOn enVIronnementale développée dans ce
document est en étroite affinité avec celle promue par le projet international ROSELT qui
développe, dans le cadre de la convcntion OSSI3, l'idée de mise en réseau d'observatoires sur
les écosystèmes sujets à la désertification, dans la zone sahélienne (cf. chapitre 8). Bien que
l'écosystème ciblé par notre projet soit situé en zone humide (zone inondable en fait), le delta
intéricur du Niger est désigné pour être un observatoire (façon ROSELT) dans un futur
proche. Des partages de méthodes et d'outils peuvent être envisagés, de même que la
présentation de stratégies complémentaires vis à vis des bailleurs de fonds et du CILSS

~
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Vile défi scientifique, technique et politique

Mettre en place une structure opérationnelle pour une gestion durable des grands
hydrosystèmes constitue un défi scientifique, technologique et politique majeur pour nombre
de PVD. Dans la région soudano-sahélienne, l'intensité des interactions entre les multiples
pressions d'usages exercées sur l'eau et sur les ressources vivantes associées est patente. A
côté des activités « modernes» (hydro-énergie, riziculture en périmètre irrigué) subsistent des
systèmes de producti9J1~els» (pêche, élevage, culture du riz flottantL~l
souvent dominants par leur poids démographique. On conçoit que Ics-'5esoin"> cl Ic~

contraintes des uns et des autres ne soient pas toujours les mêmes. Et pour éviter qLl~ les
nécessités de rentabilisation des investissements lourds déterminent à elles seules la totalIté de
la politique de gestion de l'eau, comme ce fût trop généralement le cas jusqu'à cc jour. on se
plaît maintenant à souligner l'intérêt d'une «gestioll illtégrée » fonctionnant sur la base de
critères et d'objectifs plu ri-sectoriels (cf. partie 2).

Cependant, cette nouvelle optique gestionnaire pourrait bien vite se transformer en vœu
pieux dès lors que les outils nécessaires à cette gestion intégrée font défaut. Mais quels sont
les outils d'une telle gestion? Ils sont d'abord de type institutionnel, pour que des d~cisions

puissent être prises au bon moment et sur la bonne échelle spatiale. C'est l'objectif actuel de
nombre de gouvernements démocratiques que de mettre en place ces structures dans le cadre
des poliliyues de décentralisation, dont le Mali, (cf. chpitre 2).

Mai :"2utl'es outils, de types "~ientifiqu~et technologiolle, sont également nécessaires:

Il faut un premier groupe d'outils pour suivre j'évolution de l'état dt:. é.naque
hydrosystème, de son évolution et de ses dysfonctionnements, et pour diffuser la
connaissance rés\lltante auprès des instances de décision d'une parr, auprès du public
ct des communautés rurales concernées d'autre part. Car cette conn'aissance est
doublement nécessaire à la décision: elk est indispensable à l'émergence d'un débat
contradictoire basé sur une expression argumentée des différents intérêts sectorich.
ct elle est également indispensable pour éclairer les instances décisionnelles au
moment de rendre les arbitrages finaux.

C:pendant. les hydrosystèmes sont complexes, et les critères et contraintes de
décision multiples. C'est pourquoi le fait de disposer de nombreuses informations
actualisées et synthétiques ne suffit pas forcément pour mesurer les implications à
venir, à moyen ou long-terme, d'une décision portant par exemple sur un nouvel
aménagement physique ou sur un changement de réglementation sur lequel il sera
difficile de revenir. Un autre type d'outils, destiné à explorer et à discuter les
stratégies de gestion possibles et les scénarios résultants, est donc indispensable.

Le premier groupe d'outils relève de la catégorie des outils de type système
d'information ou ohservatoire, le second rclèYe de la modélisation par simulation. Les
phases de conceptim et d'expérimentation (~: cc genre d'outils sont C'J ressort de la recherche
du fait que la part de l'effort d'innovation est alors très importante, alors que les phases
d'implémentation «en grand », d'utilisation cl d'extension / reproduction des dispositifs
concernent davantage les bureaux d'études et services techniques nationaux, et sont alors du
ressort d'activités de développement.

1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1.
1
1
1
1
l,

CERDIN / docl/ment de projet, identification et cadral?,e (version 1)

Conclusion

,.à/actcur: /)f(/ier OI?ANf;t, (I/(f))

Iwge c-/ / 3

octobre / l)1)<)



Lcs phases de conception et d'expérimentation ont concerné les projets de recherche
GIHREX-ei. ZABIN--aett:leHement-en-éhlpe-Hltalc-(cL-ehapitl'c-8) ;--1es~phase~'d'implémentati~r.

«ell grand », d'utilisation et d'extension / reproduction correspondent au projet de
développement ElDES-DIN à démarrer en continuité (cf. chapitre 9). Les outils scientifiques
cl- technologiques sont à disposition (ou du moins ils le seront fin 2000, à échéance des
actions GIHREX et ZADIN) ; de plus, les outils politiques pour la création d'une instance de
décision dotée des mécanismes décisionnels sont également à disposition (Agcnce de Bassin,
décision du Gouvernement du Mali d'août 1999) (cf. chapitres 2 et 9).
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['l1e solutioll : le projet EIDES-DIN pour la CO/l!;tructioll de l'OSED

~cumentest la première étape d'identification et~rage du projel EIDES-DIN
-- ;l vcnir. dont l'objectif esl la mise en -p~atio/lnelle d'un observatoire

d'inhrmations environnementales pour la gestion intégrée des ressources naturelles
dans le delta intérieur du Niger: l'OSED1

•

L'Environnement est l'affaire de tous. Pour cela, toute aCl!,)l1 dl' gestion
cl1\'ironnementale est pluri-clients; aussi elle dOll, pour être efficace (ct donc utile ou
,lil-?rationneIle), être pluri -:,cctoriclle, pluridiscipli ll~( ire, pluri -institutionnc 1J...:, pluri-acteurs et
Il1t~grée à tous les niveaux (structure, organisation, échelle, décision, .. ,). Ce d'JCument, basé
sur l'expérience de recherche du projet GIHREX, ddend l'idée que l'association en temps
réel des actions de Développement avec des actions de Recherche peut permettre la
réalisation d'une telle ambition.

L'objectif du projet de développement est de mettrt' à la disp0:-iitlon des acteurs
concen.é~ :inforrnation environn':"'4~ntale utile (hécessai:-_~ ;Jour une gestion int~::>l\~e des
ressources l~'dturelles du delta intérll..ur du Niger dans le bUL {)'un développement duruole de
cette région du Mali. La finalité est donc bien le Dé\'eloppement.

Les modalités de réalisation associent DévelC\~pement et Recherche. les acquis des
recherches en science..; de l'environnement (naturelles et humaines) (.'~ sciences de
lïnrormation. Les action" de cc projet peuvent au:-."i bien être la const!Uèl: )]~ d'un puits (en
\'" année) que la mise en route d'une unité de diffusion de notes de conjol1"lures produites
par l'observatoire (en dernière année); une radio locale (en 1ère année) que: la promotion
d'une radio régionale pour diffusion des calendriers d'exploitation produits par l'observatoire
(cn dernière année) . ou la construction d'indicateurs de pression sur le milieu,;. (en 1ère année)
qu'une opération de recherche sur le suivi de lïnondation en temps r~('i ('lUI' plusieurs
alm~es) ; etc, ..

Le but d'un tel projet csl finalement d'arriver par des micro-projets de développement à
rendre nécessaire (utile) l'information environnementale auprès des acteurs agissant sur
l'environnement' de l'écosystème delta, et ainsi amorcer la boucle d'utilisation de
l'information. Il s'agit in fille D'EDUQUER LES GEl'IS,

Cette éducation sc décompose en 4 phases:

• « créer 10 dCII/onde », faire prendn.: conscience du hesoin :.lti de l'utilité de
l'information environnementale.

i ()!'I,'IT<llOirc Socio-Ec%gic/llc dll /Je/III
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• « cOl/trail/dre » les services techniques à l'acquisition d'une donnée utile ct
fiable. (collccter:e.Ur.aitcr)

• « ilflpliquer» les institutions de recherche à la quantification des processus
pour la définition des indicateurs opportuns (observer, modéliser),

• «fournir» l'information environnementale demandée par les interfaces d'un
observato ire.
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Alors. seulement, l'Observatoire Socio-Ecologique du Delta (OSED) dcviendra Ulle

plate-formc d'échange durable! ! !
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Fait à Bar~lako. le 30 octobre 1999

Didier ORAl\'GE
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Annexe 2 : Description dc l'opération de rccherche BACODIN (in proJct GIHREX)
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liste des annexes

Abréviations

Schéma directeur de mise en \'alcur des ressources en C,l\.l

Projet WISE-Dev / SIMES

OHRAOC, Observatoire Hydrologique Régional d'Afrique de l'Ouest et
Centrak

GHE~IS, Gestion Hydro-EcoluglCJLlC du Niger Supéricu:

SéIllinailè International sur la Gestion Intégrée des Re::>sourccs Naturelles
d<Jns les Zones Tropicales Inondables (GJRN-DIN, Bamako, juin 2000)

Atelier ,c SIG-Observatoire ", Bamako, avril 1999
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Schéma directeur de mise en \(aleur des ressources ,en eau
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Schéma directeur
cie mise en valeur des ressources -en eau'du'!>1al~

Bamako, février 1991

Plans quinquennaux: 1992-96, 1997-2001

• PlanificatIOn orientée vers l'utilisatÎon des ressources en eau en fonctÎon des exigences
posées par 1e développement socio-économique du Mali.

• NB: La France et les Nations Unies ont soutenu parallèlement l'action de la DNHE dans le
domaine des eau-x~~touten ce qui concerne les grands fle~'par
la mise en place d'un important réseau de mesures hydrologiques et météorologiques Je

long des fleuves Niger et Sénégal et de leurs principaux affluents pérennes. L'adélluation

des ressources et des besoins requérait l'acquisition de données fiables .~.

correspondantes et la mise :lll point d'un système informatique de stockage, de

traitement et de présentation des données.

• La programmation à moyen terme doit permettre d'aboutir à deux résultats majeurs'

• la satisfaction des besoins en eau de qualité des 10 millions d'habitants er des 5-6
millions d'Unités de Bétail Tropical (UBT) projetés pour le Mali à J'an 200 l :

• la mise à disposition des populations de ressources en eau suffisantes pour le
dé 'Cloppement d'activités "'.lsccpribles d'amél.iorer l~ur niveau de vie et de r\~venll (

élevage, irrigation, ... ).

• Les ressources e.~ ~au du Mali sont rel~ri lement abondantes : ocJtentiel conside:-able.

Nécessite un aménagement équilibré du territoire par une programmation réaliste P,iUf : la
lutte contre l'exode rurale, une s:ructuration de l'espace rural par la création clé pôles de
développement. une ldécentralis:,[lon admi et écono. une exploitatlO~ r;1tionnellc des
ressource" fourragères et une cro!,::ance maîtrisées du bétail, llne répartition équi:I:X2,' ries
bénéfices, une autosuffisance allf1Î'~nlaire. amélioration d," nlVC:1U de, vie des p()r',:iatlon.~

rurales

• NB: exode massif des troupeaux vers le Sud. Il faut mettre à sa disposition d'ici 2()() 1 près
de 42 0(1) rnJ/j supplémentaires (actuel 159 000 m'/j) pour couvrir lès hesoins

prévlslonrlels du cheptel.

• insuffisance de concertation, pro;:r:Hmnation planifiée, IrlsuCfisance de coordinatl l ll1, trop
forte centralisation du niveau de décision, Comité Caf/sil/tarif de l'Eau, Régime d,'s Eaux
ail Mali, insuffisance de participation des populations.

• Les objectifs du Schéma Directeur : couverture totale des besoins eu eau du b~tail,

réhabi Ination de la grande irrigation sur Je principe d'une approche globale en mobil isant

notamment les populations bénéfIciaires ~> UNE PLANIFICATION RENFORCEE ET UNE

COORDINATION INDISPENSABLE.

• Selon, le cas, des stratégies spécI!lques Ü mettre en œu \TC ({ 3 projets nationau\ ct 34

programmes régionaux) =*> L'ECOSYSTEME DU DELTA INTERIEUR CONCERNE
LE PROJET NATIONAL A07.

NOIe)" de /Julia (lrtJllf;I'. LECOM. OO/(JO/YS
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• A07: ELUde de J'écosystème du delta Intérieur du neuve Nig~r : durée 4 ans coût total
1.700.000.000 Fcfa dont 200.000.000 pour l:Ela~

• AOS : Recherche et développement sur l'impact de l'hydraulique pastorale sur
J'en vironnement.

• A09: Planification de la mise en valeur des ressources en eJ.u de surface pérenne pour
l'irrigation.

• 2 programmes d'hydraulique pastorale (11,289 milliards) et 3 programmes d'hydraul ique
agricole (131,226 milliards, priorités aux eaux pérennes).

• Stratégie ct Programmation du secteur cau et assainissement il l'an 2001

• Dans le domaine de l'envlrOnn~ft valeur du delta intérieur du fleuve
Niger (rôle Min. de l'Agriculnfre, de l'Elevage et de l'En vironnement).

• Si le Mali dispose de ressources en eau ct de ressources humaines à la mesure de
ses besoins et de ses ambitions, il ne pourra les mettre en valeur qu'avec une aide
importante et soutenue de ses partenaires extérieurs.

• Si la politique de désengagement de l'Etat est cene une nécessité, elle nc dOit pJS se
transformer en abandon mJis au contraire en un renforcement du rôle sur lequel il
doit concentrer tous se5 efforts, à savoir la planification, la coordination, le sui"i,
le contrôle et l'évaluation des actions, la législation, l'étude et la gestion des
ressources en eau, la formation et l'information.

NO/CI df" D,d(," Or'lng/'. I.ECO"'t. ()('/(}(j,Jl)S

" :



CERDJN / doculIlcnt dc proict, idcntifïcatiOll et cadrage (version 1)
1
1
1

Annexe,~2

page anx 4 / 14

.Description,.de l'.opér.ation de recherche BACODIN

(in projet GIHREX)
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1. Le projet
Il est envisagé de développer une base de connaissance sur le Delta Intérieur du Niger. Cette base intégrera les
bases de données, cartes, tlavaux, et résultats scientifiques qui concernent cette région. Le meilleur support pour
un tel projet est la création d'un site Web" Delta ", c'est-à-dire une base organisée de documents html. Ce site
sera enrichi ct maintenu en deux localisations: le serveur d'ERMES à Orléans (pour une Llrge dissémination sur
le Net) et une machine puissante du LECOM de Bamako.

2. Caractéristiques
Le I2W:i*d'un serveur Weh, olTre de nombreux avantagc~:efonctionne! ct tee 11l11ljue , On peut
recenser les quelques caractéristiques suivants :.----

• Large accessibilité via le réseau Internet.
• Référentiel de travail commun pour des recherches multiciisciplll1aires: cette base de connaissance

constituera un excellent support pour la modélisation intégrée du Delta.
• Evolutivité aisée du contenu: possibilité de mise à jour et d'enrichissement régulier pal les

chercheurs.
• PCÎssibilité d'organisation par thème de données multidisciplinaires et hétérn,;,:ci~cs

• Possihilité de faire évoluer la structure (modificatlOn de l'arborescence et de.; cntr,5es).
• Plus généralement, il y a la possibilité de définir plusieurs modes d'entrée. mire rlusieurs interl~lces.

donnant accès de façons différentes à un même jeu de document html.
• Parmi ces entrées, l'une sera particulièrement dédiée à la mise en évidence des évolutions el.ms le

temps en vue de favoriser l'émergence d'une capacité de décision chez les gestionnaires et autre:
opérateurs impliqués dans le développement régional. On la qualifiera de "fonction obsC:'vatOlrc" ,

3. Sécurité 1 ConfuientÜllité / Droits de d~Jusion

Un tel {.-rojet soulève, bien entendu, des questions sur la sécurité et le d:oit de diffusion des informations. On
devra d:terminer le ,.Vi'au d'accessibilité de l'ili. "T"ation en fonction des u_JilJ.ndeurs. Cette question ~ .
indissociable de celle yui concerne la nature et fOlilidt des informations restitui-c:, : données bmtes / donné~.,

partielles / données présentées sous des formes agrégées, voire synthétiques (tableau de bord, graphique".
cartes ... ). Il n'est cependant pas nécessaire ni même souhaitable d'afficher d'emblée une option unique sur ces

1 sujets. Même si l'cm peut penser que nombre de chercheurs Ft d'équipes préféreront dans un premier telllrS
diffuser des résultats élaborés, il n'est pas exclu 4ue certains chOIsissent de diffuser l'information bruk, et il est
bon que ces deux alternatIves soient également encouragées. Il est par cnntre impmtant de p,éci:>er que
1'1I1itiative et la responsahilité de la diffUSIOn de l'information doit toujour:, revcnir aulx) prnduueur{.-:) ""~

données ou de résultats

4. A/odes d'accès et de présentation des données
La bases de connaissances regroupent des données sous différentes formes: graphlques, cartes, textes.
tahleaux ...La multitude des informations et l'hétérogénéité de leur format multiplient les modes d'accès: accès
rar Atlas, par mots clés. par cartes, par thème... On a convenu dans un premier temps de dévelnpper les trol'
modes d'accès suivants:

1. Accès par thème/opération de recherche
2. Accè~ par mode d'intégration: observatoire/ modélisation! atlas cartographique.
3 Association par mot-clés (liens et moteur de recherche)

Le si'e /Jdru propo.lem 1'!1I.lit'urI' fl'pel' d'cll!réo 1'00U accéder UIIX cOn/wissilllc cs : l'ur :/ihIlC.1 de rcchc râl<'\

(co/llluis.lal/ce.1 dl' la d\'ll(//lIiqllc du s.\.lIèmc), l'al' modc d'illlér.:rorioll (O/lii!.1 d'aide il ln .!;1'.I'/lOn duroblcJ (r !J'!i
des O/(fi/.I a IIr()IIlU / iql/('s (laTlIlI1h rah!es (mo/cu 1'.1 de recherche 1.

Le site" Delta" ne sera pas un site figé mais au contraire évolutif et dynamique. Il fera l'objet de
nUl11hreux remaniements et misL.s à jour pendant son fonctionllement. Pour gérer tout cela 'ue manIère organisée.
Il faudra réOéchir sur un protocole d'intégration des informations. c'est-à-dire des nouvelles pages. Par ailleurs,
lIne réflexion devra être menée dans les six premiers mois pour faire converger certains aspects de présentation
cl de caractérisation des pages. Cet effort de normalisation aura pour but, d'une part, de donner son "caractère"
au site el, d'autre palt, de faciliter l'application d'outils automatique'): auto-indexation des nouveaux documents.
moteurs de recherche ... ).

1 oc((}fJre jl)l)l)



-*mTexe S -<inventaire non exnaustir aes Clonnees envIronnementales

disponibles

.. PIRT. 1980. Projet invcntaire des ressources terrestres. Carte des sols. des ressources en
cau à l'échelle 1/500 000

.. PIRL. 1990. Projet inventaire des ressources ligneuses (par télédétection). Carte de
l'occupation agricole des terres, légende morpho-pédologique, dcs ressource,; végétales ~

l'échelle 11200 000. Images SPOT de 198911990.
.. Cartes IGN. 1955. Topographie à l'échelle 11200 000. ---'-.. l3arrière (foncier) ~----.- -----
• CTA. 1987. Carte des potentialités pastorales ~ l'échelle 1/500 000, migration des

troupeaux (Gallais). CTA a utilisé les données de IEMVT, complémentée par l'acquisition
des images LANDSAT pour quelques régions.

.. DCN.
• Enquête préliminaire. Données recueillis: Organisation démographique (6 zones:

Djenneri, Diana Kotia, Niger amont. La~~. I\ord Lacs, Niger a\ ~d : type
d'agglomération), nombre de ménages, population de pêcheurs ...

• Enquêtes statistiques à passages répétés. Données recueillis: ( ] 1 AC:I\'ités de pêche
et débarquements. (2) Consommation, transformation et commercialisation du
poisson, (3) Déplacements et migrations des pêcheurs, (4) Commercialisation sur
les marchés (poisson).

.. Suivi de la pêche (SlPDelta) par P. Morand el A. Kodio. 1996.
• Enquêtes initiales : h~rr:!rologie, agglomératio"~

... Enquêtes bimestrielle: . comportement mic[(~ ::Jnomique, activités de, ~:':che/ de
valorisation, sites de pêche, barrages

• Demi-journée intensive: sorties de pêche, individus poissom
• JRAT (Roger Bertrand). Carte des sols pour Iv10pti et ses environs (Dl~b. Walado,

\Iacina, ...) à l'échelle 11200 000
~. J. Marie. Base de données sur l'élevage
.. Recensement 1987. Paramètres disponibles: démographie, sexe, âge, ethnie. nationalité,

éllucation, langue, activité économique, profession, statut, habitation, mortalité, migration.
~\bsence. Disponible sur CD-ROM?

.. Département de Géographie, Univ. de Rouen, base de connaissances SL.r l'élevage
• DNHE, Orstom. Base de données d'hydrologie.
( Dt\SI. Diverses stati~tiqLIes sur les productions bétail/agricole/poissom. les marchés, ...
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DESCRIPTION DU PROJET

V:'eb Integrated System for Environment anci DEVelopment
'?ystàme dïnform;;tYi Multimédia pour fE:::'i:-onnement Sub-s,:h,::r'cn

_Organismes de financemer.t CilnCiue Mondiale et Union EUI~;)éew?

_Maître d'ouvrage. Elon:.;uc Mondiale, Programme Inladev; Commission Européenne, DG ',f

._-.------------.- Maitred'œuvr~.-

- Budget total 14 I<-:r:
Financement externe total 4,5 f.:F

Associés / partenaires:

Afrique: ES! (8~"na Faso), Univ. Dschang(Camercun), CNTIG(Côte d'Ivoire), CCT:Côte d'Ivoire), IER(Mali), ESP(Sénégai)

Europe: Univ. Oxford (UK), Univ. Bruxelles (BE), Univ, EJe:ne (CH)

Etats·Unls Cf =S~:-J

1
1
1
1
1
1
1

WISE-DEV SIMES
Afrique Sub-saharienne

(3 ans, 1997-2000)

1
1
1
1
1
1
1
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1 C~ projet de recherche Cl développement informatique est dédié aux obscf\'atoi~~

1

environnementaux et socio-économiques. Il vise [1 accélüer et ouvrir la dit'flls1l1n dèS
!'lformations produites par ccs observatoires, à associer les jn~tituts informatiques africllns à la
:<?cherche sur les thè,m~s specifiques du traitemc It c~ Je la gestion de [', nF.1;ïll:1 tlOn
c'l1vironnementalc et sociG-économique, et à faire émerger en Afrique une eomrél<?nce de
rechcrcr.e originale sur ~es .hèmco.

Pour remplir ces objectifs le projet est organisé autour du développement d'une méthodologie 1

-:l d'une boîte à outils intégrée permettant de mettre cn place des systèmes d'inforI1l3tion
1 intégrés au We:'> en soutien aux observatoires. L'architecture du système est centré2 sur le 1
1 \\\:b : elle préserve l'autonolllic des instituts producteur., d'Information. favon':'e Il !lliSC en 1

),;,~au des données et dcs outils ct l'accès à l'inforll1auoll ::1 plllsieurs niveaux a~LW!I" :' IX :

1" '1' L d 1 - , , 1idllerents utl lsateurs. e systeme peut a apter U(-memc sa SlfL;clure a mesure que :':c' I;'IIV,',;,'S !

lIl!'c)rmations arrivent ou que les types d'utilisation se précisent.

L' ORSTüM, l'INRIA ct kurs partenaires ont affiché dès le départ leur volonté de conJuire ce •
l'rpiet en synergie étroite avec les grands programm:?s multl-Iatéraux du domaine. llolc!lIll1l:nl .
ROSELT et le PRGIE.

NATURE DU PROJET
WISE-DEVet SIMES sont respectivement les acronymes anglais et français du même preel.
LIJnduit conjointemem par l'ORST0!'1 et l'INRIA. avec LIn double financement de la l3:m:;uc
\!()ndiale et de l'Union Européenne.

j ,e projet est résolument tourné vers le partenariat : Ii vi,e à développer en AlliqLIC k~

,"Jlllpétences en matière de traitcment, gestion et diffusion dc l'information, l'approprlatlCJJl :l:ll

les acteurs IO.aux des Nou\'clIc~ Technolo~iesde l'Information, et le travail en équipe entre le.'
l:lstituts Informatiques ct le, lll~titutions directement Cil charge de projets de rcch21 :il: Pl.

cl' aménagement touchant à r cm lronnement et au déveILlj1j1L'l1lcnt.

r('dacteur: DidiCi ()!<'.\.\(;r (IND) octoiJ, (' /11')')
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Assi:;tance
Fo 'ation des agents des partenaires de l'Observatoire aux techniques du
multimédia pour leur permettre de concevoir et de développer eux-mêmes
leurs1pages web. Aide à l'édition de bulletins périodiques.

---------

Une page Web du site http://www.rio.neUhycosaoc

------\....-

Moy~ns

Actio1n encouragée par l'OMM comme préfigurant un des volets du
progl'amme Hycos-AOC. Le fonctionnement est assuré par l'ORsrOM
depuis 1995.

Equi e de l'Observatoire
1 Ingénieur hydrologue Responsable de l'Observatoire,

Ingénieurs informaticiens,
ler:hnicien en inform;'1tînu p

Diffurion sur le Web de pages spécifiques de présentation des partenaires
de l'Observatoire, Ministères, Directions Nationales, Services
Hydrùlogiques, Directions de la Météorologie, Organisations régionales.

1

Dévéloppement de Wise-Hydro, serveur Hydrologique ORACLE
propèsant, une navigation cartographique à échelle variable, le
positionnement de tous les sites hydrologiques. Pour chaque station
l'inv~ntaire et l'édition des données disponibles, les caractéristiques,
phot s et historiques. Accès contrôlés aux données de base. Outils de
repr' sentation graphique. Présentation cartographique des paramètres
hydrGlogiques par bassin. (Serveur ccessible en local à Ouagadougou.
Sur Iptemet en avril 98)

En pi'éparation pour 1999 : Version d serveur Wise-Hydra sur CD-Rom
avec

n
les données hydrologiques sur une base de type ACCESS pour

permettre aux partenaires de l'Observ toire de disposer localement de la
base cartographique et de tous les prod\Jits qui y sont associés.

Prodtl its
Infonrations hydrologiques mises à disposition en temps réel ou différé sur
des supports multimédia. Pages Web Internet, serveur hydrologique Wise­
Hydr ,édition de CD-Rom.

Colle.cte de données.
Dans la zone AOC, acquisition en te ps réel de données de 70 stations
hydrologiques. L'Observatoire est .quipé: de réception ARGOS et
MET OSAT. Récupération en différé des informations pour 10 stations.
Traitement contrôle et stockage de informations sur la banque de
donnfes HYDROM3. Acquisition de toutes les mesures hydrologiques
effeduées par le programme OMS-O cho (300 sites). Redistribution des
donn es traitées vers les Services Nationaux.
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SOMMAIRE

Le projet "Gestion hydro-écologique du Niger supérieur" constitue une initiative bilatèra:e
des gouvernements de Guinée et du Mali. Son objectif global est une gestion hydro­
écologique durable des ressources du Niger supérieur, un bassin versant avec une
superficie de 140 000 km 2

, dont 100 000 km 2 en Guinée et 40 000 km
2

au Mali. Pour cette
initiative, les gouvemements concernés ont obtenu l'appui de l'ambassade royale des Pays­
Bas, sous forme de don destiné à l'exécution du projet.

La phase actuelle du projet (la troiSième déjà), a démarré le premier Janvier 1999. Prévue
pour une durée de quatre ans, elle bén~éficie derasS-istance technique foumie par le -.
groupement néerlandais ARCADIS EuroconsultiResource Analysis. L'exécution est assJré'é-
par deux équipes multidisciplinaires et interministérielles, une en Guinée et une au Mali,
composées respectivement de dix et de huit ingénieurs_

Pour atteindre l'objectif global, le projet devra contribuer à améliorer la connaissance hy:ro­
écologique sur le bassin supéneur du fleuve et devra faciliter la prise de décision
concernant la maî:rise des risques de dégradation des écosystèmes dans le bassin.

Les sous-objectifs de la phase 3 sont:

• analyser les problèmes et les solutions potentielles, améliorer les connaissances hydro­
écologiques et accroître les compétences du personnel technique,

• établir des Centres d'Information et de Documentation pour administrer et archiver les
donrées r8cueillies et assure- la diffusion des données et résultats des travau: ;

• améliorer et mettre à jour l'actuel systëme de suivi, ainsi qu'établir un système d'alerte,
• élaborer un,- :., ratégie et un plan d'a",:o. pour 1.3 mise en cew .. le d'une politique de

gestion hydru-ecologique durable pour le Niger supérieur.

L'objectif de la première année d'exécution du projet est de mettre en p!aœ l'lnfrastrucL-e
nécessaire pour atteindre les objectifs fin~i.Jx du projet. Ceci se traduit par les activités
sUivantes:

achat de deux vOitures tout terrain pour chacune des équipes nationaies,
achat des crdinateurs et accessoires nècessaires pour le fonctionnement des Centres
d'Information et de Documentation (CID);

- formation de base en informatique pour chaque membre des équipes;
connexion des deux CID au réseau téléphonique et au réseau Internet,
installation des logiciels de base et logiciels techniques sur les ordinateurs des CID,
achat d'un Jeu d'images Landsat couvrant la majorité du baSSin versant,
développeme:;! d'une structure pour la banque de données des CID et d'une interfaCe:
utilisateur permettant la saisie, la consultation, la modification, l'analyse et le traiteme'lt
des données,
élaboration d'un système d Informations géographiques I*lrmettant l'analyse spatiale des
données ainsi que leur visualisation cartographique;
formation des membres des deux éqUipes à des logiciels spécifiques qUI leur permet'ont
de s'acquitter des taches dont ils sont responsables dans leur équipe;
achat des Instruments nécessaires pour établir le réseau d'alerte,
Identification des sites définitifs pour le réseau d'alerte et le réseau de SUIVI,

Installaticn des instruments identitïés pour équiper les 16 stations faisant part du réseau
d'alerte et vérification de leur fonctionnement en temps réel;
définltlCHl C'2S p3ramètres hydrochlmlques et hydro-écologlques à SUivre pour chacur :les
sites,
étalonnage hydrologique de chacun des nouveaux sites dans le réseau d'alerte;
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description complémentaire des écotypes dans le bassin versant;
description des profils en long et en travers du fleuve Niger et de ses principaux
affluents,
élaboration et calibrage d'un modèle de simulation hydrologique pour le bassin versant
du Niger supérieur;
organisation d'une enquête sur le terrain permettant de déceler les préoccupations des
populatIOns riveraines et des autres utilisateurs des ressources du fleuve sur la
problématique de la qualité de ses eaux;
:cn:.Je de deux ateliers de co>i:;..ertation, un en GUinée et un au Mali, permettant d Initier
.. '1 \/éritable dialogue entre le3 différents groupes d'utilisateurs et autres parties
:cncemées par les ressou(Ç€s du fleuve; ~ ..-
.:c,~loppe!J1~e campagne d'animation et de sensibt1isation

L a;:;proche du projet est centrée sur une gestion intégrée et participative des ressources du
fleuve Les pollueurs du fleuve sont également des utilisateurs de ses ressources qui
cO:':f1buent au développement é:onomique des deux pays. Les mesures et activités liées à
12 gestion du fleuve doivent donc tenir compte des tresofns de chacun et de chacune, d'une
p3 r

;:;" écoutant et en réxnc?n: à toutes les préocc'J;):.'i'jons des différen:3 9'oupes
G ~:,~ls3teurs et d'autre pari en assurant un dialogue ouvert entre eux. Le pro,et doit
n':::3:lî,'Tlent assurer que les populations riveraines en général, et les femmes en particulier,
c.: r',;:::'Jent véritablemen~ à la gestion hydroécologiqus du f1euve.

La 3:~a:égie du projet est de garantir la pérennité de ses efforts en recherchant 18
Dê::-,:CipatJon et la collaboration d'autres organismes et institutions opérant da15 les
dr ''la:r,es d'intervention dl prOjE;~



Annexe 7 Séminaire International sur la Gestion Intégrée des Ressources
Naturelles dans les Zones Tropicales Inondables (GIRN-DIN. Bamako, juin 2000)
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Première ([J11l011Ce, Bamako, le 14/10/99

Séminaire I11ternational sur la Gestiol1
I11tégrée des Ressources Naturelles
dans les Zones Tropicales Inondables

19 - 23 juin 2000, Bamako (MALI)

VERS UN anSER vATOIRE POUR LA GESTION I:'\TEGREE DES RESSOURCES NATURELLES

IL\..:."lS LE DELTAINTERIE~\.iI)

Co-organisé par GIHREX (IRD) ct CERDIN (CNRST)

sous le Haut Patronage du CNRST (MESR), du MDRE et du ME du Mali

Objectifs du Séminaire
Comprendre r ensemble des processus nécessaIres pour apprendre il g~rer cl mettrè à dlSp\hl lI,,' l, 'Ille
l'information en\lronnementale utile aux différents acteurs d'un écosystème, constilue un défi que la rC,'ilcrche
environnement:l1c doit rekver en 2000 !

Thèmes du Séminaire

* thème / " cadrage de la problématique de gestion intégrée des ressources naturellc,\
le dL.ta: un écosyst~med'importa..ce écollomique majeure pour ,e Malt,
un état de l'hydrosy~ème,des productions, des forces à l' œuvre et des tendances,
une identific",."):' de'la problématiqLe "ge:".ùn la ire " (les niveaux de déL1~lo-.),

ul~e identificallon de la demande politique' gestionnaire" (à quel niveau .!)

* thème:2 __ (ft's fiotentialités trophiques à l'exploitation des ressources naturelles
IIL'c',llilsmes et suivi de l'iii<)nJalion,
c', 'l!ll-1"·':!lcnsion de l'organl:<lll\)n Sf':,tio-temporelle de, r'_"','L!rc'.:, nature\1cs,
le, :.k'll'urs et les proce",u, d: 1.1 productivité n:\luï:11c '_Jnclltillns de ferlliIk 1" ,Ir.:u,

p, JLclltlalltés trophiques,.,,),

le, stDtégies des producteurs,

* thème 3 " ici,;: !Uïcatioll des in!e /faces d' échange de l 'intôUl1til l'Il envirollnementu le fi' :1 r lin

o!'\(,/Tatoire de GIRN
UI1 \luld de simulation dyn,ul1lque de ~·:éI1J!îoS : la moddlSaLII)J1 Intégrée, notIOn de m:quclk
ddll1Ition de la vulnérabilité el du risque, quels scénanoo. ? qU21 niveau d'acceptabilité du !l'.ILle ')

tablc:lU de bord pour la GIRN : stratificatIon, périodi~atLon,mdicateurs, points de référence,
architecture fonctionnel et technique d'un outil observatoire pour la gestion intégrée des re~,()lIn:es

n:.,urelles,

a,pects sociaux, institutionnels de la mise en place et du développement des observaloirco.

NB : Chaquc thL'l11c donnera lieu à un déhat introdull par une conférencc-invité,

Les dé"vrahlcs

\ OU\Tage scientifique po~t-séminaIrL' rqlrenant !cs meilleures interventions (édilion ~(ll':ltrl!ql'"

inlL'1 nationale),
UI1 rccueil sCIcntifique deo. intervenllolh (':dité par la Rn'lIc Malicl/llc de SCIences et Tt 1'111' ,I(I,~ln,

eLln CNR5T),
1 CD'rom « précurseur obscll'C/toire + pr·,ductions scicntirlque~ZALJIN »,

1 li\Te-alburn intitulé « Le.\ Métiers dll f)c!ta Intérieur dll Niger' m'lc et tramilÛr dalls l, <tc/tu ".

edn Donniya (Bamako), fïnancement UNESCO,

t olltoCt: IJidllï (}f(:~,\'(;I; (IRD, !/lll/1ako) 1 ClllUll : t,\J-,'rl o c<!.l'1ccol11,malll1l'Lml 0/1 ce!tlInC,' !Ccom,mallT1e! Til!

',1
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méthodes et outils pour la gestion de l'information environnementale1
Annexe 8 Atelier « SIG-Obs~rvatQire »."Bamako",a),ltil :t99~
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Stage de formation organisé par l'IER, l'IRD, le laboratoire PRODIG (CNRS)
rour la Zolle Atelier du Delta Intérieur du Niger (ZADIN), financement GIP Hydrosystème

avec la particiration de l'RODIG/CNRS ct du projet SIMES

Mardi 6/0-t/99:
Prenuèrc {Jartie de matinée (2 IL 30) : Pnsc de contact. introduction (Coure!. Morand, Diakité, Oran!!~)

Tour de table de présentation des stagi:::nres ct des formateurs

1'rése;1I:lll0n du stage, de ses objcclil's. du planning et du mode de fLlncth'>rdlement.
Rai'!"'] ct misc au point sur le contC'\te politique ct institutionncl. sur les objectifs en matière d'lI1roonatioll

envll~or~quesur la reconnaissance des dIffIcultés fcnCOlllr6es dans ce~;~c.
Rappel ct mise au point sur la terminologie de base.

Fill de matinée et après midi: De l'observation à la base de données (Dzeakou. Morand)
Introduction à la notion de base de données et à l'outil SGB D.
Etude de cas pour présenter l'utilisation du modèle entité-relation, depuis la description du monde réel
jusqu'à la représentation de l'observation pour aboutIr à la conception d'une base de données rclationnelle.
PrinCIpes du langage "universel" d'lIlterrogation des bases de données.

Mercredi 7/04/99:
Matin: J.\111lIf SIG: justIfication et CC1nCCIl:1<ln ((:onrE'1. Diakité, Rt,bcrt. Ad:":,:ir)

Démonstration sur le logiciel Alliance. application sur le Kotiya.
Pourquoi mettre en place un SIG ')
Rapreb sur la structure de la base uc uonnées d'un SIG, la cohérence des échelles d'analyse ct le rér~rcnricl

cartographique,
Après-midi: L'outil SIG (Courel, Robert. Adésir, Ovtracht)

Conceptio'1. (suite), les fonctions du SIG-logiciE'l, les données dans le <;IG-Ioziciel.
Jeudi 8/04/99: .
Matin: L'outil SIG: ac~": 'ition des dO/llze1;s (Caurel n '1kité, Robert, Adésir, Ovt' . :,~)

Importer des donnér<; aster, Vectoriser, Recaler r' ~ J un repère géographique,
Acquisition des données alpha-numériques.

Après-midi: L'outil SIG: organisation et allall'se des données (Caurel, Diakiré, Robert, Adésir)
Associer données graphiques et attributaires,
Superposer Ues couches d'informatIon.
Analyses ct requêtes spatiales et attnbut~':res,

Vendredi ()/04/99:
Matin: L'oUltl SIG: valorisation de lïrICllrr.:J:lOTl (CoureL Robert, AJésir. O\lracht)

Re,titution de l'information.
Cartographie de variables qualitatives. quantitatives discrètes et contInues.
Spatio-cartes,

Après-I/Iidi: Concerts et méthodes pour con'lruire et faire fonctionner un "obervatoire" (Morand)
Spécificités d'un observatoire en tant que système d'information sur l'environnement.
Fonctionnement "type" d'un observatOire: les étapes et les objets du cycle d'acquisition-restitutIon.
Conception, mise en place et évolution d'un observatoire: les phases du cycle de projet.

Samedi 10/04/99:
L'exemple de J'Observatoire de la Pêche du Delta Intérieur du Niger (Kodio. r-,·1orand)
Les indicateurs de l'environnement: problematique et méthodolMie (Morand)
Les modèles proposés par différents groupes de travail et organismes internationaux pour élaborer les indicateur.,
de l'environnement et du développement durable. Vers la notion de tableau de bord.
Les nouvelles technologies de l'information au service de l'information environnementale (Dzeakou)

Qu'apporte l'Internet au domaine de ['information environnementale?
T1dexatio!1 de l'information suc le Web, annuaires et moteur' de recherche, Clearinghous(
Les différents composants ct l'architecture d'un" grand" système d'information sur l'environnement.

Fin de jo/(mée (1 hcure30): Bilan-évaluation du stage (tous les formateurs et stagiaires)
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1 Le PNAE est remplacé p.lr le STP/CIGQE : SecrétarIat Technique Permanent du CaJrc fnstÎtutionnel dl' la
(;l'~lion des Questions Environnementales. .

CERDIN : Crue et Décrue. Édification et partage des Ressources dans Je Delta Intérieur du
Niger

CNRST : Centre National cie la Recherche Scientifique et Technologique (Mali)
DCN : Projet de rechercbe sur « La Pêche dal/s lc Delta Central dl{ Niger» (1988 - 1992)
DIN : Delta Intérieur clu Niger
DNAER : Direction Nationale de l'Aménagement et cie l'Équipement Rural (Mali)
DNAMR : Direction Nationale de l'Appui au Monde Rural (Mali)
DNCN : Direction Nationale de la Conservation de la Nature (Mali)
DNCT : Direction I\'ationalc de la Cartographie ct Télédétection (Mali)
DNH : ~rectio~~1ale de l'Hydraulique (M~l1i), (ex DNHE) __~ .-
DNHE-: Direction Nationale de l'Hydraulique et cie l'Énergie-(Kfali)
DNM: Direction Nationale de la Météorologie (Mali)
DNSI : Direction Nationale de la Statistique et de nnformation (Mali)
EIDES-DIN : Étude Intégrée de la Dynamique des processus Ecobiophysiques et Socio-

économiques d'un milieu humide en zone sèche: le Delta Intérieur du Niger
ENI: École Nationale d'Ingénieurs, Bamako
ENSup: École Normale Supérieure, Bamako
EQUANIS : Projet de recherche sur« Environnc/llent et Qualité des Ap/)orts du Niger ail

Sahei » ( 1992 - 1996)
ERMES : Enseignement et Recherche sur Milieux Et Sociétés (IRD, Orléan~)

FAST: Faculté des Sciences et Techniques, Bamako
FLASH: Faculté dc~ Langues, des Arts et d~s Sciences Humaines. Bamako
GIHREX : Gestion Intégrée, Hydrologie, Re,ssources et systèmes d'Exploitation
T~R : Institut d'ÉcoroI~ :~ ~urale

...; R-IFRA : Institut Pol} ~.;chnique Rural - Institue de Formation en Red... v<'vhe Agronomique
ISFRA : Institut Supérieur de Formation en Recherche Appliquée, Bamako
MDRE : Ministère du Développement Rural et de l'Eau (Mali)
ME: MinisLèrc de l'Environnement (Mali)
PGRN : Programme Gestion Ressources Naturelles (IER, Mali)
PIRL : Projet Invent3.ire dèS Ressources Ligneuses (Mali)
flIRT: Projet Inventaire des Ressources Terrestres (Mali)
PNAE : Programme National Actions Environnementales (Min. Envirunnement, Mali)'
PRH : Programme Ressources Halieutiques (TER, Mali)
SEP: Laboratoire Sol ~ Eaux - Plantes (IER. Bama.ko / Sotuba)
UfCN: Union mondiale pour la Nature

reRDlN / document de prnjet. identification ('t cadmfie (version J)
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Unc proposition: idcntification ct cadrage pour Ull projet de développement

Preface
An invaluable chunce : t!zc Il'liter il1 the heart of Sahel
Ail Oh,\'CITatiOlI : 1/C(,O,\,:\' ofintcgruted netH'or~ l'

A !)!'II/IOI'(I/ : idcnti[rco:':n lind gllidclines/()r (1 d,'! dO/I11/cnt /'l'(I)Cct

Préambule: Philosophie J'()~lruHë+ff:hercm:"Ïlfilc aIl dé\'C!o[Jpemellt
Fers 1111 développemcnt durable et une Gestion 1I1u;gréc dcs Ressources Naturelles
La recherclze : pour !'in{ormationutile au sen'icc du développement durable
Un projet de recherche pluridisciplinaire, pour une gestio1/ intégrée et durah/e

Introduction
Ulle unité de gestio/l lf1[L'grée : l'hydros)'stèmc dc!Ju
La /I1odélzsation in ri;,:': n',
L 'obsen'atoire
UI1 prajet de dél'e!()ppcment

Partie 1 : Le contexte maliell
Clzap. 1 - Le contexte géographique: le delta ;'ltérÎeur du Niger

Un îlot de verdurc et de cours d'cau, en zone (Inde sahélienne
Ull Larre/ma moteur de Ti ~'hesses

Une riclzess..e à préserver et à gérer durablel;lent

Chap, 2 - Ld ; lOlitique de l'EnvirOlLi:t!l ''lent ..lU Mali
2.1. Etat des lieux gélléral
2.2. Les politiques ell\'ironnemelltales
2.3. L'assistance internationale dans le delta

Clwp. 3 - CERDIN, LIlle plate-fonw: de recherche pluridisciplinaire
3./. Qui sont-ils :'
3.2. Historique
3.3. La l'Ocation de CERDIN
3.4. A travers ulle démarche participative et intaactl1'L'
3.5. Les projets de recherche GU/REX et ZAD1N
3.6. Les conditions ills:itfltionllel!es de réalisatioll du projet
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Partie 2 : Les principes du projet
ChLlfJ. 4 - Justificatio/1s

4.1. Le rôle de la recherche dans le d<'veloppelllelli
4.2. Le développement durable: Zinc question décisive dans le delta intérieur du Niger
4.3. Les problèmes cl considérer

4.3.1 Risques d une exploitation non durable dos ressources: le rôle des exploitants
4.3.2 Politique insuffisante en matière de gestIOn des ressources naturelles: le l'ok Jcs

gestionnaires
4.3.3 Compréhension incomplète des processus naturels observés dans le Delta: k r,Sle de la

recherche
4..J. La demande de la part des actclIn

4.4.1 Les populations cibles
4.4.2 Les bénéficiaires

4,5. Arhrc à problèmes
4.6. Rai.lOlls de l 'assi.lfilIlCC dc l' [J,\'ESCO

1 làluctCllI : 1hciicrORANGF:lfl.J)) (Jci' ,!ne 1999
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Partie 3 : Les activités de recherche

Che!!). <"\ - Lcs activités ell cOllrs

f'artie .J : fJe hlldKet prévisionnel
('IILI/I. lU ('ulelldrier illdini/il de /!lise Cil 11'111'1"(' de lu n'I'I/('/('/Ie

/0 / :1I'/((,(I/arioll du tral'ai.'

!II.: 1?('/'llrtltiol1 des tachl'l 1 11f/(' /1'.1 /i{lrtcl1((ircs

CI/{/fJ, 5 - Stmtc>gic du projet
~./ /f\ IOllde/llcnts d'll/1 dél-c!O!I!'CllIellt dllrab/r' da/1s /1' delta
5..? HMe dc /a recherche dl/ll.\ /a gestioll i/1/lfir/e de.\ re.\.\Of{/( es /1(//llre//es

5.3. St/(tf(;gie de recherche {JOli l' Ilile o/I/Iroch(' intëgdc C/1I'/I'/II/1ell/clIta/e

5.3.1 Les composantes de la recherche
5.3.2 Les aclivil~s de recherche induiles

5..f. .'l/mc/umtLOIl de la rcchcu'!le
5.4 1 Les axes fédétalellrs de recherche
5.4.2 De l'articulalilln:1 l'lnlégralion des npélallllll' lié reehnd1e

.~ _~. /A'I recherches ellviro/1II1'InCIlWle.\·

.'JI / C.I ri'( h''rches CO;;I/I/II'( \
:,J1 1 La rnodé!t'<lli, 'Il Illt~~,rée

"(J.:' Le syslème d'::ti,\rI1~~\II()11 ell\ïrlllll1l'lllenl:d.'

:îJ, -' L'uhser\':\lullc'

Cfl'/Ji- (; -- Uhj('cri(,' du projet .-
-~---

f) / Le.I ollie, tit~, de mO\ 1'11 l ,Iii,:: terlllCl

I).? Le.1 oh)ecrifs à COllr! r,'r.,I,
r'>..' Le,l hlnlficiaires Clh/,;.I

Cf/df!- 7 - Les risliltats attcnd/II
,- / /Je /U cIJllIwissance à h. ,\!/illtftltllJlI de scël1t1rtOI

/Je /a cOllllaissance [i /d ~" I!i[lll dit IIII/iell

!J'II'il/IU.1 ctell1p/n ,f '. .'((.'1ldIl1

-·f COIlI'!1I l'ioll
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[fil cadre d'oriellfanull .1 ('[e!lfl!iqlle défini dall.1 1111,' 7.11/11', \1c!U'r

Etat des activités l'ùe!1f(.' cr l'II cours

U'/(/II, -/1'.1' acquis
/_1' /J[,)lIt sur la l11odéli.I(lliOIl, /a hase de CO""(II.I,I"", ( Cf 1 (l/J,ll'r\'(/foire

8.4. 1 T '1 maquelle de modélisati0 n
; 'légrée

8.4.2 T l base de connaissance intr"·ë. :live
84.3 StructuratIOn d'un observatoire

Dat d 'opératiollllallré dcs (/ctil'ités

IlIill({(tions scielltifiquc.1 rot/liées

Les cOllditions de lIlis(' ('Il œlll're de la rec!/cni,
i.cs /'rill('(pes de hme

( )!1érallons de reL'!Jcrc''''' ,l',: ,er\'ice du d~\ el\ 'Pi'L'III,':"
[lilC sélection né-.:e'''i:J;''
DL', opéralions de reellci L i 1<-' clllleenées cllcc'llI<-'," d.' :; ,I1I':l C indérendan «:
rltllS niveaux de C0Il1Il11.'lIc'il11l1n
Capitalisation de, c(\1l1l:1i",lI1CeS ct connecll\ Il','
TI.I \'ailler à partir de l'e, ".lllt . IIlI~gralJ(1n d<-', ,tllI.':',' .' [10.:, Jllnnée~ el de, ,', \1' :'., 1

/J'.I /,,/1 tC/I([lres PO/Clllii l,

li 11 noyau de bas,'
U 11 partenarial de CtrCl1ll~l:tllces

De la recherche au dévclopremcnl : IRD, CIRAD. mA0.I. Terra NUOVJ ... ')
1//1 <'.\{7el'r C/1 Recherche & Oél'e/O{7pelllellt

/ )i'.\[ ri/ltiull sY1l/hérrquc a ·0{JI.'rat{()/1S de rcc/reri./U' m;1 1'.1.\ <Ii, (',1

Sui\'i de l'inondallon ell Lemps réel rar imagerie ~aleIIIl;me

1)' 1I1l modèle de eumpllilelllenl il un modèle de slralé~lc

:\c:llIallsation des COlll1al\SanCCS sur l'agro-syl\'o-paslllr,tll~l\1cJans le delta
(\>I1,lnIClion de SC~llalï()S cl dé\'clorremcnl de la 11l:t(llICllL' de modélisation Irllé~réc

l \'Il,{rllellOn c d~\'l'hppe!l'L'Ill d'un obseni olre pOld' li' ~·\:,tlon des millc 'x cl dL" 1,''','1::

--~-----'-
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10.3. C/lI"ollOgralllllle
ln 4 !.,'JI;!'; ct r\'a/uarion ex-oost

Chap. Il - Estilllatioll et vcntilatioll des coûts hors équipements de développemcnt
Il.1. La nature des besoins à financer

11.1 .1 Les besoins pour le fonctionnement d'une ccII ule technique de coordination
Il.1.2 Les besoins pour les o[1érations de recherche
Il.1.3 Les besoins pour le fonctionnement de routine de l'observatoire
Il.104 Les besoins spécIfIques au fonctionnement de CERDIN

11.2 Le cotÎt total prévisionnel
Il.3. Lcsfinancements participati!s J'0tcntie/s
Il..-1 l~e,1 finLlnc cments cnvisagéx
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"La cuvette laclI.I!rc, c'est la tache bielle all centre de l'AFiqllc de
l'Ollcst. C'est le grand j7CU1'C qlli s'étale, transpire. s'oflaise et imprègne lc ,)'ahcl
a\'{ln! de regarder vers la 111er. C'est le Niger qlli s'cndort à l'abri dll \'CII! .l'CC,

dan l' la fraîcheur des bOIlrgolltières. "

"U1I décor à la )i,/.I' I//onotone et dur, de,1 cOideurs al'CI(t;/lI111n' l!ililS
._~;'ïl 'dies all déclin dl! ,1 ,/l'il, des illlaoes lWrr'(/~'rrolll'}ealix !Jllir;u(/i,1 le,\____ Q_--,.J l

floiiïllils, pirogues c!WI";':/I',1 ci plein bord, gliS'WII! SlIr la plaine en dd('r,1 jc,\

CCl Il.\ l'Ives.

"Pa.ys de COI1!rJI!CS qui ne sc /il TC qlle lente11lenr. /)'ul;()rd
1"',,"I,(}lIsiasmc, le mir(lc!, :1,' l'coli: l'eall. lu rCITL' r'i l,' solcil, la l'iei/i,' l',!" " rie

(u/J, 'I/dance. Pllis la rrisi di' ('()/1science dll {hje/ll! eizronique d'homui.'::, le,l
!/'{!U/lCOUX efflanqués erruu! ('Il mai, abrcuvés à refils, mais grattant le SU/il,' I('C,

li i't'm'erse ail loin dans 1,',1 /;]([igres pâturages d'/I i \'l'l'nage où l'eau ,1 'n: l,' il, i :l'.

C'( 1 t la marche continllL'i,',' l'litre la soif et la fa im, .1'011.1' le soleil de ,'C!llt ('c';: 1 [oi,1
odiellx et sans pitié,"

"L'eau et le .1'01 01'1 foumis~nt en ah"" 'flnce le poisson "< ~IJé

llat: ""llement, il est eXIJOrt' .'ers les régions de L:,érieur. C'est là IIl1e "'-':.1'

grande ressource du Deltu Nigérien. Les coutumes rigides, ancestrales, r(~gil'.wlllt

les droits et les lieus de flJche, montrent biell qu'il s'agit d'une vrai rich,'s,lc (]lIi

11 ',1 Îamaïs trahi."

"Comble d'in/in)},,!,', la terre et l'eall fOllt /JI(l1Il'ais ménage. Lu l l'il,' Ir, I/,

ri (:('()CC noie les jeunes 1i()!i,l',I'CS de riz; tardh'l.', cfl,> {es laisse dépérir Eli ,',t/Illre
(le L!(-crlle, la variation illl(,}"[lIlllllel!e des ni\'ccllIX bouleverse les surfaces il?()I1,Ncs
cr (1IItil'ables. La bollile ,'Ù,I{!C del'ient un Il!lc;nolllèlle aléatoire. P,'Uh;'l'i' IIne

IIi, illeure cOllnaissance cf:! loi et du régime' des C(lUX permettra-t-elle 1111 jOllr
d'u/luise,. ce vieux conj7i: ;'"

c. AUVRAY. ''l'vlonographie du Nigèr' (1Y(i()).

edn üRSTüM. '

. / ~\' ,



1

Etudes

19%

1<)96

1997

1')96

1996

1996

~ ill)O

.211l10

~O()O

-;-AnOéel
1996

Soulllaguei A.

1\Ldg~t 0 . 1'- ,pcr M et Gosse B

C31llara G _. Orange D. et Maïga A.

1\1arIeu 8

83mbJ F . Forana M. et Mahé G

E1UÔL' hydrJu'liquêchïréseaupnillalrc de l' ()ftïêedû ~-Ku-pel' "M .. Greard ~/C~-HassaneA- . ,,\
~lglT I:n deux~o~ne~:__________ ,_._,~_ahl_e.~". 8. l\1ari~~~~:..~~mg~:..

F:ud" 11\ drologiqùë-du bassm \ ersant Ué [).Iltlko M3rIcU B.. i\1<1hil'UX A. el CJréard \1.

Eléments pour ïa 'réaïlsâtlon ,fun réseau llobservarion Orange D el Gréard M.
de' la cjualité de l'envlronnemelll dans le bassll1 du
;,\iger au 1\1ah .les matières en ~uspenSlOll. indicateur
C:Llalne
~essjl,n .J'échange etdel:()nl1arlon aut()ur de la de :'o.uray M L
111aql!'.'ttc du Modèle Intégré du Dèlw InterIeur du
"Jlgc'

7

9

6

j 1

la

17

I~

1:2

1 '..'

10

NumérolTitre - ,~, - [AlïteiiI-(s)

- '-T'--'Anni,aii:e des précipitations mensuelles'etaruluelles de !MaheG.
la Guinée Konakry de l'origine des stations il 1995

:Alllluaire des-précipitations-mëï1süê-lIës et annuënë'sdë'ISüulnag-uel P..: Maïïe' ëi.~biaria-M: &'
l'urigine des stations à 1995 au Mali. Camara A.

. -'Xnlllia-Il:cdes précipitation's-ail-nuellesSiïl- ÎeL1aSSill du Sounlaguc[A~- -----,--

N Ig<.:r supérieur et le Delta Central de 192..) il 1995.
Preml<.:re exploitation des fichiers opérationnels 'des
pluIes sur le bassin versant du Niger' étude témoin.
E'laT)oratloiï" des fichiers opératlOillï"els-poLlr le 'è-ilcur-" Soul11aguel A. -~ - - ------~------ -- .

régwnalisé des pluies sur le bassin versant du Niger
par la Méthode du Vecteur Régional (MVR).

.' Mise en p.iacë d'un système 'de SUIVI de la pêche dans Morand P et Kodio :A.
le uelta central du Niger: concepts et méthodes

---r.iî:èinl'Ùë-quantification des flùxck-mét!la:ile prodUIts --Kol1dê-c: Ol:ange D.~'ahe G.et

dans le delta intérieur du fleuve Niger. Gourc) L.
- l"railcment de's dëinnéesfviES. Calcul de !lux Plcouet C.
transpurtés. base de données. résultats.
RèCUt'i1 de2~ années d'obsërvatIolldes \ ISibilit~s

hOIïLl'nta les à Bamako (1975- J 9981
t\ctu3Iisati~:;n des données h) d;:ëi;:;ïétriques du tleü,,:ë- fvlaneuB. et al

i\.' Iger au Mali
r tLlde h) dréilo-g~iq-u-e-dc-é--Ia-;n-arede B3tani~1l11

~p3tlJIISatiOndes données met~ol:olog'quesdans le'
deit3 lI1lérieur du Niger
C\1111nlcrci~lLsatlondu riz--tradItl~)I-l11èl Jan:, le delta- - Kupcr \1 ct J'\'1a'lga 'l~:---- --
In:~rIt'L1r du ,--iiger au Mali
In'JXlc\ u: la dlSponibTlité-eli eau du !lCLI\ c' Nlgeï' slil: I~llll'.,l'~c \ d KUp~'I: f',1. .
è'-""('" dL: l'eau dans le périmer:c IrrIgue de l'Office
du ":gL:r aL! Mali: le cas de ïéllclgè !9'!ll

:-';:tk~_ics Jés agrlc-UTteursautourdc 13 !ll:lre de
Hal{llll~ln1

1

1

1

1
1

1

1

1

1

1
1
1

1

1

1
1
1
1
1



1

1
Mémoires

1997

1998

-1999 Î

i

• F599-·j
:

1
,,

I5~-OI:ang'e, Y. '- 19991
Poncet

P. Moralld

l.P.Lacaux

R. Artï

Orange

,M. Kuper

;
;

:M ougenoiB".·· --199~

A, Cadier

L. o"embéTé .,~\ Ballo, D.

l.F.Maillard

N. Dumas­
Pilhou
È~:'\r;dlT'--'- 'D OraIJ!èC'

A, Mariko

Mémoire de DEA !L. Paget

Mémoire de DAA iC.-'Roüsseau ,V. Benech, M.
Kuper

7

5

3

-1

6

\0

14

Il

12

: Numéro iTit're' ,- -. --- IType Auteur (5). Encadrement 1Année

"Etl~de-dela dynamique des espaces ruraux dans le haut IMémoire de DEA~r.:D~.-;D~ia7.1l;-o--t::E::;-.-;R-;:-oo--s-e---..!-.-'1C-:9:-:9:-:6:---\

bassin du Niger au Mali (bassin versant de Bélékoni). 1 1 :

, 2. -~vâ,:~ïG-(ïTŒ du niveau et de la qualité chimique des eaux IMémoire de fIIl Iy. Dessouassi fA. Dian'a, G.
souterrames dans le haut bassin du fleuve Niger au J'Etudes EN 1 1 1Mahé
Mali. Comparaison avec la variabilité des écoulements:
de surface :
Variabilité de la têneur en eauëfuso'-au cours'ëie-Ia --;'RâprJürt de Stage!N~Thomas -iD Orange, D.19971
prenlière partie de la saison pluvieuse en zone de deuxièllle Diallo ~

soudanlenne. Cas des sols brun et jaune du bassin année ESIM 1

versant Ju Djitiko au Mali :
Estilùat;on'desécoulements annuels'au'Mali : '-~Ra-p'portdë-stage le. Aznar G. Maïié-:----'T997!
amé 1ioration de la présentation et des fonctionnalités du 2",,00 année ISI M
logiciel H) dro
Le ~)stème de productionhliITelJtique du terroir de
Batamanl (Delta Intérieur du Niger) . préconception
d'un modèle intégré de fonctionnement
[m;;act des Illtrants agricoles sur la'quaiirra-es eaux en Méï-ïiü-irede tlrÎ-A. Bonnefoy D. Orange'~1998i
zone cotonnière du Mali-sud d'Etudes lUI' ,
E\aluation dè'\ ~érosion hydï=Ique sur sol brun'sur le Mémoire de ·;H. \1Idar --. -D. Orange, D. 1998:
bassin \èrsant du Djitiko (Mali-Sud) licence IUP Diallo !

·---g----Ôt:;g:llië-, e:tcaractéristiques de la poll-u-'ti-'o-n-d7 e-s-e--a-u-x-'"'"Od-e-----cM""7:é-n-loire d'a)EA lA. PaiangTeD~ra;lgë:V.-~T99-8-

Bamako' une première approche pour la gestion et Poncet
l'cpur<ltion
I·h droblOlogiè (hlDelta Cel1traTdll fleu'Vë-N Igerell' ----·Mémoire Je
'dtL1<1t1on de post-crue, maîtrisè
Délc'lllllnalJon des-zones à-;:is-q~e de l ,ollution des Rappon de ,tagè
n:q'pe\ phréatIques par les eaux de surface à Bamako.
duLic' blllilographique
Dldgnll~tlc d'ur~projet de rec-herëhe-lI1tégré- ei:;-éCo~' Mémoire de (;~-Ca-rtàiITèl:" -0 Orange 1999

il) Jrolo~ie le cas du deltéè Intérieur Ju Niger DESS
111'tlllence desalnénagements hydrl1illlqu-è'serhydrO=-'--r;;kllîoireJe lin" A~i-l.assa;:;e-D Orange. M. --199cj"';
agricoles du Niger supérieur sur l'inondation du Delta .d'Etudes ENI Kuper. 8.
Intérieur du Niger (Mali) Marieu

1J'---c'yclêg:éochIJ111que du-carbone'-del'azoiè ètdu'-----'rvïéîîl0irede tin -;R. A, Diarra I\C~T,Ù:ga-: b. -'-1999--1
phosphore dans un écosystème inondé: cas de la mare d'Etudes ENSUP Orange
de Hatamani
S; nthèse anal) tiqü'edes-ïn-odèlës d'inondation'dans le Mémoire de lin
Delta Inkncur du Niger au Mali d'Etudes ENSUP

15---C~J1î'ëëptioll d'urie liste d'indicateurs'éfaij-slecadre-(I'ün Ménlüire-Cie-'
futui ()b~en atOire de l'environnement dans le Delta DESS
IntéricllI' du Ileuve Niger au Mali

16 '-Evolution temporelle des visibilités' horizorîtaiès à- --, -Mémoire dè DEA :Ci. Camara
l3amako-Scnou (Mali). Relation avec le dépôt sec des
aérosols

... îY-Trlte,:,;eÎlllOn des itinérairl;:s techniqueselessystèmes
(1 e:-..ploitauon sur les flux de nutriments dans un
écosystème tropical inondé

'rs---sliivI aes-rl:ssources'-pa-s-t-o-ra-'Ic-e-s-d'-u-N:-:"'lgëï'avec des Mémoire Je

données spatIales basse résolution végétation/SPOT 4 :DESS
- 'ï"9-I>rüï;agation ~i'une onde de crue dans le delta intérieur Mémoire

__.__,~u t:'J iger . l1109.él_i~ation hydraulique_ . _.,_ ... ,~,i_ngenleur

1
1
1
1
1
1
1
1
1

1
1

1

1

1
1

1

1

1
1



1

1

'l{apPOI1 de mission Delta -Central iD:CYran-ge: Y. Poncet, C. Picouet. A. 1ci96--:
.-c---cc----'-;M=--ah ieu.\.. .1. F. Leroux, K. Koumaré

Rapport de mission Deli<lïnt~rieur du fleuve iG.MaEr8:Marieu. C.Picouet-~" o. -'I)ë)7--'
1" iger

R \ liÏ .:'()()()

R. i\dï cl:-;. t\lhusseÎlI;~ . 199<.)

1 <I(!-;

Il)9X

1997

1997

1()l)X

\(91)

: Année 1

R :\rtï. \1 \lldlll!"lit~'!\1. l"':'urc"'. 8. 21/il(j

\Lmeu. ,\ \i<lLic'u.\. 1. Sldd1l'. '\ Ullalt,trl

\1 ,\uduikm .:'OOU

LLl'.)\ i 1L[I. Pf\.UDIGCNRS, l "'~ll:'

]),\;IJF. l·>d~ST. 1ER. DNM, ER\lFS IKU
R Arr:

R ,\rl1

1'vI.KUplT. A.l'vlahieu.\., I.Sidibe. ~.h.elly

!Auteur(s)

-. - - ~ -- --- .

8.MzlricLI. (;f\lahé

. "l~ Adï

--- --- - -
j.: ~!\'pl1n de mis,ion lacs pénphériques

--------_.-~~.- --- ---~---~---_.,-~-<.--- . - _._~._._------- ---
1 IDES. Document de prolet. identitïcation et D. Orange (redacteur)
L',ldrage

(';11l1pagnc hydroblOll1~Iquc' lLll1~ k <.Jeltél
llllél'ieur du Niger en pél'J'1Ck dL~ hautes-cau,
l'"l:e:( de zone-atelIer dll ,,:,'!L; ::lté;'Îeu-r:du
"Ic"cr au Mali
(,ll11pagrle h~droblOlogl';ue dal1~ le de'lra
l''leneur du Niger en periode de basses-eau.'
l\cl61~ort de 111Îss"lon-"Oë"Ita 111té;·i~ur-cTU·NlgeI~·~ S.I~ell:'. ~\'ll~lIi;~-r-. B~~1arleü-'--"

_____ ._~ A _ _ .._ • __ ...~_ ,

,1111pagne hydrobiologlque dans les mares
. ,1 l''':'ulia

,oi'l\lagnc hydrobIOlogiqué dans les lacs
,_ !,hc:riqucs du delta IIHèrieur du Niger <.:n
l' 1Lille: de haule~-eaLl'\

:z ,Q'jl()J'[ ciéïlilsSlo;ïlacspéri pl1~i'lques -

Cl1l1pagne hydrobiologique dans les lacs
;<'nphériques du delta intérieur du Niger en
!1enodc de basses-eau\:
I\dl'\poI1-de nli~sio~ll'-J~ltd a\ al - --~- . - ---

<'
"

')

"

,.:-

ill

i \

Numéro ,Titre

Rapports

1
1

1
1

1

1

1
1

1
1

1
1
1
1
1
1
1
1
1 ,'~ ;'~.'t,I.'.. ~




